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AVANT-PROPOS 


Musica, cujus imago prosodia. 
Varro, ap. Serv. $ 22. 


Le travail & les tableaux que nous publions aujourd’hui sont extraits d'une étude assez 
étendue sur le rythme & la struéture de la phrase grégorienne. Destinée à paraître dans la 
_Paléographie musicale, cette étude attendait depuis quelques années le moment d'y trouver 
place. Bien des fois nous avons eu l’occasion de la communiquer, $ souvent on nous a 
demandé d'en hâter la publication dans l'intérét méme du chant ecclésiastique. Nous hési- 
tions à nous rendre à ces désirs, quand est survenue tout récemment l'apparition de savants 
travaux sur l'accent tonique & le rythme prosaique ou cursus (1). Comme, d'aprés nous, 


(1) Cf. Léonce Couture, Le Cursus ou Rythme prosaique dans la liturgie... du ше siècle à la Renaissance. 
Compte rendu du Congrés scientifique international des catholiques, 1891, cinquiéme seétion, sciences historiques; 
Paris, Alph. Picard, 1891. 

Cf. Louis Haver, Lectures du 1% & du 8 avril 1892 devant l'Académie des inscriptions, sur les origines 
métriques du Cursus (Bibl. de l'École des Chartes, t. LUI, p. 212, janvier-avril 1892). 

Cf. ULysse CHEVALIER, Poésie liturgique du moyen âge, dans l'Université catholique, t. X, p. 188, 15 juin 1892. 

Avant ces études toutes récentes, les auteurs suivants avaient déjà attiré l'attention sur le Cursus : 

CHARLES THUROT, Notices et extraits des manuscrits de la Bibliothèque impériale, t. XXII, 2° partie, p. 480 & 
suivantes ; Paris, 1868. 

NoEL VaLois, De arte scribendi epistolas apud Gallicos medii evi scriptores rhetoresve ; Paris, 1880. 

Du méme auteur, Etude sur le rythme des bulles pontificales, dans la Bibl. de l'école des Chartes, 1881, t. XLII, 
p. 161-98, 257-72. 

Abbe DucursNE, Note sur l'origine du Cursus, méme recueil, 1889, t. L, p. 161-163. 
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Paccent & le cursus sont les éléments générateurs de la mélodie & du rythme dans ce qu'ils 
ont de fondamental, nous avons pensé que le moment était venu d'exposer à notre tour le 
résultat de nos observations personnelles. C’ést pourquoi nous nous sommes décidés à 
détacher de notre travail les quelques pages & tableaux qui vont suivre. 

Notre but est de prouver par des arguments intrinséques , c'est-à-dire tirés des canti- 
lènes mêmes, que l'accent tonique latin & le cursus ont exercé une influence active sur la 
formation mélodique & rythmique de la phrase grégorienne, qu'ils sont les bases sur les- 
quelles repose tout l'édifice du chant, l'ossature qui lie & soutient ce corps mélodique. Tel 
est le fait important que nous voudrions mettre en évidence, non seulement au point de 
vue archéologique, mais encore au point de vue de la restauration & de l'interprétation pra- 
tique des cantiques de l'Église. Nous voudrions encore l'établir, afin de bien faire ressortir 
le vice des systèmes qui, de nos jours, en méconnaissant le caractère essentiellement ora- 
toire & récitatif de ces chants, en ont dénaturé la version primitive & l'exécution. 

Nos moyens d'exposition sont trés simples. Nous mettons sous les yeux du lecteur 
une série de tableaux, comprenant un certain nombre de types mélodiques empruntés aux 
manuscrits & adaptés à des paroles différentes ; nous étudions ces types dans leurs rapports 
avec l'accent. 

Les commentaires dont nous les accompagnons sont concis. D'ailleurs les faits parle- 
ront si haut que toute explication développée serait inutile. La disposition de ces tableaux 
permet de reconnaitre au premier coup d'oeil l'harmonie, la simplicité des lois qui régissaient 
l'économie des mélodies de l'Église aux beaux jours de leur histoire. 

Mais hélas! cette période de vie & de splendeur devait avoir un terme : la décadence 
vint, elle était inévitable, fatale. Les corrections systématiques, les erreurs des copistes accu- 
mulées pendant des siécles, la diversité du goút musical des différentes nations, & surtout 
l'invasion toujours croissante de la musique figurée, en furent les causes principales. Peu à 
peu le désordre, la confusion, le chaos s'introduisirent partout, & dans ces derniers siécles 
la ruine des chants liturgiques paraissait consommée. C'est pour mieux faire ressortir par le 
contraste la perfeétion, la beauté & la facilité pratique de l'oeuvre musicale primitive de 
l'Église romaine que nous proposons plus loin quelques rapprochements comparatifs entre 
ces compositions merveilleuses & ce qu'a produit en ces derniers siécles l'oubli général des 
régles propres à cette branche de l'art musical. Nous empruntons nos exemples à l'édition 
de Ratisbonne. 
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CHAPITRE I 


* 


L'ACCENT TONIQUE LATIN ET LA PSALMODIE GRÉGORIENNE 


SI 


NOTIONS PRÉLIMINAIRES 


Avant d'entrer en matiére, il est nécessaire de dire un mot des piéces liturgico-musi- 
cales que nous allons étudier. Nous prenons pour base de nos recherches les différents 
livres qui contenaient l'office divin & la messe : Liber Antiphonarius, Liber Responsorialis, 
Liber Gradalis, non pas dans l'état où ils sont aujourd'hui, mais tels que la tradition nous 
les présente dans les manuscrits. 

Toutes les ceuvres musicales renfermées dans ces divers codex peuvent se ramener 
aux trois genres suivants : 

a) les antiennes avec leurs versets psalmodiques : antiennes de l'office & antiennes 
de la messe ad introitum, ad offerendum, ad communionem, &c.; b) les répons de l'office 
ou de la messe, suivis également de versets psalmodiques ; à cette classe, on peut rattacher 
le verset alléluiatique; c) enfin, les fradtus ou traits, versets psalmodiques sans antiennes 
ni répons. | 

Ces dénominations d'antiennes, de répons, de traits, font allusion aux trois procédés 
employés par l'Église dans la psalmodie sacrée : on chantait les psaumes soit avec antiennes, 
soit avec répons, soit in directum, c'est-à-dire d'un trait, sans répétition. Ici nous n'avons 
pas à nous occuper de ces particularités qui constituent diverses maniéres d'étre tout exté- 
rieures de la psalmodie. Elles se rapportent à la distribution des-róles entre le choeur & les 
chantres. 

Nous devons seulement relever, sur ces données, que dans la cantiléne liturgique il y 
avait deux parties trés distinctes : d'une part, les antiennes & répons qui ouvrent & ferment 
le chant des psaumes ; de l'autre, les versets. Or, il importe de le remarquer, au point de 
vue musical, cette distinétion correspond à deux formes, à deux struétures fondamentales 
de la phrase grégorienne : la forme psalmodique & la forme antiphonique ou libre. 


Nous expliquons ces expressions. 
PALÉOGRAPHIE Ш. 2 


10 PALÉOGRAPHIE MUSICALE 


Dans le répertoire grégorien, on admet communément la division des mélodies en syl- 
labiques, ornées & mixtes. Cette manière d'envisager les cantilénes, vraie en soi, est cepen- 
dant toute superficielle; elle ne nous apprend rien ni sur le rythme du chant ni sur sa 
composition ; elle constate seulement que ce chant n'est pas au méme degré riche en orne- 
ments, en mélismes, détails du méme genre que le sont pour des lettres les agréments ajou- 
tés par les miniaturistes. Ces lettres restent les mémes & sont toujours reconnaissables, 
nonobstant la simplicité ou la richesse, la sobriété ou l'abondance des arabesques artistiques 
qui viennent en rehausser les traits essentiels. 

Il en est ainsi de la psalmodie & de l'antiphonie : malgré les circonstances de style & 
d'ornementation mélismatique, l'une & l'autre sont presque toujours faciles à discerner. 

La structure psalmodique se compose de trois parties: une intonation, initium, une réci- 
tation, tenor (sur une ou plusieurs cordes) ; & des cadences, clausulæ, médiantes ou finales, 
ponétuant, d'aprés des types mélodiques fixes, les membres de phrase & les phrases (1). 
Chacune de ces parties peut étre, suivant le cas, plus ou moins développée & appartenir au 
style simple (psalmodie de l'office), au style orné ( psalmodie des introits, &с.), ou méme 
au style e ( psalmodie des graduels, offertoires, alléluias). Au point de vue de la con- 
struction de la phrase, la différence & Poriginalité des styles sont choses purement acciden- 
telles ; un verset de trait, de graduel, d'alléluia, d'offertoire, peut cacher sous les ornements 
capricieux de ses mélismes une structure identique à celle de la plus simple récitation des 
psaumes de vépres. La variété, le charme qui résultent de la succession ou du mélange de 
ces genres apporte un heureux correctif à la fixité de la structure psalmodique & aux limites 
assez étroites de ses évolutions. 

Cependant il faut signaler une erreur assez commune aujourd'hui. On suppose que les 
chants neumés sont le produit d'amplifications analogues à celles qui, dans la musique 
moderne, sont employées pour développer & varier un thème donné. II n'en est point ainsi; 
ik faut un esprit préoccupé & prévenu pour trouver dans l'analyse des mélodies des preuves 
de cette assertion. Non ; la vérité est que les chants composés sous une forme syllabique & 
simple sont demeurés simples; un peu plus tard, ou peut-étre à la méme époque, on com- 
posa de toutes piéces des cantilénes neumées qui restérent neumées; sauf de trés rares 
exceptions, il serait impossible de trouver à ces derniéres une charpente primitivement syl- 
labique & devenue plus tard neumatique par développement artificiel. Les unes & les 
autres reposent sur la stru&ure psalmodique, sur l'accentuation ; c'est tout ce qu'elles ont 
de commun. 

` La liberté, au contraire, distingue la phrase grégorienne dans les antiennes & les répons ; 
c'est pour cela que nous appelons /ibre cette seconde manière d'écrire la mélopée. L’ini- 
tium, la teneur, la cadence s'y trouvent encore, mais ces divisions, si nettement tranchées 
dans la psalmodie, sont ici plus fondues, plus nuancées. Tout ce que l'on remarque de vif, 


(1) Cf. Mélodies grégoriennes, ch. xv, les Récitatifs liturgiques. — Nous supposons connus les principes émis 
dans ce chapitre. 
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de mouvementé, d'ondulant dans les mélodies de ce genre est également dü à l'influence 
des deux accents tonique & oratoire; mais ici celle du second prédomine souvent; de là 
une plus grande variété dans le choix des intervalles & aussi plus de nuances dans l'expres- 
sion. En outre les styles simple, orné, neumé, s'adaptent à l'antiphonie avec la même facilité 
qu'à la psalmodie. 

Toutes les pièces de l’ancien répertoire liturgique se rattachent à l'un ou à l'autre de 
ces deux genres & quelquefois à tous les deux en même temps ; car loin de s'exclure ils se 
combinent au contraire avec d'autant plus de facilité que le rythme récitatif leur est com- 
mun : aussi n'est-il pas rare de rencontrer une psalmodie très caractérisée au milieu d'une 
antienne ou d'un répons, tandis que d'autre part la forme libre n'est pas déplacée dans 
une construction psalmodique. Parfois même le mélange est si complet qu'il est difficile de 
préciser la nature de tels ou tels passages à cause même des ressemblances assez grandes 
qu'on rencontre entre la psalmodie ornée, par exemple, & la phrase libre du même style. 
Peu importe d'ailleurs, car malgré ces cas particuliers qui rendent le classement moins facile, 
notre distinction reste toujours exacte, & en même temps toujours visible pour l'immense 
majorité des pièces musicales. D'ailleurs les pages suivantes jetteront une grande lumière 
sur les principes que nous venons d'exposer. 


Pour bien comprendre le rôle exercé par l'accent latin sur la mélodie grégorienne, il est 
nécessaire de connaítre la nature de cet accent & sa place dans les mots. 

Tout le monde est d'accord aujourd'hui sur le caractère essentiellement musical de 
l'accent tonique ou aigu. Chez les anciens, la syllabe qui le portait était signalée à Poreille 
par une élévation de la voix; au contraire, des intonations graves déprimaient, assourdis- 
saient les autres. L'accent est l'expression de ce qu'il y a de plus musical dans le langage ; 
considéré à ce point de vue, il est une mélodie. Voilà un premier caractère que nous devons 
retrouver dans les cantilènes liturgiques. 

Toutefois cette qualité semble avoir appartenu plus particulièrement à la langue grecque. 
Quintilien nous apprend que, dès l'origine, l'accent latin, tout en restant musical, avait pris 
une certaine dureté, une certaine force inconnue à l'accent grec (1). Dès le temps d'Auguste, 
malgré les efforts des lettrés & des délicats qui veulent se rapprocher de la prononciation 
attique, l'accent latin gagne en vigueur, &, par l'énergie de son attaque, finit par dominer 
de plus en plus les autres syllabes du mot. Le troisième siècle avait vu la fin de cette évo- 
lution. En devenant fort, l'accent devenait en même temps un élément de rythme (2) dans 


(1) « Sed accentus quoque, cum rigore quodam tum similitudine ipsa, minus suaves habemus quam Græci. » 
(QuinTiL. Orat. Inst. xn, 10.) 

Cf. Wei & Векісвуу, Théorie générale de l'accentuation latine, p. 5, 106 à 112. 

(2) Primitivement, lorsque l'accent était une pure élévation, dans la langue grecque par exemple, le rythme 
était indépendant de l'accent aigu : on distinguait l'accent & l'ictus ou temps fort. lls pouvaient porter ou ne pas 
porter sur la même syllabe. 


12 PALÉOGRAPHIE MUSICALE 


le mot comme dans la phrase, car le rythme est constitué par l'alternance des temps forts 
& des temps faibles (1). 

Les régles qui déterminent la place de l'accent latin sur les mots peuvent se résumer ainsi : 

Les dissyllabes prennent toujours l'accent sur la pénultième : Déus, mitis. 

Dans les mots de trois syllabes & plus, l'accent se trouve toujours sur la pénultiéme 
lorsqu'elle est longue : Redémptor ; &, quand elle est brève, sur l'antépénultiéme : Dóminus. 

Dans les polysyllabes l'accent tonique ne tombe jamais sur la finale. 

De ces régles résultent deux faits trés importants concernant l'un la mélodie, l'autre le 
rythme des mots latins. 

Premier fait. L'élévation musicale de l'accent tonique sur la pénultième ou l'antépénul- 
tiéme détermine une descente de la voix sur la derniére syllabe; c'est ce qu'on a appelé la 
loi de la barytonie. En musique on peut figurer ainsi l'accentuation barytone des mots latins; 


—a—a— gg 


ju-sti- fi- ca- ti- ó-nes. Red-ém-ptor. 


Ajoutons, pour compléter ces notions, que les syllabes précédant l'accent s'élévent pro- 
gressivement jusqu'à lui en sorte qu'on pourrait noter de cette maniére la modulation d'un 
mot d'une certaine étendue, 


/ 
ee - 


il- lu-mi- ná- ti- o 


La marche mélodique monte jusqu'à l'accent, y atteint le point culminant, & descend 
ensuite jusqu’à la fin du mot. 

Deuxième fait. La force de l'accent tonique portant toujours sur la pénultiéme ou l'an- 
tépénultième, il en résulte une dépression de la dernière ou de l'avant-derniére syllabe, qui 
demeure faible, obscure, & produit ce qu'on appelle aujourd'hui une terminaison féminine. 
Dans la prose latine cette terminaison est le rythme naturel & normal de tous les mots 
polysyllabiques (2). 


(1) Si nous avions à poursuivre l'histoire de l'accent, il faudrait mentionner une autre évolution ; il devint 
long au moment de la formation des langues romanes. La longueur de l'accent dans la prononciation fut méme 
une des causes principales de transformation & de destruction de la langue latine : la syllabe accentuée prit une 
importance capitale, d'autres tombérent & disparurent. Au moment oú naissait la psalmodie latine, c'est-à-dire 
au ше & au 1v? siècle, l'accent était encore musical & fort, il était seulement en voie de devenir long. 

(2) Cf. Wer. & BENLEW, Théorie générale de l'accentuation, p. 112 à 119. 
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Outre l'accent tonique, qui affecte une syllabe dans chaque mot, il existe un accent plus 
puissant qui, dans chaque proposition, dans chaque période, s'exerce sur un ou plusieurs 
mots, c'est l’accent oratoire ou phraséologique. Il jouit également de qualités mélodiques 
& rythmiques, car il est, lui aussi, intonation & force; mais plus libre, plus indépendant, 
plus vigoureux que l’accent tonique, souvent il le domine, &, enveloppant « tous les mots 
de la proposition ou de la phrase, il modifie nécessairement, en même temps que leur valeur 
logique, leurs accents propres, absolument comme les individualités s'effacent & perdent 
quelque chose de leur physionomie particulière en entrant dans une organisation sociale » (1). 

Ainsi, sans sortir du domaine de la simple parole, nous voyons l’accent syllabique, par 
un phénomène d'interversion, se modifier, s'effacer même en présence de Paccent logique 
ou de l’accent pathétique ; nous ne devrons donc pas nous étonner si, dans la musique gré- 
gorienne, nous voyons, sous la même influence, Paccent tonique perdre tantôt son élévation 
naturelle, tantôt sa force & quelquefois même l’une & l’autre en même temps. Cependant, 
afin de nous restreindre, nous ne parlerons ici qu'accidentellement des relations qui existent 
entre l'accent oratoire & les mélodies liturgiques (2). 

Terminons ces notions préliminaires & commençons notre enquête sur les manuscrits. 

Dans ce premier travail nous étudierons l'influence de l'accent principalement sur la 
forme psalmodique ; mais on sait par ce qui précède que, d’après nous, le cadre dans lequel 
se meut la psalmodie est large & spacieux & ne comprend pas exclusivement, suivant les 
idées reçues jusqu'ici, le chant des psaumes de l'office. 


8 II 


L'ACCENT TONIQUE ET LA PSALMODIE SIMPLE DE L'OFFICE 


Nous allons étudier les médiantes & les finales de la psalmodie de l'office. Un mot 
cependant sur l'intonation & la teneur. 

1° Initium. L'absence d'intonations & de médiantes au rite ambrosien fait supposer 
que ces deux procédés de varier le chant des psaumes n'étaient pas en usage à l'origine. 

Les intonations, employées depuis fort longtemps dans la liturgie romaine, sont un moyen 
déjà plus recherché, plus artistique de relier la fin de l'antienne avec la dominante ; ils déno- 


(1) CHAIGNET, Essais de métrique grecque, p. 22, Paris, Vieweg, 1887. 

(2) « L'accent ne sert pas seulement à donner plus de vie & de mouvement en variant l'intonation & la force 
des syllabes ; il a une raison d'étre plus intimement & plus essentiellement liée aux lois naturelles du langage : 
son but est de fondre en un tout vivant les éléments du mot... ll réunit toutes les syllabes d'un méme mot au- 
tour de l'une d'elles comme autour d'un point central ; & c'est gráce à cette subordination que, malgré la plura- 
lité des syllabes, l'unité de l'idée se peint sensiblement dans le son du mot. » ( Mélodies grégoriennes, ch. уш.) 
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tent un progrés de la musique sur la simplicité d'un art plus ancien. Le mouvement mélo- 
dique ascendant qui les caractérise n'admet pas de modifications, & par suite la concordance 
entre le texte & la musique n'existe pas toujours ; ici le texte est soumis à la mélodie. Nous 
verrons plus loin que le respect de la mélodie & du rythme est une des lois fondamentales 
de la composition grégorienne. 

2° Tenor. La teneur concorde toujours avec la dominante du mode. Il n'en a pas été 
ainsi dans toutes les liturgies ; les psalmodies ambrosienne, mozarabe & gallicane en font 
foi. Le ton peregrinus posséde encore de nos jours deux cordes récitatives, le la pour la 
premiére partie du verset, le sol pour la seconde. Retenons ce dernier fait, nous le retrou- 
verons dans les psalmodies ornées & neumées. 

L'observation de l'accent dans les récitations unissoniques est admise en théorie & en 
pratique par tout le monde, nous n'insistons pas. 

3* Médiantes. Les formules mélodiques des médiantes & des finales ont pour but de 
pon&uer le texte & la musique; elles correspondent aux inflexions vocales par lesquelles 
on signale dans la conversation ordinaire ou dans une lecture modulée les membres de 
phrase & les phrases. Si le jeu harmonieux de tous les éléments qui concourent à la gráce 
& à la beauté d'une ceuvre musicale doit se faire sentir dans le tissu tout entier de la com- 
position, c'est cependant principalement à la fin des membres & des périodes (1) que la mé- 
lodie doit étre plus coulante, le rythme plus senti, plus agréable, l'accord entre les paroles 
& la musique plus parfait. Aussi les psalmistes anciens ont-ils traité avec un soin & un art 
tout particulier les cadences du texte, en y assujettissant leurs inspirations musicales. 

Ce n'était pas, ce semble, sans difficulté, car ils n'avaient pas le libre choix des paroles 
& des cadences ; ils devaient les accepter telles que les leur imposait le style prosaique du 
psautier; or ces cadences sont fort variées. Ils triomphèrent de cet embarras en modelant 
fidèlement leurs clausules musicales sur des types syllabiques trés simples, qui, par la 
disposition de leurs accents, pouvaient se préter à une adaptation plus facile des autres textes. 
Souvent le dernier accent leur suffisait; ils ne quittaient généralement la corde récitative que 
pour relever la syllabe aigué du dernier mot & en fléchir la finale : telles sont leurs termi- 
naisons les plus élémentaires à un accent. 

Voulaient-ils accorder un peu plus à la musique, ils remontaient jusqu'à l'avant-dernier 
accent; de là les médiantes & finales à deux accents. Ces deux formules sont les plus natu- 
relles, les plus voisines du langage familier, celles dont nous nous occupons dans ce chapitre. 

Mais les psalmistes n'ignorent pas qu'il existe un nombre oratoire, un cursus, c'est- 
à-dire des combinaisons de syllabes & d'accents plus étudiées, plus agréables à l'oreille & 
recommandées par les anciens grammairiens ou rhéteurs ; nous verrons plus loin qu'ils les 
discernent dans le psautier & s'empressent de les utiliser en modulant sur ces types syllabi- 
ques plus parfaits une mélodie plus parfaite. 


(1) « Magis tamen & desideratur numerus in clausulis, & apparet ; primum, quia sensus omnis habet suum 
finem,... deinde, quod aures continuam vocem secutae, ducteque velut prono decurrentis orationis flumine, tum 
magis judicant, cum ille impetus stetit, & intuendi tempus dedit. > (QuiNTILIEN, Oral. Inst. тх, 4.) 
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TABLEAU I 


MÉDIANTES DANS LA PSALMODIE SIMPLE 


PREMIER GROUPE. MÉDIANTES A UN ACCENT 


4re Classe 


2e Classe 


1те Classe 


2e Classe 


MODE 


Formule simple Formule avec survenante 
Tenor | 2 Тепог 2 1 
/ 
— n n 8 R R шиш ———— — E 
Dixit Dóminus Dómino Laudáte pueri Domi- Т 


— — 8 - 


S — _u- 


Dixit Dóminus Dómino 
—— 


En — — 
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Dixit Dóminus Dómino Laudáte púeri Dómi- 
2 


mé num 
DTS 
3 2 3 2 1 
— „з == Тағы. = | сетей 
— >| | ilr 
Dixit Dóminus Dómi- |no Laudáte púe- ri | Dómi- num 
Ра и => 
4 3 4 3 2 4 
“ЕРЕ ar — 2 — وا‎ ұт е = == =] 
Dixit Dóminus Dó-|mi- Ino Laudáte pú- 1 e- | ri | Dómi- [num 
DEUXIÈME GROUPE. MÉDIANTES A DEUX ACCENTS 
4 3 2 1 4 3 2 1 
1 / / / / 
9 д-а-а-а-а- Sa 5 = o کے‎ === 
Confitébor tibi Dfie..| cór-|de |mé-| o Dómine Dómi- [nus |nÓ- ster 
n a 
———— — 1а ва acp 
Confitebor... in toto] cór-| de |mé- | o Dómine Dómi- ¡nus |пӧ- [ster 
m a 
¡A | — _ — {aaa — اوا‎ | 
— — | |h — — — — lee — | سو‎ 
Confitébor... in toto| cór-|de |mé-| o Dómine Dómi- |nus |nó- |ster 
„ CES 
Я 5 4 3 2 1 5 4 3 2 1 
Sr — = Ба |—_ Zee 
| ا ا سسا ——— | ———— سوا ااا‎ — — 
Confit... in to-| to | cór-lde Imé-| o Dómi- |ne | Dómi- [nus !nó- Ister 
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Au point de vue spécial qui nous occupe, il faut partager ces médiantes en deux 
groupes: 1° médiantes à un accent, 2° médiantes à deux accents. Chacun de ces groupes se 
divise en deux classes. 

Premier groupe. Première classe. La médiation consiste dans une arsis mélodique qui 
correspond toujours au dernier accent. « La fonétion de Paccent est d'élever la syllabe qu'il 
affe&e, & la note la plus élevée en devient le signe naturel (1). » 

Il existe de ces mêmes médiantes un type plus archaïque & plus conforme encore à la 
nature du langage chez les anciens, le voici : 


2e Mode 


A 7 E 


| 
| 
| 


Médiantes archaiques 5e Mode 


4 

— — 

à un accent Ë n nn nn — a ГІ БЕРГЕНІ 
— | 


Premiére Glasse 


— — 4 а a... == — 


in te | ѕре- | га- | vi 
in toto cor- de те-! o 


La différence avec les formules moins anciennes est bien légére, elle n'est pas cependant 
sans importance. Elle consiste, colonne 3, dans l'élévation de la note qui précède la syllabe 
accentuée. La note d'accent, colonne 2, attire à soi la précédente, qui s'éléve elle-méme & 
rend à la fois plus douce & plus énergique l'attaque de la véritable note d'arsis. L'ensemble 
devient plus ample, moins sec, plus mélodieux, & la cadence finale est mieux préparée. 

Cette particularité est la traduction d'une nuance très délicate du langage, nuance que 
les psalmistes ont transportée tout naturellement dans la musique; tant il est vrai que la 
psalmodie est l'image fidèle de la langue parlée. MM. Weil & Benloew l'ont fort bien expli- 
qué : « La voix, disent-ils, ne passait pas brusquement & sans transition de l'aigu au grave 
ni du grave à l'aigu. On ne va pas d'un extréme à l'autre sans passer par le terme moyen : 
les philosophes faisaient observer que cette vérité générale devait aussi s'appliquer & s'ap- 
pliquait en effet à la musique du langage : ils y admettaient des notes intermédiaires, un 
accent moyen. La théorie de l'accent moyen fut exposée du temps de Cicéron par Tyrannion 
l'ainé, grammairien grec... Varron s'empara de cette théorie & retrouva dans la prononcia- 
tion latine cet accent moyen qu'il définissait « le passage de l'aigu au grave & du grave à 
« l'aigu, limes quem supradicte ultra citraque commeant, ou bien le point où ces deux ac- 
« cents se rencontrent, compitum utriusque »(2). 1 admettait donc l'accent moyen toutes 


(1) Cf. Petit, Dissertation sur la Psalmodie, p. 184. 
(2) Cf. Wei & BEnLoEw, Théorie générale de l'accentuation latine, p. 13. 
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les fois que le grave & l'aigu se suivent... Dans le cas où les deux accents affectent des syl- 
labes différentes, il dut nécessairement admettre le méme accent de transition. » 

Or c'est précisément un accent, une note de cette nature que nous trouvons dans la 
colonne 3 des médiantes archaiques. Quoiqu'elle soit élevée, il ne faut pas y voir une arsis 
d'accent : note faible & de transition, elle ne correspond jamais à la syllabe accentuée, mais 
toujours à celle qui la précède immédiatement. Au reste ce сата еге s'accusera mieux en- 
core par les développements qu'elle recevra dans les psalmodies ornée & neumée; la fon- 
&ion que nous lui attribuons deviendra dés lors évidente. 

Deuxième classe. Mais le langage possède un artifice plus gracieux $ plus musical 
encore pour préparer l'émission de l'accent. Avant de l'atteindre, la voix descend de la corde 
récitative, touche une ou deux cordes inférieures & aprés ce circuit remonte graduellement 
ou d'un bond vers la syllabe aigué. Cette modulation du langage, nous la retrouvons 
sous sa forme la plus élémentaire dans les colonnes 3 & 4 des médiantes de la deuxiéme 
classe. Les notes d'introduétion & celles de l'accent sont étroitement unies ; elles sont indi- 
visibles, c'est-à-dire qu'on ne peut, sous peine de disloquer la mélodie & d'arrêter sa marche, 
ni les doubler ni les séparer par des survenantes. Nous verrons ce mouvement d'impulsion 
vers l'accent se développer dans les psalmodies plus ornées. 

Deuxième groupe. Première classe. Cette classe & la suivante comprennent le groupe 
des médiations à deux accents. 11 faut remarquer ici l'uniformité du dessin mélodique. En 
quittant la dominante la formule débute, colonne 4, par une élévation qui doit correspondre 
autant que possible à une syllabe aigué. Sans aucun doute ces motifs mélodiques ont été 
moulés sur le type syllabique suivant : córde méo. L'élévation musicale est si bien le résul- 
tat de l'accent qu'une tradition séculaire & constante recommande l'anticipation lorsque cette 
élévation tombe sur une pénultiéme bréve ou sur la finale d'un mot; il faut alors remonter 
jusqu'à une syllabe marquée au moins d'un accent secondaire ou à une syllabe qui puisse 
en tenir lieu. Nous verrons bientót qu'il y a une limite à cette anticipation. 

Deuxième classe. La médiante du peregrinus comporte les mêmes observations que la 
classe précédente. A noter en plus que l'accent mélodique, à l'instar des médiantes, premier 
groupe, deuxiéme classe, est précédé, colonne 5, d'un abaissement préparatoire qui donne 
plus de relief à la syllabe aigué. A vrai dire, cette évolution de la voix n'est pas obligatoire, 
& pour le peregrinus elle n'est pas d'un usage général. 


4° Finales. Les cadences finales se groupent & se classent de la méme manière que 
les médiantes. Les cadences dont les notes d'élévation concordent avec la syllabe accentuée 
sont nombreuses ; il serait facile d'en dresser un long tableau, mais comme il faut nous bor- 
ner, nous n'en donnerons que quelques-unes. 

S'il se trouve des terminaisons dans lesquelles cette coincidence n'existe pas, elles ne 
prouvent pas contre les premiéres. Car si, méme dans l'art oratoire, les accents ne conser- 
vent pas toujours l'acuité, a fortiori peut-il en étre ainsi de la musique, dont les allures sont 
plus libres & les rapports avec le langage moins étroits. 
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1те Classe 


2e Classe 


MODE 


TABLEAU II 


FINALES DANS LA PSALMODIE SIMPLE 


PREMIER GROUPE. FINALES A UN ACCENT 


Formule simple 


Tenor 2 4 


d 


f€ pg ——— | 2 


— n 
Sede a dextris mé- | is 
کے‎ 
3 2 4 
TA — 2 وا‎ 
= اوا‎ || 
Sede a dex- |tris Ime-| is 
== 
Sede a  dex- [tris |mé- | is 
m п a В == 
— — — 
Sede a dex- [tris jmé-| is 
атал 
A чы 
Sede a dex-|tris |mé- | is 
ي‎ eo mme mr 
Qui fecit cæ- llum & | tér-l ram 


Formule avec survenante 


Tenor 2 4 
L- 
TEL. 4 K 
ex hoc nunc & usque inf sé-cu- lum 
— 
3 2 1 
= 


— و واا ممه‎ 
NE LÀ 2 en a 


ex hoc nunc & usque| in | sé-cu- |lum 


р---1---- — — — —‏ 
و ا — — 

veritas & ju-| di-ci- jum 
a R а | — 
ES 

de pópu- lo | bárba- [ro 

— - 5 

4 13 2 1 
É а-а—а-а—а|———|—в— — — 
de stércore é- | ri- gens] paupe- [rem 


DEUXIÈME GROUPE. FINALES A DEUX ACCENTS 


/ if 
A | A — 
ey قد‎ 5 —— |— V 
Quesivi bó- | na | ti- [bi 
ГЕН ШЕ EN NN | ai EI: HE 
— ш | “Re 
donec misere- å- tur | nó- !stri 


En وچا‎ 
nómini tu- | o !da | glóri- lam 
4 3 2 1 
/ / 
fa aa |— ||| — 
ا‎ — —— — — 
manet in| sé-cu- llum] sé-cu- |li 
cm Am зс 
a — = —€— 
de stércorel ё - гі- Igensl paupe- irem 
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L'anticipation dont nous avons parlé ci-dessus au sujet des médiantes à deux accents 
doit se faire également aux cadences finales de la même espèce. Cette règle s’appuie non 
seulement sur des raisons intrinsèques, mais encore sur l’autorité des plus anciens manu- 
scrits. Sous la cadence du cinquième mode, le codex 121 d'Einsiedeln, du x° ou xx siècle, 
dispose les mots ainsi qu'il suit : 


4 3 2 4 
/ 
u ————— — 
لک‎ TT —VyVIrIƏI— —— 
gloriamini omnes |ré- éti cór- | de 
A a voce jin- i- mi- ci 
in corde suo {non est Dé- us 
in justitia tua |li- be- ra me 
B aures ejus in |preces | e- ó- rum 
in domum |Dómi- | ni i- bi- | mus 
@ Í inhabitare facit unáni- [mes in dó- mo 


Il ne peut y avoir aucun doute sur le rôle de l'accent & sur Panticipation qui en résulte 
nécessairement, 

Mais cette anticipation a ses limites, comme on peut le voir par l'exemple С, où la note 
d'accentuation, colonne 4, correspond à la dernière syllabe du mot unanimes. On procédait 
ainsi dans tous les cas analogues, parce que l'observation matérielle de l'accent aurait eu 
pour conséquence de briser la construction rythmique de cette cadence formée de deux 
parties distinctes, mais qui s'appellent & ne peuvent facilement étre séparées dans l'exécu- 
tion. Sa stru&ure fondamentale peut étre représentée par le schéme dispondaique suivant. 

f. 1. 
corde me-o 
inten- déntes 
Le remplacement du spondée rythmique par le dactyle de même nature est facultatif, 
JS ue Ир A Ei 
lege Domini Démino me-o Dómini ibimus 
car l’insertion, aprés chaque accent, d’une syllabe atone élargit le rythme sans le changer 
notablement, & sans porter atteinte à l'unité de la formule. II en serait tout autrement si l'on 
reportait l'arsis mélodique sur la syllabe ná du mot unanimes. Cette anticipation nuirait à 


4 3 2 4 
—̃ П 
ааа 
[а] m | 
[^ — = | == ¡Eli 
facit u- nä-ni- mes in dó- mo 


la cadence en y introduisant une note de trop qui la séparerait en deux tronçons & en bri- 
serait l'unité. Les compositeurs préféraient sacrifier l'accord entre le texte & la musique & 
maintenir le rythme de celle-ci. 
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L'ACCENT TONIQUE ET LA PSALMODIE ORNÉE DES INTROITS 
ET DES COMMUNIONS 


4° Initium. La psalmodie ornée des introits & des communions avait deux intona- 
tions, l'une à la première, l'autre à la seconde partie du verset. Ces formules initiales pour- 
raient fournir plus d'une coincidence entre l'arsis mélodique & la syllabe aigué, mais pour 
abréger il suffira d'étudier le début de la deuxiéme partie du verset dans le sixiéme mode, 
où l'influence de l'accent est incontestable. Voici la première division de ce verset : 


TABLEAU III 


INTONATION DE LA DEUXIÈME PARTIE DU VERSET DE LINTROIT DU VI MODE 


VERSION DES MANUSCRITS 


Médiante Initium Tenor 

1 2 3 4 5 6 

/ 

— | наана раи 

— — کا‎ — + — k | à — 
A Int. In medio. & | psal-| le re nómini tuo &c. 
B » Omnes gentes. & gen- tes | sub pédibus &c. 
C » Sacerdótes Dei. lau-| dá- | te & superexal- |14- jte &c. 
D » Justi epuléntur. & |fü- | gi- | ant qui odérunt &c. 
E » Réspice in me. De-|us | mé- | us | in te con- fi- do «с. 
F » Hodie sciétis. orbis| ter-| rá- rum & uni- vér-|si &c. 
G » Os justi. neque|ze- | lá- | ve- | ris faci- én- tes &c. 
H Com. Pascha nostrum. quóniam| in |sé- | cu- | lum misericórdia &c. 
I » Posuisti. & super sa-| lu- | tå- | re | tuum exsultábit &c. 
K Int. Cantate. & bráchi- um &c. 
L » Quasimodo. Jubilà- te «с. 


VERSION DE RATISBONNE (ÉDIT. TYPIQUE 1986) 


22 — s 


Page — — — 
A Int. In médio 26 = — == — 
Fit & |psál- | le re nómini &c. 
В >x Omnes gentes 207 ——— — ih E A ICD NL 


Le psaume n'est pas le méme que 7 
dans les manuscrits anciens. Rex |та- |gnus | su- per &c. 
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Médiante Initium Tenor 

4 | 21 8 | á 5 6 

/ / 
А Te a | me ses j | = 
С » Sacerdótes (41 => —8—|—— | | ap tâ — 2 | f — 
lau- | dá- | te & superexal- |tà- | te Өс 

=Â | — ne 
D » Justiepuléntur 250 — == Le — a = рак тін 
& | fü- | gi- | ant qui odérunt | &c. 
Km —— ТЕ mau c m малын a 

E » Réspice in me 202 2 — ل اا‎ иткан mi T e 
De- us |me- us in te con- |fi- | do &c. 


F » Hoödie sciétis 15 


or- bis [ter | rá- [rum] & u- ni- vér- si &c 
б » Os justi [28] === == | — cmm 
НІ Les psaumes de ces commu- 8 : | - = Ea 
nions n'existent plus dans 1 à : : n 
liturgie actuelle. р j neque |ze-| lá- | ve- ris fa- ci- én-| tes &c. 
K » Cantáte 1773 — 2 222 |— 
& brachi- um &c. 
> >= ¡===> === — 
; —— r AN q | E= S 
L » Quasimodo 169 Y — A RE TD E E 
Ju-bi-la- te &c. 


Il suffit de jeter les yeux sur la version des manuscrits pour reconnaître la prépondé- 
rance de l'accent & du podatus, colonne 3. La colonne 1 contient les notes préfixes à l’ac- 
cent. Lignes K & L, le texte est trop court pour donner place à l'initium, qui est supprimé. 
— En se reportant à la deuxième partie du tableau, on verra dans quelle mesure ces parti- 
cularités ont été conservées dans l’édition de Ratisbonne. 

2° Tenor. Dans tous les modes, le sixième excepté, la teneur reste sur la dominante. 
La récitation du sixième se déroule d'abord sur le Ja & ensuite sur le fa. Détail intéressant 
à noter : lorsque le texte à chanter sur ces teneurs unissoniques était assez long, les psal- 
mistes en rompaient la monotonie en relevant par un podatus certains accents du texte. Ceci 
se faisait principalement dans la deuxième partie du verset : 


e O 
2e n—2—2—a8—u E ل‎ ————— 
Mode 8 .. m 


Quam di- le-é&a tabernacula &c... con-cupiscit & déficit anima mé-a in atria &c. 


" 
"bs == = + — 
Mode — wa SS ⁊ <" x _; 


Cæ- li enarrant &c... & opera manuum ejus annuntiat &c... 
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L'usage de ces podatus était abandonné à la volonté des chantres ; car tous les manu- 
scrits ne les écrivent pas, mais on les trouve déja dans les codex les plus anciens. (Cf. ci- 
dessus, tableau III, col. 6.) 

3* Médiations dans la psalmodie des introits. 


TABLEAU IV 


MÉDIANTES ORNÉES DES INTROITS ET COMMUNIONS 


Médiantes pentésyllabyques à un accent Médiantes tétrasyllabyques à deux accents 


Médiante Médiante 
543 2 Ja = 43121 


Tenor 


Mode ^ Tndivisibles ` / Mode / / 
2 qe | е na erm 


Deo ad-lju- | tó- [ri | nós- [tro & pleni tú- do é- |jus 
Deus meus nejsi- | le- as | á me Cantate Dómino cân-lticumi nó- (ушт 
aurem tu-lam & lex-| audi Ime 
Exsultáte|ju- | sti [in | Dómi-|no 
Dedüxit me super sé-lmi- | tas jju-| stiti- |æ 


Les médiantes ornées ou solennelles se divisent comme celles de la psalmodie simple, 
en médiantes à un accent & médiantes à deux accents. 
1° Médiantes pentésyllabiques à un accent. Elles dérivent des formules simples archai- 


ques, comme le prouve le schéme suivant. 


5 4 3 2,1 


Formule simple А * EEE, 


plus moderne 


archaique — 
Notes indivisibles / 


8° Mode | Formule solennelle а-а-а 
ou ornée 
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Les particularités qui différencient dans ces médiantes la psalmodie ornée de la psalmo- 
die simple se réduisent à deux : 1° addition de trois notes de liaison, que nous avons indi- 
quées par des notes blanches ; 2° préparation à l'accent principal par une inflexion vocale 
analogue à celle que nous avons signalée dans certaines médiantes & finales du chant des 
psaumes à l'office. Ce mouvement de préparation comprend les groupes 5, 4 & 3. Ces trois 
groupes, & le podatus, colonne 2, qui correspond à la syllabe accentuée, sont inséparables ; 
les syllabes doivent s'y appliquer telles qu'elles se présentent, car la mélodie s'élève vive & 
rapide vers l'accent & ne supporte pas les retards que lui imposerait une intercalation de 
syllabes ; les pénultièmes brèves avec leurs deux notes sont entraînées dans ce mouvement. 
Ajoutons qu'il est nécessaire de conserver la gracieuse ondulation rythmique produite par 
les mouvements binaires des colonnes 5 & 4. La musique l'emporte sur le texte : il y a 
lieu d'appliquer ici l'axiome : Musica non subjacet regulis Donati. Qui pourrait s'en plaindre, 
puisque, dans l'espéce, cette émancipation transitoire a pour but de faire ressortir avec 
plus de force & d'éclat la puissance attractive de l'accent principal, colonne 2, qui centralise 
autour de lui tous les éléments de cette pause intermédiaire (1)? 

La médiation ornée du quatriéme mode se forme de la méme maniére & appartient à 


la classe que nous venons d'examiner. 
5 4 3 2 1 


notes indivisibles 


Formule simple DP | LE e 


4e Mode 


a 
Formule ornée e fom us ===>. 


2° Médiantes tétrasyllabiques, à deux accents. Le troisième & le sixième mode conservent 
dans la psalmodie ornée les formules en usage dans le chant ordinaire des psaumes. Restent 
donc le premier & le septième mode. 


10€ e 1 4 3 2 1 
/ / H / 
1er Mode Exc n Са s a x s ТЕС жен Че Mode — ا کک‎ — 2 
simple — — = H=. Simple ra = = 


1er Mode Een a Fa Саа = Те Mode ја яая и dre Fa “ағ 
orné SH — — orné .. — | — | из 
in toto cór- de mé- о in toto cór- de тё- о 


(1) Ces règles sont extraites des graduels € antiphonaires les plus anciens. Plus tard, dans le but de faire 
coincider plus souvent l'accent syllabique € l'élévation musicale, on se permit d'introduire une note survenante 
dans la colonne 4, mais seulement pour une pénultiéme bréve. C'est d'ailleurs la seule place oú une note supplé- 
mentaire puisse étre tolérée. Les manuscrits & les auteurs didactiques témoignent de ce fait. Les musiciens pré- 
féreront l'usage ancien qui conserve mieux la formule musicale ; ceux qui recherchent l'alliance de la musique & 
des paroles choisiront le nouveau. Quoi qu'il en soit, ce dernier a prévalu dans les éditions modernes. 
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Ces deux motifs ont, au point de vue de l'accent, les mêmes privilèges que les mé- 
diantes simples dont elles sont le développement ; elles ont deux accents, & Panticipation se 
fait ordinairement comme dans la psalmodie courante sur l'élévation de la colonne 4. 

11 faut signaler une circonstance importante relativement au dernier accent, colonne 2; 
elle nous permettra de saisir avec quelle sollicitude & quelle habileté le compositeur grégo- 
rien veillait à sauvegarder tout à la fois & les lois de l'accentuation latine & les exigences 
rythmiques de la mélodie. Lorsque, dans les médiantes du premier, troisième & septième 
mode, se présente un mot accentué à l'antépénultiéme, Dominus, on le traite ainsi qu'il suit : 


& E 2 1 
/ / 
CR ы. 
4er Mode ا‎ — ивана =a = 
Formule ordinaire nn — 5 et ra 
Benedixisti Domine | tér-| ram tú- | am 
/ 
Formule . ЕГ: —а— ES De => 
avec pénultième brève __ 
Bonum est confi- | té- | ri |Domi- no 


La pénultième faible ui se chante sur la clivis (colonne 2), qui par le contact de cette 
syllabe devient faible ; la syllabe accentuée D6 est reportée en arrière sur une note surve- 
nante forte, dont l'intensité domine la clivis & l'affaiblit à son profit. Cette survenante est 
un dédoublement de la premiére note de la clivis & doit étre maintenue dans la colonne 2. 

Les compositeurs agissent ainsi afin de sauvegarder le rythme & l'accentuation. Or 
ce rythme, formé par la succession immédiate de la clivis & du podatus (col. 2 & 1), serait 
détruit par l'insertion d'une note qui viendrait malencontreusement les diviser. Mauvaise au 
point de vue purement musical, cette insertion est encore intolérable pour une oreille tant 
soit peu familière aux allures des mélopées grégoriennes, où l'alliance de ces deux groupes 
est fréquente & produit un mouvement mélodique aussi simple que gracieux. Observateur 
scrupuleux des lois du rythme & de l'accentuation, le compositeur fait précéder la clivis 
d'une note destinée à porter l'effort de l'accent tonique. L'éclat de cette note jette dans la 
pénombre la pénultiéme faible, qui, sous la dépendance de l'accent, glisse légére sur la clivis ; 
C'est ainsi que, par une heureuse transaction, texte & rythme sont respeétés. 

Les cadences finales des versets psalmodiques dans les introits sont douées d'une orga- 
nisme un peu plus étudié que les formules analysées jusqu'ici. Les types syllabiques sur 
lesquels elles ont été modelées appartiennent à des combinaisons plus artistiques d'accents 
& de syllabes qui relévent du cursus ; nous en parlerons dans le chapitre suivant. Pour la 
méme raison nous renvoyons également à ce chapitre l'étude des invitatoires & des répons 
de l'office. ll nous faut poursuivre l'étude des terminaisons plus simples. 

Nous avons dit ci-dessus que les traits, graduels, alléluias, pouvaient cacher sous les 
ornements de leurs mélismes une struéture phraséologique identique à celle de la plus sim- 
ple phrase de la psalmodie ; il nous faut prouver cette assertion. 


жг єн шҥшчшцсшъ 


мани NON O 


N 4 


A 


L'ACCENT TONIQUE ET LA PSALMODIE 


S IV 


L'ACCENT TONIQUE ET LA PSALMODIE DES TRAITS 


TABLEAU V 


PSALMODIE DES TRAITS. PHRASE DU VII MODE. 
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Initium Tenor Clausule 
4 2 3 4 5 6 7 8 
/ / / / / 
— |m La ü An U aa E а п U A R п 4 
adjú- tor | & pro- téétor faétus est mihi in sa- lú- tem 
ho- | nori- 1- са- tus est. équum & a- |scen-. | só- rem 
vine- a e- nim Dómini Sá- ba- oth 
in cór- nu in lóco ú- be- ri 
E qui há- bi- | tat in Je |rà- Sa- lem 
& vo- | lunta- te la- bi- ó- rum é- jus 
ge- ne- | rá- ti- o re- étó- rum 
& . ju- | sti- ti- |a é- jus 
nos au- tem | pó- : : pu- |lus é- jus 
& ó- mnes| vi- æ. éjus ju- |di- ci- um 
do- nec | mi- E28 ae . sere- å- | tur no- stri 
& | ædi- i- ca- vit turrim in mé- di- ¡o é- jus 
qui- | a nó- men Do-. mini in- vo- ca- bo 
-N —— 
i- ta de- siderat anima . méa . ad |te Dé- us 
dum di- |сі- | tur . mihi per singu- los di- es 
& àu- di- |at . térra vérba ex o- | re mé- о 
quan- | do vé- ni- | am ee ON A pae ré- bo 
mm" 
in | ex-. sul- | ta- : ti- ó ° ne 
in man-| dá- tis é- jus 
& ex- al- | tà- bo é- um 
in- o- ra- ti- . |ó- nem 
Dó- | minus ju- | stus | con-. ci- dit 
ut. li- be- . ren- tur 
VERSION DE RATISBONNE. (EDITIO TYPICA 1886) 
=== === Ze ern = 
metuat | m | à аш жараны Cü 3 a sa (Vu — 
adjü- tor & pro-téétor factus est mi-hi in sa- lú- . . [tem 
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TABLEAU V. Suite. VERSION DES MANUSCRITS 
Initium Tenor Clausule 
4 2 3 4 5 6 | 7 8 
A |саны ß — — 
/ / / / 


MENS E. ser Si Er [a == — a (s — — 


B ho- | nori- . | fi- cá- tus jest . . . . équum & a- | scen- só- . =. Îrem 
7 n a 3 Та шала n n a 
C vi- ne- a e- nim Dómini Sá- ba- oth 
с ꝶ sx nrn — сз m ¡A a 
= a 
=> — E EIC === —— — г = «шше Ра — 
р in cor-. nu in . „ TEST. 1 CO | ü- be- ri 
8 f= — le IA — 
m — == 1 E alee — T 
E Qui há- bi- | tat MEOS ox ES | sa- lem 
— es) —  — ee —À #8. 
$ „Ра 
г. — $ А Ш = а ad a a 
F & vo- | lunta- . | te la- bi-6- rum é- jus 
— — г 
ri me — L 


== > P — -a аза! р коо Ж 
Каша eee | RR ICI A ЭШЕТ i E m — ole | Pak — — 8 
M & æ-di- . | fi- cá- . vit turrim . in mé- di- о. |6 2 « ljus 
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VERSION DE RATISBONNE. Suite. 


Initium Tenor Clausule 
1 2 3 4 5 6 7 8 
/ / / / / / 
me o r 
- aa _ 88 — — m | — SE Pa E 
N Qui |a nó- . |men | Dó- mi-ni — MÀ in- vo- |ca- . bo 
— E = BAC | =, = — x uma MAL PICA TR, 
— 12 — 7 = — W|a a aaa а а а — Бей LZ fam 
O - teo „ Jj de- . si-de-rat ánima mé-a ad WS Dé-. . lus 
— — me [e — |” — — "ЖС CURE — 
— => SS ae ee ee ee no 
P dum di- |ci- | tur. + + +. mihi per sin-gu- . los . |[di- . . jes 
w— E - == r ˙ а PR mat = = AA 
а — LE am . eed Va L. — s — fe 
Q & aü- . di- E о Я Я . tér- ra verba ex 6- re . mé- . A о 
ДЕСЕ uo — = — — 
БОСАП: сыту - Ten 8 айшы ا‎ = ROT 
R Quan- do vé- ni- | am & ap- pa- ré- bo 
ad — =. Q 
yog ا‎ — — — ss s 
5 in| ex- sul- | ta- . : ) ti- ó- ne 
a => == t en 
= ==: = — == 
T in man-| dá- tis é- jus 


-а — AL. „„ — 
V & ex . al- tá- . bo é- um 
= — —— шн - 
—— ар == | Ера LR | а PEDO A 
x in. . [o- ra- ti- Ó . . [nem 
Ee ie, 
=E DU o 
Y Dó- | minus jü- [stus | con- A | dit 
— ===. — esse u 
= A | Amann, اس‎ Kar aE a — 
T — 2 | — — ——— - 
Z ut. . li be- . Cg АШИ ELO : o rnc e 


(1) Traits. A. Cantemus Domino, p. 147. = B. Ibid. — C. Vinea mea, р. 148. = D. Ibid. — E. Qui confidunt, p. [51]. = 
F. Desiderium, p. [3]. = G. Beatus vir, p. [5]. — H. Ibid. = I. Jubilate, p. 45. — K. Attende caelum, p. 149. — L. Ad te levavi, 
р. 79. = M. Vinea mea, р. 148. = N. Attende celum, р. 149. = 0. Sicut cervus, p. 150. — Р. Ibid. — Q. Attende celum, 
р. 149. = R. Sicut cervus, p. 150. = S. Jubilate, p. 45. = T. Beatus vir, p. [5]. = V. Cantemus Domino, p. 147. = X. De 
profundis, p. 41. = Y. Sape expugnaverunt, p. 100. = Z. Commovisti, p. 43. 
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OBSERVATIONS SUR LE TABLEAU V 


Les traits appartiennent à la psalmodie ornée ou neumée; l'accentuation latine en est 
également la base. Nous pourrions citer plusieurs phrases en preuve de cette assertion ; 
nous nous contenterons de celle qui est analysée dans le tableau V. 

La version des manuscrits nous offre dans cette période musicale les trois éléments de 
la psalmodie : l'initium, la teneur, la cadence, qui forment un chant récitatif, dont les 
mouvements mélodique & rythmique cadrent exactement avec les accents toniques du 
texte (1). 

1° Initium (col. 1, 2, 3). Ce tableau est disposé d'après la prolixité des paroles à réciter 
sur la teneur. Pour étudier l’initinm, il est nécessaire de ranger les différents textes dans un 
autre ordre & de les diviser en deux séries. 


Première Série Deuxième Série 


= = = = 


ho- | nori- fi- Cá- tus est 


& vo- [lun- tá- te la- 

Quan- do  vé- | ni- am &| ex- al- ta- bo 
ad- Ш- | tor & ge- ne- rå- tio 
in cór- | nu in in | ex- sul- | ta- tióne 
Qui há- | bi- tat 8 ju- sti- tiam 
dum di- ci- tur in man- | da- tis 
& au- | di- at in o- ra- tiónem 
nos au- | tem | pó- ut li- be- réntur 

i- ta de- siderat & | ædi- fi- cá- vit 
Dó- minus jú- | stus | con- | cidit 
vi- ne- a é- nim 
& ó- mnes | vi- æ 
dó- | nec mi- sereátur 
qui-la nó- | men | Dó- mini 


1e série, colonne 2. La syllabe accentuée correspond toujours à Pune des notes de ce 
groupe. Pour arriver à cette coïncidence, on rejette en avant, colonne 1, les syllabes super- 
flues. Le texte & la musique sont ainsi en parfait accord. Il en est de même toutes les fois 
que le nombre & l'ordonnance des syllabes le permettent. 

2° série. Lorsque, pour des raisons diverses, insuffisance du texte, disposition malen- 
contreuse des syllabes, il est difficile ou même impossible de faire cadrer l'accent tonique 
principal avec le groupe qui lui est ordinairement assigné, on a recours à l'accent secondaire, 
ou faute de mieux, comme il arrive dans la psalmodie simple, au monosyllabe. Dans ce cas, 


(1) Cf. sur la disposition générale des tableaux & la manière de s'en servir, la note 1 de la page 33. 
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l'accent tonique principal est reporté à la colonne 4. Les groupes des colonnes 2 & 4 sont 
donc les groupes forts de cette incise. Le porreétus de la colonne 3 se trouve nécessaire- 
ment faible ; & de fait, il est toujours chanté sur une syllabe faible. 

2° Tenor. La récitation se maintient sur la corde sol, & s'étend selon le plus ou moins 
de développement des paroles. On remarquera que tous les accents toniques sont mis en 
relief par des podatus. Au-dessous de la ligne R, la colonne 5 de teneur est fermée par défaut 
de texte; mais malgré cette coupure dans la mélodie, l'initium & la clausule ne subissent 
aucun changement. 

3° Clausule, colonne 6. Ce groupe intermédiaire entre la teneur & la colonne d'accent 
est une amplification mélodique de l'accent moyen dont nous avons parlé plus haut. Sa 
marche ascendante conduit de la corde récitative à l'élévation réservée à l'accent. C'est bien 
aussi la fonétion de la syllabe qui lui correspond. | 

Colonne 7. Ce groupe placé au sommet du mouvement mélodique coïncide régulière- 
ment avec la syllabe aiguë. 

Dans le cas d'un mot proparoxyton, у. g. judicium, Jerúsalem (lignes C, D, E, K), la 
pénultième reste attachée à ce groupe, toujours par déférence pour le rythme de la mélodie, 
& l'accent est reculé à la colonne 6. Cette distribution des syllabes prouve que les composi- 
teurs grégoriens regardaient comme indivisibles les trois groupes de cette clausule, & qu'ils 
ne se seraient pas permis l'insertion d'une pénultiéme bréve entre les colonnes 7 & 8. 


6 7 8 
—B-8—|—n2—|—82 
t нш шрын re 
Je- rů- sa- | lem 


Colonne 8. Ce пеште est affecté à la syllabe finale; sa marche descendante suit les lois 
de la barytonie latine. 

La construétion ascendante & descendante de l’ensemble de la clausule peint sur le vif 
Pintonation musicale des mots latins. La voix montait depuis le commencement du mot 
jusqu’à la syllabe aiguë, puis redescendait & venait expirer pour ainsi dire sur la dernière 
syllabe. La musique, en quittant la corde récitative, suit ce mouvement en le développant. 

Le mélisme final de cette colonne 8 nous donne l’occasion de redresser une erreur 
moderne. Sous prétexte de mieux accentuer les mots, on a quelquefois essayé, au mépris 
de la tradition, de décharger les syllabes non accentuées des notes qui leur appartenaient, 
pour les amasser sur la syllabe marquée de l'accent tonique & trés improprement dite syl- 
labe longue. C’est ainsi que, dans cette phrase, la version de Ratisbonne reporte volontiers 
sur l'accent le mélisme destiné à la finale. De ce que la voix se tient plus longtemps sur 
une syllabe ou lui donne plus de notes, il ne s'ensuit pas que cette syllabe soit mieux 
accentuée (1). Au contraire ; car dans son essence l'accent est non seulement une élévation, 
un mouvement bref, énergique, mais une force de cohésion qui réunit en un seul tout les 


(1) Cf. Mélodies grégoriennes, chapitre xu, p. 171. 
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divers éléments ou syllabes qui composent un mot. De ces deux notions incontestables, 
brièveté & force de cohésion, il ressort clairement que plus on accorde de notes à la syllabe 
aiguë, plus on est exposé à porter atteinte au caractère & à la fonction de l'accent. Un 
exemple fera mieux comprendre. 


n 
Ф 5 48% 
А . B „ а 
| —a — — — 
Ave ma- ris stel-la Ave ma- ris stel- la 


Nous le demandons : de ces deux maniéres de noter & de chanter le mot stella, quelle 
est la plus conforme à la nature & à la mélodie de l'accent? Quelle est celle qui conserve 
le mieux Pintégrité du mot? Dans la première, A, la prononciation & la perception du mot 
sont complètes dès la seconde note; dans la deuxième, B, les sept notes accumulées sur 
Paccent tiennent l’auditeur en suspens jusqu’à ce que, le sol de transition amenant la der- 
nière syllabe, le sens puisse enfin se dégager. II résulte de là que l'intégrité des mots est 
mieux conservée lorsque la dernière syllabe seule est dotée de plusieurs notes. Telle est 
sans aucun doute la raison qui explique l'emploi des jubilus à la fin des alléluias, des gra- 
duels & a donné naissance aux séquences. 

Est-ce à dire que l'emploi des groupes de notes sur l'accent soit prohibé? Nullement. 
Lorsque la modulation & les mélismes doivent pénétrer le texte, toutes les syllabes des 
mots latins sont susceptibles de dilatation musicale, mais la syllabe la plus propre, après 
la dernière, à recevoir cette extension, est encore celle qui porte l'accent, à cause de son 
importance & de sa force. Il est néanmoins vrai de dire que l'accent se rapproche d'autant 
plus de la fonction qu'il remplit dans le discours, qu'il est plus alerte & plus dégagé de 
notes. 

La mélodie est modifiée légérement (colonne 4), à partir de la ligne O; le la du poda- 
tus est supprimé, & les trois notes qui restent se réunissent en porrectus. Cette modifica- 
tion a lieu : 2) lorsque ce groupe est suivi immédiatement de l'un des podatus d'accent, 
colonne 5 (lignes O, P, О, К); Р) ou bien lorsque, par suite de l'absence complète de 
texte pour la teneur, on passe sans intermédiaire du porreétus, colonne 4, au groupe, co- 
lonne 6 (lignes S, T, V, X). Dans ces deux cas, la transition d'une syllabe à une autre se 
fait à l'unisson; ce procédé était fort apprécié dans les mélodies grégoriennes. 

Toutefois, dans le premier cas, cette modification était ad libitum, & on pouvait con- 
server les quatre notes de la colonne 4; nous en avons des exemples aux lignes D, E. Une 
note de plus ou de moins dans la récitation passe inaperçue ; dans la subdivision récitative 
de la phrase les mélodies grégoriennes sont aussi faciles aux sollicitations du texte qu'elles 
sont intransigeantes lorsqu'il s'agit de maintenir contre lui un rythme déterminé. Dans ce 
dernier cas, la musique ne fait, après tout, que sauvegarder contre un texte mobile et irrégu- 
lier une création mélodique et rythmique, dont l'élément générateur a été Paccentuation d'un 
type syllabique choisi d'abord comme modèle. 
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L'ACCENT TONIQUE ET LA PSALMODIE DU RÉPONS-GRADUEL JUSTUS 


Les huit distinétions musicales du Justus forment les tableaux suivants. Les différents 
textes adaptés à ces huit types grégoriens sont disposés en tableau selon notre procédé 
habituel. (Cf. ci-dessous, p. 33 : disposition des tableaux, manière de s’en servir.) 


TABLEAU VI 


RÉPONS-GRADUEL JUSTUS. Première Distinction. 


hi H e tJ > 


"io 


p 


олш! 


H 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium 


———— | — | nm | —rñA — 


Ab oc-cül- 
Di-spér- 

. In ó- 
: . À süm- 
— irm 


в 
Exsul-ta- 


Tenor 


stus ut palma flo- 
mi- ne De- us vir- 


qui еп. . . æ- 
di- e. . . sci- 
li- te. 
ge- lis 


bunt 


Clausule 


sán- . 
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TABLEAU VI. Suite. 


Page [29] A 
» 10 B 
» 4° C 
» 15 D 
» [75] E 
» 55 Е 
» 233 G 
» 228 H 
» 10 I 
» 9 K 


» 83 L 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Clausule 


—— v ¶ ͤ —Uj4ĩ— | ———n—sos | ——K-.... 


Е م‎ > 


Jú- stus ut palma flo- ré- bit 
— — -—" E QE 
= ep с хш = qe 

Dó- mi- ne De- us vir- | tú- tum 
—4 = —% 
— —— 7! 4, == 
Ré- qui- em æ- | tér- nam 
| ̃ĩ˙ ب ن‎ 
„FFF = 
Hó- di- e sci- é- tis 
— _  _ — — — 
=> — aa 
Tól- | li- te pór- tas 
An-| ge- lis su- is 
=——————— 2 
^ [үш = = x= = == w 
Ni- mis ho- no- ra- ti | sunt 
Ë —— — — —ae 
— E mmr == é= 
Dó- | mi- ne re- | fú- gi- um 


In s6- | le (Ce R.-G. est notéldans un mode différent.) 


— Án ل سسس‎ M — 
س‎ — — E --- 


Ab oc-cúl- | tis mé- is 
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Initium Tenor Clausule 
1 2 3 4 5 
VERSION En a = u AAA — 
DES MANUSCRITS / / 


me = 


VERSION DE RATISBONNE. Suite. 


» 280 N In óm-| nem tér- ram 


» 9 0 А súm- | то cæ- lo 
был Ms хх = eire — REÍ s 
> 307 Р Exsul-tá- bunt sán- éti (1) 


(1) Disposition des Tableaux. — Nos tableaux sont ainsi disposés : 1° Dans une première ligne horizon- 
tale se trouvent mentionnées les trois divisions de la phrase mélodique : inilium, tenor, clausula; chacune d'elles 
peut comprendre une ou plusieurs colonnes. — 2° Immédiatement au-dessous, des chiffres sont affectés à cha- 
cune des colonnes. — 3° Enfin, au-dessus de la portée musicale, dans certaines colonnes, des signes d’accen- 
tuation indiquent la coincidence de l'accent aigu & de l'élévation musicale; nous les appellerons colonnes d'ac- 

.cent. — Dans le cours des tableaux on remarquera quelques accolades horizontales qui ferment les colonnes, 
par exemple, tableau V, col. 5, ligne R ; cela arrive toutes les fois que le texte fait défaut ; il n'y a plus alors à 
tenir compte de cette partie de la mélodie qui par le fait de l'accolade est supprimée. Dans les lignes qui suivent, 
la distance entre les groupes ne doit pas être prise en considération. Ainsi, ligne S, tableau V, in exsultatione, 
la colonne 4, syllabe ta, & la colonne 6, syllabe £z, doivent se chanter sans interruption. De méme ligne Y, 
Dominus justus concidit, le porre&us de la colonne 4 & le porrectus resupinus de la colonne 6 doivent être réunis & 


se chanter sans interruption sur la syllabe con ` mi __ &c. Des nécessités typographiques ne nous 


con- ci- dit... 
ont pas permis de les réunir. On retrouvera la méme organisation dans tous les tableaux. 


Maniére de se servir des tableaux. — Le moyen le plus simple & le plus rapide pour se rendre compte 
des différences assez notables qui existent entre la version des manuscrits & celle de Ratisbonne est d'étudier ces 
tableaux d'abord verticalement, c'est-à-dire colonne par colonne, en commengant parla version des manuscrits 
$ en descendant jusqu'à la derniére ligne de la version typique. Aprés ce premier travail, il sera bon de les lire 
horizontalement en chantant d'un trait la version des manuscrits, puis successivement les diverses variantes de 
l'autre édition. Pour faciliter encore le travail comparatif, nous avons marqué d'une méme lettre les mémes textes 
dans les deux versions. Ainsi la lettre A du tableau V correspond dans l'une & l'autre version à la phrase adjutor 
et protector ; la lettre O à la phrase Йа desiderat, € ainsi de suite. 
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Observations sur le tableau VI. — Rien de plus simple que la struéture de cette distinétion ; c'est celle 
d'une psalmodie pure : initium de trois notes, tenor unissonique sur le la, & cadence mélismatique à un accent. 
On remarquera que cette psalmodie se trouve dans le corps méme du répons. 

Initium. Il y a trois manières d'atteindre la corde récitative : a) par un torculus, lignes A à I; elle s'emploie 
toutes les fois que le premier mot commence par une syllabe accentuée ; b) par un podatus précédé d'une ou deux 
notes ; cette seconde manière est en usage lorsqu'une ou deux syllabes précèdent le premier accent, lignes K à O. 
Le ton de ces deux premières syllabes est grave, ce qui permet à la mélodie de suivre la modulation naturelle du 
mot & de s'élever avec le podatus sur l'accent tonique. C'est afin de mieux faire ressortir cet accent que les 
compositeurs ont adopté cette deuxiéme maniére. c) L'intonation Exsultabunt (P) est la réunion des deux précé- 
dentes. Régulièrement le mot Exsultabunt devrait se chanter sur la méme formule initiale que le mot 4b occultis ; 
cette exception unique est née d'une réminiscence : l'offertoire Exaltabo te débute ainsi (Feria quarta cinerum). 


Ex-al-ta- bo te 


De telles réminiscences sont trés fréquentes ; on les trouve méme trés naturelles, si l'on se souvient qu'à 
l'époque neumatique, les chants étaient appris par cœur. 

Tenor. La récitation se compose, selon la longueur du texte, de une à cinq notes, & se poursuit à l'unisson 
jusqu'au dernier accent, sur lequel se développe le mélisme de clausule. Quelques manuscrits ornent cette corde 
récitative en plaçant sur l'accent tonique pal de pala un épiphonus ou méme un podatus. Nous avons vu plus 
haut que ce procédé était abandonné à la liberté & au goût des chantres. (Cf. aussi Paléographie musicale, t. Il, 
page 82 & suiv.) 

Clausula. Colonne 3. Mélisme d'accent. Avec la première note de ce mélisme, la mélodie atteint dire&ement 
son point culminant & descend ensuite pour se reposer sur la derniére note colonne 5. 

Colonne 4. Dans le cas d'une pénultième brève, la mélodie pour lui faire place se prête à une transaction: le 
mélisme lui donne sa dernière note sí, à laquelle on ajoute une note de liaison la, d'où une clivis sur laquelle 
glisse la pénultiéme faible ; le passage d'une syllabe à l'autre se fait à l'unisson, & la chute dela phrase ainsi pré- 
parée est plus coulante & plus douce. Cette clivis dans les manuscrits romaniens est ordinairement surmontée 
d'un c qui veut dire celeriter, cito ; le caractére de ce groupe est ainsi fort bien indiqué. К, 


TABLEAU VII 
RÉPONS-GRADUEL JUSTUS. Deuxiéme Distinction. 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Style libre orné Clausule et Jubilus final 


Rép.-Grad. / / 


А Hodie sciétis qui- a|vé- ni- ete 0. mi- |nus 
B Ab occultis mún- da ше s s «a Го mi- [пе 

C In sole taber-|na- du] lm. 5 o = o. [eo o s (шт 
D Excita Domine po-|tén- ti- am Eques s © Em 
E A summo celo e-|grés- si- %% ao o s ШЕ 


F Die refugium fa- US |M es ine, 
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Initium Style libre orné Clausule et Jubilus final 
1 2 3 4 5 6 7 8 
VERSION ae — 
DES MANUSCRITS | / / 
Suite. 5 > aly ELE Sai | GV tta 
W; а= T B A A 
G Tollite portas prin- ci- pes 2 s o е tas 
Е Pa ЗАС | 
H Nimis honorati a-|mi- ci- fe À e В ШЕ 
I Requiem do- na e- is... . Do- [mi- ne 
p |Т 
mE 
n a 
K Justus ut palma  sicuticé- drus . е Li- ba-. . . пі 
L Angelis suis man-|dà- Vi, de té 
M Domine Deus con-|vér- е 770 02 


VERSION DE RATISBONNE 


Rép.-Grad. тв E 


A. Hodie scietis 15 = š GU de uc E . . j|Dó- . |ті- [nus 
== — — Zul — SE — 
— —%-1—а — — 25 ͤE.ͥ— 
B Ab occultis 83 mún-. da me . . |Dó- . mi- | ne 
C in sole wx C |ы шшш ES |І 
Ce R.-G. est écrit T => = ciues ra | же ne i = 
un mode différent. Ф 
D Excita Dñe 10 po-tén- . jti- | am . fú. e . | am 
a E A AA =f== — 
— ee me | c F 
E A summo 9 e-|grés- . si- o us 
= = | — RE 
—— —%-|—а 
F Die refug. 228 fa- . сс es. .. o o Ms a | Dis 
д — A 7; — а 
G Tollite [75] prin-. jci- | pes. . . . “АЕ . fstras 
= шг _ 2 
H Nimis 233 a- mi- [ci |tu-i . . 2 Demmu us 
. Ee 5 
I Requiem 243% dó- . jna é- is Dó- mi- | пе 
— . — = A —Fa 
— — -------: = 


K Justus [29] sicut |cé- . fdrus . . . [f . . Ini 
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itium Styleli š i i 
TABLEAU VII. Ini yle libre orné Jubilus final 
VERSION —————————————— > 
DE RATISBONNE / / 
f ^ Өт == وگو‎ —— 
sr Е == — Га 
L Angelis 55 man- da- у. dee o e 
Te E 
E — —— na" => 27 
M Опе Deus 10  con-lvér- . te. |105 


Observations sur le Tableau VII. — Cette distinétion relève du style libre orné; remarquons seulement 
qu’elle repose sur les colonnes d’accent 2 & 6. 


TABLEAU VIII 
RÉPONS-GRADUEL JUSTUS. Troisième Distinction. 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Tenor Jubilus d'accent et de finale 
1 2 3 4 5 
Rép.-Grad. / 
—|—n2——n2——2—2— — — 
Es o in . 

== 4 $ ГА 
А Justus ut palma mul- | ti- pli . . | cé . . . . bi- | tur 
B Ne avertas quó- | niam . fri- . . .[bu-] lor š 
C Tecum principium an- еа o cim ~ 2. .|fe- | rum 
D Requiem & lux per- pe... .[tu-|a 
E Nimis honorati ni- mis confor- . .|tá- . . . . .|tus | est 
F Domine refugium a genera... «| 0- o ũ o o o A 
G Angelis ut custodi . . ant ET E 
H Ab occultis & арай: 7.46... 1: ййп5 
I Tollite portas & Ife li . 2 5 9 гі 
K Exsultabunt læ- Та ъа 2 UN 
L Excita & so RE ved. REM 

—— 

u 
M Hzc dies Ex- sul- té Sans 


VERSION DE RATISBONNE 


33 Hue 
p.-Grad. ages KONT — —— 


A Justus ut palma [29] mul-| tipli- . . . |cá- . . . . | bi tur 


B Ne avertas 127 quó-|n- an, . |tri- . . . . [bu-] lor 
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Initium Tenor Jubilus d’accent et de finale 


VERSION 1 2 | 3 4 5 
DES MANUSCRITS , 


| 
| 
| 


а а ЕСЕ аана ee 


С Tecum principium 17 an-| te lu-. . . ci . . оа 
-— | Ò — M |— 
12) n 844848 | — 
— —- — = 
D Requiem 43* & | lux per- | pe- . . . . |tu-| a 
— E APT ^ einer: 
E Nimis honorati 233 ni- mis confor- . | tá- . . . tus] est 
=a el TE == 
"rcm a = in > 
— —— 
F Domine refugium 228 a gene- ra- ti- О i 85 пе 
— — | —n — P — _—— 
— mie. ua c ꝰ e282 cc және | ee 
— => | RM 
G Angelis 55 ut | custó- di ant ЖШ te 
q _xtIIIdAp? ee 
o жа. => ̃ 7 —— ee шшш 
l — —ͤ—ͤ—D. — — 
Н Ab occultis 83 «| ab a- li CET eo nis 
“с ص يي ᷣ ص ييي وچ وڇا‎ ae 
8 a» ——knkZ᷑—— ا ا‎ 
I Tollite portas [75] & | intro-. . . 15 bit 
— „FFF F= == = 
E | =з = 
K Exsultabunt 307 EJ | bun Е СБ tur 
3 Бю... = АБЫ Ve — ——— 
L Excita 10 8z VONT e ni 
2 nt аса тт — ÁÓ— — s 7 аә) 
==“ = 4 * —— —— = 
= E J. =E 
M Hzc dies 156 exsul pte lc mus 


Observations sur le Tableau VIII. — Cette phrase est une pure psalmodie. Colonne 1, initium réduit à 
sa forme la plus simple; colonne 2, récitation unissonique; colonne 3, mélisme d'accent; colonne 4, note surve- 
nante pour le cas d'une pénultiéme brève; enfin colonne 5, jubilus de finale. A noter, ligne G, comment le com- 
positeur a traité cette terminaison : custodiant te, qui, pour les modernes, présente tant de difficultés d'adaptation 
aux médiantes & aux finales des psaumes. 
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t Q zj zJ Оо tJ > 


отери" 


Bon 


TABLEAU IX 
REPONS-GRADUEL JUSTUS. Quatriéme Distinction. 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Tenor orné Clausule et Jubilus final 
1 2 3 4 5 6 7 8 
==) — — '' ñ—ñ— — . — --“- 
/ / / 
— AAA TAS SA = 
- ——8-|--4—|-*— AL — — 1. — 4 
— Жыға Au] o [e = > Ы > ae 
procé- |dens de|thá- la-mo su- . |o 
princi- . |ра- |. . tus e- |ó- . . . frum 
in cu- bi- li bus |sü- is 
Usque ¡ad süm- mum jé- jus 
in |om- ni- bus vi- is su- is 
ut |sal- vos fa-. ci- as nos 
par. [ce .  |ser- vo tü- . o 
ve-|1ó- ci- . (ег ex- áu- di me 


mo Dó-mi . ni 
pro- gé- ni. e 
vi é- ri. mus 
ba e- |ó- rum 
ri- am (е-. jus 


Rex m e AR o- r. e 

d fn, bis 
——— HM — — 7 

% ГИ АА с-ш 


VERSION DE RATISBONNE 


Le В.-С. 1а | sole est noté | dans un lautre mode. 


= Fi A 

— CA — > — — = > 
princi- pá- . [tuse-. [o-. . |rum 

= — — C Tn = 

— la B s шық er ` 
in cu- bi- libus . |su- is 
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VERSION DE RATISBONNE. Suite. 


ааа > == 
< إو واه‎ Â^ 


—а— |а" ف‎ 
E in|óm- |пі- bus vi- is jtu- . is 
—— | ------ | --------|----------------1-- en 
š = mme re = — 
—B e EET E z E 
—а— — — — 
F ut sal- vos. {fa- . . ci- as nos 
ee unse, 
ci ша: m ME E am 
G par- Ice sér-. . . Vo 2 |ü EO 
== | A С A тж. 
H  ve- |lö- ci- . Iter ex- áu- di. me 
— — — — —-— 
- rA a= Іле Vs) clama e 8 — 
—а— — — 
1 in ¡dó- mo. . |Dé- mi- ni 
2 — È — 
% 
к ЕСС Р ж < M 
J d сс: TO ee, ڪڪ‎ — 
^ acl AAA aL — — 8 
L & |sál- s Moo „ G ri mus 
=== E 
â ¿a == Рак V — == 
M ba e e | rum 
ہے‎ RMT RET ГЕ H 
; m nr 2 Nat CTE A 
— Ze ага = pu 
N gló- ri-am é- jus 
س‎ — 
МЕС == > OO a — 
реттен | . e TG => 
[e] Ge о-ө а s | ә | te 
—€—— — ==) — m === 
a 
= = c MEP АЕ 7 
777... — — --k-kA— 
P REX o о o о o c gló- ri- |æ 
AA a === 
— —jü— 
Q Са. Ss E à DIS 
g— me. V SEE E ne >>> ай fua — — — 
— а? «* —. f.. [айны ушл ына ws 
R S ӘӘ (КІ 


(1) А. Rép.-Gr. In sole, р. 9. —B. Nimis honorati, р. 233. — б. Exsultabuut sancti, p. 307. — D. À summo 
celo, p. ө. = E. Angelis suis, p. 55. = F. Excita Domine, p. 10. — G. Ab occultis, p. 83. — Н. Ne avertas, 
p. 127. = L. Justus ut palma, p. [29]. — K. Domine refugium, p. 228. = L. Domine Deus, p. 10. — M. In 
omnem terram, p. 280. = N. Hodie scietis, p. 15. = 0. Tecum principium, p. 17. — P. Tollite portas, p. [75]. 
— Q. Ostende nobis, p. 7. — R. Dispersit, p. 340. 
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Observations sur le Tableau IX. — Colonnes 1 & 2, initium. Un accent syllabique, principal ou secon- 
daire, doit autant que possible correspondre à l'une des notes de la colonne d'accent 2. Pour faciliter cette 
coincidence, on rejette à la colonne 1 les syllabes qui précédent l'accent, exemple : lignes E, F, H, &c. Colonnes 
3, 4 & 5, tenor. La syllabe accentuée tombe réguliérement sur le groupe colonnes 4 & 5, excepté deux fois, 
ligne E, in onmisus, & ligne H, velocírer : dans ces deux cas, la disposition des syllabes ne permet pas cette con- 
cordance. Colonne 6, circuit de Ia voix vers les notes graves pour préparer l'attaque plus énergique de l'accent 
col. 7. Enfin colonne 8, fubilus final. 

Portons maintenant notre attention sur les lignes 1 à O, colonnes 2 & 5. Dans ces six lignes, par suite du 
manque de texte, la récitation, colonnes 3 & 4, est supprimée, & les colonnes 2 & 5 se réunissent, par voie de con- 
traction, pour ne plus former qu'un seul groupe qui se chante sur la méme syllabe. Mieux encore : lignes P & Q, 
il ne reste plus qu'une seule syllabe pour l'initium (col. 2), pour la teneur (col. 4), & la préparation au dernier 
accent (col. 6) : les formules qui correspondent à ces trois colonnes se groupent en un seul neume sur une 
méme syllabe. 

Enfin ligne R, secula, au-dessous de la ligne Q, les colonnes 3, 4, 5 & 6, sont fermées. Pour quelle raison? 
Le nombre des syllabes de secula n'est-il pas le méme que dans la ligne précédente da nobis? Il est vrai; toutefois 
l'accentuation n'est plus la méme, & Ia mélodie tient compte de ce changement. Nécessairement la pénultiéme 
cu correspond ici au groupe d'accent de la colonne 7; mais cette fois, ce groupe perd ce caractère, par suite de 
son contact avec la pénultiéme bréve, & surtout à cause de l'énergique prononciation de la syllabe accentuée sc 
(secula), énergie qui n'est pas encore épuisée au moment de l'émission de la pénultième. Pour maintenir cette 
prépondérance de l'accent & rapprocher les éléments du mot, le compositeur n'hésite pas à rejeter les neumes 
des colonnes 5 & 6 qui, en chargeant l'accent, auraient diminué son élan & sa puissance. 


=A EX Dee 


sæ- cu- au lieu de 


TABLEAU X 
RÉPONS-GRADUEL JUSTUS. Cinquième Distinction. 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Tenor Jubilus d'accent et Clausule 
4 213 4 5 6 1 
/ 
o DI TETE Dm E LUNES — ar -а- 
Ше, mm c = ur RA rm mam 
ИШЕ D I | — — Wa CHAO т — 
A Si me- i non e E rint до-|тї- |14, | | 9 5 s o. 6 o à ec Wl 
B Di- xit |Dó- minus Dómi-. . [no mee. m MEMO 
СШ Ош О ite [gis ste! iin |n; . . . сс 
D Ad lan- |nun|tióánp- . . . . |dum |má- . . . . . . . . . . . ne 
E Di- |nr me- |га- . . . bo . 88 
E Бе TE йб» au |у) eee 
G Be- Ine di- |xi- . . à . . Ізі DVV. i [to 
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OWOZREN ME 


VERSION DES MANUSCRITS. Suite. 


Initium Tenor Jubilus d'accent et Clausule 
1 2 | 3 4 5 6 7 
к=. ==> = / 
1 a B A B A A | | 0 — а, % Ла 
= = =| 22% % — 
— E „ — — 
In má- |ni- bus por- ta- bunt|te 
Sal- |vum/me fac |De- us 
Pri- lús- . quam |mon- tes 
Po- tens. in |tér- ra 
Cæ- |li e- |паг- rant 
A sum- mo ſcæ- lo 
Ex- jci- а De- mi- ne 
Can- |ta- te Do- mi- |no 
Déx- [te- ra [Do- mi- |ni 


VERSION DE RATISBONNE 


A ie 
—— a nu a | "= "a = fn 


Si |те-|і [non fú- e- rint do- mi- naaa ti 


a 
— پا ی | اا‎ = == 
"| a | aa a — fa % Pa 
Di- |xit |Dó- minus Domi. Ino me 8 
a 


Qui fre- jgis |-sra- el . . . шеп . 2245 
a 
— — — — — 
mamam LT — [NN 3 Pa 
== ЕНЕНЕ === | == == 
Ad jan- nun- ti- an- . |dum |má- . . . . „ne 


Di- |пи- me- ra- bo |е- : os 
a 
== == — 
وإ ولج‎ = — | 34 t — MB] 
Be- ne- di- |&us qui |ve- nit 


Be- ne- di- xi- qu JU o o ao co 5 в о о о 2 mi s 
n 
= аа а CAN "a, Гайса Pa 
—A— — | — — — — I SS 
In |má-|ni- bus . |por- ta + . + + . . ропе 
—— ae 7 
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TABLEAU X. Suite. VERSION DES MANUSCRITS 
Initium Tenor j Jubilus d'accent et Clausule 
4 A 3 £ 5 6 7 
/ 
a А CIC A wal 7% | 
ï m A E am + +. E 
=" ` s EX EE % iR mh Med I waman 
VERSION DE RATISBONNE. Suite. 
в 
s | —— — —а — — 
Er a F io 1 
— — — — = 
I Sal- jvumime . . . . . . Нас De- us 
mm 
— —e ——_— ————— a — 
Maa | = 
Fr ee a — Pa 
K Pri- |üs- quam|mön- E E Дес ES 
a 
C — 20 2 Br E LD = 
Cr = e = 
L Po- tens. in tér- =. ra 
a 
: " a a” |, at % ГЕ 
— 7 — 
M (CES ШӘ c EE п = у = o ат! 
N Le R. G. In sole est noté dans um autre mode. 
а 
a DR 1 4 a a 
O Ex- jci- ta DE 2 s See ln 
a 
= و‎ > tS | 
* a — ; — NO 4с. 
B Can-|tà- te DO Я mi- no 
LJ 
_ Â` _ — R—|—R.— 
= ¿E CC а 
=m >= 
Q em о s 5 e a DO 2 o o DL» 


(1) А. Rép.-Gr. — Ab occultis, p. 83. — B. Tecum principium, р. 17. = G. Excita Domine p. 10, ef Hodie 


scietis, p. 15. — D. Justus ut palma, p. [29]. — E. Nimis honorati sunt, p. 233. — F. Hec dies, p. 165. 
— G. Ostende nobis, p. 7. — H. Angelis suis, p. 55. — I. Ne avertas, р. 127. = K. Domine refugium, р. 228. 
— L. Dispersit, p. 340. — M. In omnem terram, 280. — N. In sole posuit, p. o. — 0. Domine Deus virtutum, 
p. ro. = P. Exsultabunt, p. 307. — 0. Hzc dies, p. 162. 


Observations sur le Tableau X. — Encore une structure psalmodique trés simple & trés facile à distin- 


guer. Á noter comment la teneur, colonne 4, diminue à mesure que le texte devient plus court. Ligne À : la 


teneur s'étend à cinq syllabes; lignes E $ suivantes : elle est réduite à une seule; an-dessous de la ligne H 
(In manibus), la colonne de récitation 4 est fermée, & la ligne 1 (Salvum me fac) passe directement de Pinitium à 
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la colonne 5. Ligne K & suivantes : l'initium lui-méme est entamé, toujours faute de texte, & la colonne 3 est 
fermée à son tour. Colonne 5 : bien remarquer le podatus qui porte doucement la mélodie & le texte vers l'accent; 
il correspond toujours à la syllabe qui précéde immédiatement celle qui est accentuée. Colonne 6 : le jubilus se 
développe à son aise sur cette syllabe. La derniere clivis de cette colonne repose ordinairement sur la syllabe 
finale d'un paroxyton ; si le dernier mot est proparoxyton, Domini (lignes G, O, P, Q), elle s'appuie sur la pé- 
nultiéme, & alors une note survenante est ajoutée, colonne 7, pour l’ultieme. Dans ces deux cas, la clivis subit 
l'influence des différentes syllabes qui lui correspondent & change de сага Еге : les lettres & les signes romaniens 
nous apprennent que, dans le premier cas, la premiére note de la clivis est longue, ce retard prépare le repos 
final; dans le second au contraire, les deux notes de la clivis, surmontées du c, cito, celeriter, sont coulantes & 


fugitives comme la pénultiéme bréve. 


TABLEAU XI 
RÉPONS-GRADUEL JUSTUS. Sixi&me Distinction. 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium ‘Tenor Jubilus d’accent et Clausule 
4 | 2 3 4 5 6 | 7 
(í / 

IT a ate zu n Bum mmm щи А wa: % T % ШЕГІ 

—— — — pee (тата 
А ій по à [Me 2 5 - e пе MD. s 020 05 % mi- jni 
B  quosred-jé- . mit de manu i- — . E mit ]ð?it7 Tei 
C aut quis Ерігіш loco an, fo Js 
D po- |tén-. . tim tuam . x |& ni 
E e 0 2 ШЕШ 
F me m > Itame + o a o [U^ fw 2 2 5s 5 s s e Же 
G O en 1s 

— gr 

H fi-. `. ferent aut formarétur terra & (rr. . . Ibis 
T quí . [dedücis velut o- . . меп|0- o. . . |seph 
K quó- жил) fun . . . . . . . lque 
L mi-. . /sericórdi-. іа 0 . jam 
M tunc . limmaculá- >o . a |tus ee. s . s fro 
N sé- deadex-. . . . Jtris [mé . . . . . . . lis 
о é= fit s 4 2 меле C us 
Р glo. . rn ива cc 
Q Slo- [fee a ?; AN 
R cán- „ бйз ene ͥ m 
S бә a [cit M E T M AB у e 


VERSION DE RATISBONNE 


A воба ڪڪ ن‎ тау аа Е 


А in !nó-. . |mi- . М Р : . (ne |Do- . ; 3 2 А mi- Ini 
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TABLEAU XI. Suite. VERSION DES MANUSCRITS 
Initium Tenor Jubilus d'accent et Clausule 
4 2 3 4 5 6 1 
/ / 
а а 2% a ааа ааа E ГАШ 
— "=> m 
VERSION DE RATISBONNE. Suite. 
A Al 2 = — m % — 22 
— — "= z x — => ш = as 
B quosred-| é-. . [mit de manu in- i- mi- ci 
= —— — 1 TT — — 
f a n n a a в % А 
— — á — 
C aut quis . sta- bit in loco san-. jéto e... jus 
E — . — A ——. , 
— u dÂ n — F اا‎ — —8— 
D po- |tén- ti- am tu- am & nl 
a 
— С 8 HA = 
— masani -> TT—. — | pss 
E & su- per а-и . 3411 
a 
—— — — %— I س‎ o کج‎ 
F ne Um- |quam. . . . . of- [fén- . . . . . . . (das 
G Le R.-G. In sole esz|nofé dans un autre mode. 
— — ---- — В ę́[V—ê—᷑ — — — _x__ .— —— T —— 
ga == و‎ w CEE e M MM 
[eee ee eee A | u 
H fi- . lerent aut formarétur terra |“ rl bis 
— аан а„ а _ _ — Тая —— — | a 
ШИС A AAA ͤ— EA Ys 
I qui . |dedü-is vel-ut o-. =. vem Jö. +. . |seph 
ga a A A RA — E 
———— — —̃ DÄ•2ÿ — — 
K quó- ni- am intravé- . runt ſa- que 
a 
аға” | ravra = t — = 
E — — — ſ— % F 
L mi-. se- ri- córdi- am |tú- . A 5 am 
m 
— % п жарнакта ee (2-1 N Lc — 
= =| = E 
M tunc . |imma-cu-là- . . . |ше fe- ` ro 
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VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Tenor Jubilus d'accent et Clausule 


3 4 5 611 


— — 
/ 
ELI — a ON Bi —Á 


VERSION DE RATISBONNE. Suite. 


= — = 
N sé- de a dex- trish imes Cy. is 
Pal 

* — — —а— 
0 é- rit se- menje s | 5 
DSS 
— == === == 

P gló- ri- eun |D$- . a o 5 € i 
кез =з = mai fa چ‎ = 
— --|-а- 

Q gló- ri- "m (DE P T 
1.817 mem m таты ie de — абат с” 
—— _ |. 
R cán- ti- cun|nó- . . . . . . от 
ce s 4 ШЕ. a * — — 
= — — = —— 
5 (1) fé- =. G о 9 o o s Miele o o a e o c s im 


(1) A. Rép.-Gr. Hæc dies, p. 165. — B. Hæc dies, p. 160. — G. Tollite portas, [75]. — D. Domine Deus 
virtutum, p. 10. — E. Nimis honorati, p. 233. — F. Angelis suis, p. 55. — G. In sole, p. 9. — H. Domine 
refugium, p. 228. — I. Excita Domine, p. 10 ef Hodie scietis, p. 15. — K. Ne avertas, p. 127. — L. Justus ut 
palma, [29]. — M. Ab occultis, p. 83. — N. Tecum principium, p. 17. — 0. Dispersit dedit, p. 340. — P. In 
omnem terram, p. 280. — Q. A summo celo, p. 9. = R. Exsultabunt, p. 307. — S. Hac dies, p. 162. 


Observations sur le Tableau XI. — Stru&ure psalmodique. Col. 1, 2 : deux sortes d'intonations qui ont 
absolument les mémes raisons d'étre que les deux débuts déjà étudiés à la premiére distinction du Jusfus 
(cf. tableau V1). Le groupe de la colonne 2 correspond toujours à la syllabe aiguë ; lorsque celle-ci est précédée 


d'une ou plusieurs syllabes, elles sont rejetées à la colonne 1. Ex. : lignes A à G. — Colonnes 3 & 4 : récitation 
& podatus de transition à l'accent comme dans le tableau précédent. — Colonne 5 : mélisme d'accent. — Co- 
lonne 6 : groupe qui sert seulement dans le cas d'un mot accentué à l'antépénultiéme. — Colonne 7 : Note des- 


tinée à la derniére syllabe. 
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дарн im G tz] t] J Q td > 


bJ g 


TABLEAU XII 


RÉPONS-GRADUEL JUSTUS. Septiéme Distinction. 


Répons-Graduels 


Dispersit dedit 

In omnem terram 
A summo celo 
Justus ut palma 
In sole 

Ab occultis 

Hzc dies (J.) 
Tollite portas 
Hæc dies (ў.) 
Hzc dies (J.) 
Ostende nobis 
Domine refugium 
Exsultabunt sancti 


Dispersit dedit 


In omnem terram 


A summo celo 


Justus ut palma 
In sole 


Ab occultis 


Hæc dies (ў.) 


Pages 
340 


280 


83 


160 


VERSION DES MANUSCRITS 


Jubilus d'accent et Clausule 


Initium Tenor 
1 2 3 4 5 6 
/ 
та heat E Em 
[ETA RA — * an, 
ge- nerátio re- GG rum 
& ópera má- nuum (ё- jus 
& (брега má-  |nuum lé- jus 
& |veritá- tem tú- am 
& joccur- sus é- jus - 
& e-. |mun- (da- . bor 
& |de re- gi- ó- ni- |bus 
in- no- . |cens eas ni- |bus 
déx-lte- . . (а Do- mi- |ni 
De- us Dó- mi- |nus 
a . ‘a Ü EC t . Sti 
4 se- cu- lo 
laus E- jus 


VERSION DE RATISBONNE 


= => 


ge- |ne- rá- ti- o fre-. Etó- rum 
Ға- at — 75 e E ашыш 
la : ° E - | Fa = 
& | о-ре-ға má- |nuum |é- ò jus 
= AAA r. LA ç 
JJ 2 так жн” ... 
& | ó-pe- ra má-jnuum |é- . . JI jus 
ا‎ F — — 
— ағама fe 1 
— D a _ O == کے‎ 
& |ve-ri- ta- . |tem tú-. . 5 5 Ê am 
Le R. G. In sole jest noteldans un autre mode. 
É =» — —— „ ا‎ — 
M ғ — а жа, A 
& | e- mun- da- g 3 bor 
it 2 | => um 
— — | | w sa = 
& [de re-. gi- 0- ni- | bus 
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Initium Tenor Jubilus d'accent et Clausule 


VERSION 1 2 3 4 5 6 


— ا ا‎ —— | —Ib— 


DES MANUSCRITS / 


EA HA 
A | НАЕ 
H Tollite portas [75] in no- . . [ens ni | bus 
| s | "== Sg E= E 
— I A m ЕЕ 
I Нас dies (ÿ.) 162 dex- te- ra- . |Dó- TI | ni 
— Lg — —— —— aud E ZA 
== | 23 (== ші — B 
K Hec dies (y.) 165 Def. . . lus. Dó-. . . Imi-| nus 
== = are = = сес w. 
a сае * . ее == 
L Ostende nobis 7 ello o o NER Me s 5 6 4 || Sul 


M Domine refugium 228 a. | se . . f cu- lo 


— — — 
N Exsultabunt sancti 307 laus |é. . . . . jus 
Observations sur le Tableau XII. — Structure psalmodique avec mélismes d' accent, col. 4, & jubilus 


final, col. 5, identique à la troisième distinction du Justus, tableau VIII. Se reporter aux observations faites sur 
ce tableau. A remarquer encore le podatus, col. 3, qui conduit a l'accent. (1) 


(1) Aux faits déjà relevés, il est assez curieux d'opposer dès maintenant les fausses théories de M. Nisard 
sur le rôle de l'accentuation dans le chant liturgique. Les citations suivantes sont extraites de ses Études sur la 
restauration du chant grégorien, Paris, 1856. 

< Qui pourra jamais supposer qu'au moment où il (saint Grégoire le Grand) défruisait, en faveur des barbares 
du dedans et du dehors, jusqu'aux dernières traces de l'accentuation latine, il ait songé à donner aux fidèles autre 
chose qu'un chant simple & facile?... (p. 5) 

& Dans l'œuvre personnelle de saint Grégoire, 2 n’est point possible d'apercevoir la moindre trace d'accentuation 
latine. C'est là un fait qui est démontré par tous les manuscrits de liturgie musicale... » Ici, pour pronver sa thèse, 
l'auteur cite le mot Dominus, dont la pénultiéme est chargée de quatre notes, puis il reprend : « Cet exemple n'est 
pas une exception, mais bien une régle générale absolue... » (1?) (p. 28) 

« Saint Grégoire,... s'il composa lui-même des chants, ce qui n'est pas donteux, ne fit aucune innovation 
$ ne se distingua que par la supériorité de son goût. C'est en vain que l'on chercherait dans son Antiphonaire la 
moindre trace d’accentuation latine, soit que l'on considère cette accentuation comme une élévation de la voix sur 
certaines syllabes aiguës, soit qu’on la regarde comme un signe de quantité prosodique... (p. 38) 

« La théorie des accents fút-elle retrouvée d’une manière complète & telle qu'on l'observait aux beaux jours 
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TABLEAU XIII 
RÉPONS-GRADUEL JUSTUS. Huitième Distinction. 


VERSION DES MANUSCRITS 


Clausule et Jubilus final 


1 8 
/ 
RER 
— % 
Пе- us 
mén- tum 
mén- tum 
tü- um 
е-. jus 
&ó- rum 
as nos 
é- jus 
Ja- cob 
e-. os 
nó- bis 
bün- . tur 
Ma-  nás-. se 
Ma-  nás-. se 
má-  xi- mo 
stan- ti- a 
vit me 2 
nó- stris 
cé- tur 
cór- de 
OE a rum 
[а6- =. | ctem 


Initium Style libre orné 
4 | 2 3 4 5 6 
/ / 
Са ҒТА” Та СЕЕ 25 Al a 
A & usque injsæ- cu- llum |. tu es 
B an-|nün- jti- lat fir- ma- 
C an-|nün- fti- lat . |fir- ma- 
D ad|lá- pi- [dem pe- dem 
E . mi-|se- ri- |сог- di- a 
F іп ec-|clé- jsi- |а san- 
G utisal- [vos |fá- ci- 
H . júsque jad ¡súm- mum 
1 .|capti- vi- |ta- tem 
K ee, |ра- : bit 
L .J& il- lú- ^ xit 
M multi- pli- ca- 
N . |Bénja- min &. 
[e] . |Bénja- min |. .|&. 
P .[a de- li- : Фо 
Q & non est sub- 
R . lex- al- tá- 
Var = tg 
== HA 
5 in| ó- cu- lis 
T be- ne- di- 
V & mun- do 
x ‚| фе. шш. idum tu- 
Pr E 
— 
Y pee : . 


de Cicéron, il n'en résulterait, à mon avis, que de fort médiocres conséquences pour la restauration du chant 
grégorien, car, entre le prince du latin classique € le prince de la liturgie musicale, il y a un abime infranchis- 
sable. — 11 faut donc se résigner philologiquement, en dépit même de la philologie. 11 faut oublier l’origine, la 
nature & les fonctions de l'accent aigu, de l'accent grave & de l'accent circonflexe, sous peine de bouleverser de 
fond en comble ce qui nous reste des mélodies de saint Grégoire... (p. 39) 

« Au moyen âge, les musicistes grégoriens faisaient un fréquent appel aux règles de l'accentuation... > Suivent 
les textes prouvant cette assertion (p. 50). 

« Apparemment c'était pour en faire quelque usage. Or, on a vu que l'observation de ces régles n'avait pas 
lieu dans le chant des introits, des graduels, des traits, des offertoires, des communions, des répons & des an- 
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VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Style libre orné Clausule et Jubilus final 


1 2 3 | 4 5 6 7 8 


Ша, МЕ ا‎ RES ES ar ис = 


A & usque in] sæ- cu- | lum| . . tu es | Dee о. us 
SS = 
ê ||| ae —— —— 
Е |на 3 A u 
— — سےا س‎ — — — — — — —— 
B an-] nún- | ti- at fir- ma- men- tum 
= = EE ни -a : — 
— —— — ——— | ——— و‎ дай“ E چ‎ —.- 
= E alo | AS | E sa 
C an-| nún- | ti- at fir- ma- mén- tum 
---- — اواو‎ AH = — === 
= — ا‎ —e— ^ -а — | —— 25 | — —— — 
D ad| lá- pi- | dem] pe- dem tü- um 
= ==> — => 
a 
— ی ا‎ - + — — 
= E o ME = 
— t| |—— — í — — 
E mi-| se- ri- | cór| . dil a . lé jus 
= —— = == 
— —— —y—:i— AR اوو‎ — 
SS = Um а а Йа F= 3 
——— — инди کے‎ Ea = 
E (5%) mi-| se- ri- | cór| . . jdi a . Jé. . | jus 
zi — — RN — 
a ae 
e الال‎ ——— 
„„ HE >| = д 
— 8 و‎ — — — 
F in ec-| cle- | si- a. \Sati= . fel. rum 


tiennes. Il faut donc, de toute nécessité, la chercher dans les mélodies que dom Jumilhac appelle rythmiques & 
métriques, sous peine de ne la trouver nulle part,... c'est-à-dire le chant des psaumes & des morceaux de la même 
espéce,... & encore l'accentuation ne se fait sentir que pendant la teneur... Mais aussitôt que les teneurs unisso- 
niques font place dans la psalmodie à des groupes de notes qui revétent la nature d'un vrai chant (intonation, 
médiante, finales), le rythme cesse, l'accentuation disparait & l'égalité des notes se fait sentir comme dans le sys- 
téme grégorien... » (p. 51) 

Dans le Dictionnaire de Plain-Chant de d'Ortigue, au mot Ambrosien, col. 117, M. Nisard dit: « Deux différences 
radicales existaient entre le chant de saint Ambroise & celui de saint Grégoire. Dans l'un (le grégorien), abandon 
complet des règles de l'accentuation latine € adoption du genre diatonique. Dans l'autre, genre chromatique (7), 
rythme, accentuation. Dans l'un, musique grave, sévère, adaptée aux durs gosiers des barbares du Nord (7), qui 
se convertissaient en foule au catholicisme. Dans l'autre, un art plus grec, plus souple, plus élégant, quelque 
chose de moins austére & de moins ápre. » 
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TABLEAU XIII. Suite. VERSION DES MANUSCRITS 
Initium Style libre orné Clausule et Jubilus final 
1 2 3 4 5 6 7 8 
—— — — $ -— % 3 D 
a 
2 — ےہ‎ =| —— „„ 
-—M o | ل‎ == 
VERSION DE RATISBONNE. Suite. 
ЕР ү — _ 
— a Pi t> = шш 
тн + —- — — —ũ———— 2 — — 
G ut¡sal- vos fá- ci- mcr AO nos 
H Le R.-G. In sole estinole | dans | un autre mode. 
—— | —— J AAA — — 
ڪڪ‎ % CC 
— — — پگ‎ -а — === 
ES == == rna 
I capti- |vi- ta]. fem la . . | cob 
2 | PA س اا‎ ——— IA 
б ee — 
EA en |с E cw 
—— l — V [Vv == — 
K congre- . gli Е o > | Œ 
— || = -- 
T; & il- lú- xit nó- bis 
. 
5 — Есиен du lm 4 m) жән an 
—— — ———̈.' ا‎ 
M multi- pli- ca- bún- tur E 
— — — a a 
— — —--— des —a 
N j 
О Bénja- min & Ma- nas- se 
= E — а а 
— E . 
Е Жази iat — 
P a de- li- &o . . |má- xi- | mo 
— | —— — = а шай — жа — 
— چ‎ | |; Ga w а 
Q & |non est sub- stan- ti- | a 
— = Е = 
R ex- al-| tá- vit me 
ES TTT 
=== ТЕРЕ БЕШЕ ea T — СІ; 1 — 
— nm |a == — —— 
s in| ó- . | culis . =. no- stris 
— >>> = oq — — — 
Е =Ò POT a s Te ге 
_ 7 _ — 
T be- .|ne- di- . `! cé- tur 
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VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Style libre orné Clausule et Jubilus final 
4 2 3 4 5 6 1 8 
/ / / 
2... AAA — а ا‎ Ы. g 
Te = کا‎ T ES 
— 2 — — — | ا اپ‎ > 
VERSION DE RATISBONNE. Suite. 
— u Se — 
ê — ETE E ШШ 
+  ___ —— lg — — و‎ — C 
سسس س س ایی کے‎ — j 
v & mundo cór- de 


x 
i 
i 


X pé- dum tu- o= 2. rum 
„„ en =Ò >= 
— ae 
' шй экз сс = AO norm = 
ee — س س‎ — — 
Ү per . 7 н Б А E A А nó- . A ctem (1) 
1) A. Rép.-Gr. Domine refugium, p. 228. = B. In omnem terram, p. 280. — б. A summo celo, p. 9. = 
zp g p P 9 


D. Angelis, p. 55. = E. Hæc dies (V.), p. 156. — E (bis). Нес dies (J.), p. 159. — F. Exsultabunt, р. 307. = 
G. Domine Deus, p. то. — Н. In sole. — I. Ostende nobis, p. 7. — К. Hac dies (V.), p. 160. — L. Hee dies (J.), 
p. 165. — M. Nimis honorati, p. 233. — N. Excita Domine, p. 10. — O. Hodie scietis, p. 16. — P. Ab occul- 
tis, p. 83. — Q. Ne avertas, p. 127. — R. Нес dies (ÿ.), p. 162. — §. Hac dies (ÿ.), p. 164. — T. Dispersit, 
p. 340. — V. Tollite portas, p. [75]. — X. Tecum principium, p. 17. — Y. Justus ut palma, p. [29]. 


Observations sur le Tableau XIII. — Cette huitième distinction musicale du Justus est identique à la qua- 
triéme du méme répons-graduel, tableau IX, sauf le jubilus final. Nous renvoyons donc aux notes de ce tableau. 


Observations sur le Tableau XIV. — Pour mieux faire ressortir l'uniformité de construction de ces huit 
distinctions musicales nous les réunissons à la page suivante en un seul tableau. Chaque distinction est figurée 
dans son développement le plus complet. 

Initium. Col. 1. Notes destinées aux syllabes qui précédent l'accent tonique. — Col. 2. Colonne d'accent pour 
toutes les distinctions, sauf la troisiéme & la cinquiéme. 

Tenor. Col. 3. Récitation unissonique aux distinctions 1, 3, 5, 6 & 7. Pour les distinctions 4 & 8, la récita- 
tion d'abord unissonique est ensuite ornée d'un groupe neumatique qui coincide souvent avec la syllabe 
aiguë. Enfin 2* distinction, la teneur est remplacée par un motif mélodique relevant du style libre ou antipho- 
nique. — Col. 4. Podatus conduisant à l'accent ; c'est un développement de l'accent moyen (cf. ci-dessus p. 16). 

Clausule. Col. 5. Colonne & mélisme d'accent. — Col. 6. Groupes survenants réservés aux pénultièmes 
bréves. — Col. 7. Colonne de la derniére syllabe avec ou sans jubilus. 


Il y aurait à faire tout un petit traité de composition grégorienne sur ces exemples. Nous sommes forcés de 
signaler seulement les choses les plus notables, laissant à l'intelligence & à la perspicacité du lecteur le plaisir 
d'étudier & de découvrir l'art admirable des mélodistes anciens. 


À ee 


40 umi 
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$ VI 
L'ACCENT TONIQUE ET UN VERSET ALLÉLUIATIQUE DU DEUXIEME MODE 


L'analyse à laquelle nous avons soumis les distinctions du répons-graduel Justus nous 
a permis d'apprécier sainement sa composition & de déterminer avec précision le róle de 
chacun des membres & des groupes mélodiques qui les constituent. Nous allons étudier un 
verset alléluiatique au moyen des mémes procédés. Plusieurs des types les plus anciens de 
ces versets appartiennent à la struéture psalmodique neumée ; seulement, il faut bien le dire, 
cette stru&ure est quelquefois peu apparente & plusieurs causes peuvent égarer le musicien 
sur la nature de ces pièces. 

D'abord, le développement mélismatique de chacune des trois divisions musicales qui 
forment la période psalmodique. Dans les huit phrases du Justus, les clausules seules sont 
affeétées de cette dilatation musicale; les intonations & surtout les teneurs sont demeurées 
simples ou peu ornées. Cette simplicité fait souvent place, dans d'autres piéces, graduels, 
alléluias, répons, à des accroissements neumatiques qui peuvent, à première vue, faire illu- 
sion sur la composition de ces chants & en voiler l'ossature psalmodique. 

En second lieu, & c'est peut-étre la source de méprises la plus à redouter : les suppres- 
sions totales ou partielles de l'un ou de plusieurs des trois membres psalmodiques (initium, 
tenor, clausule), les contraétions, divisions, additions mélodiques occasionnées par l'irrégu- 
larité du texte, introduisent des modifications qui rendent souvent méconnaissables la struc- 
ture fondamentale des phrases grégoriennes. 

Un exemple entre mille : Où trouver dans la distinction suivante la matière d'une struc- 
ture psalmodique ? 


" NEN Ма я. - 
мй ج‎ a 
In- ve- ni Da- vid. 


Tout indique une phrase musicale de style antiphonique orné & neumé. Et de fait sous 
cette forme rien n'empéche de la considérer comme appartenant à cette classe. Cependant 
si l'on veut l'analyser & en pénétrer plus à fond la nature, il faut se rappeler que cette phrase 
se présente ici sous une forme contraéte : la voici en effet dans sa plénitude. 


Initium Tenor Clausule à un accent 


/ / / / 
A === 


Di- es sanéti- fi- са- tus il-lú- xit no- bis. 


A 


$4 


La suppression de la teneur a opéré dans le premier exemple (Inveni) un resserrement, 
une union étroite entre l'initium & la clausule. Or, pour peu que ces deux membres soient 
ornés ou neumés comme ici, il résulte de la contraction un changement d'aspeét dans la 
mélodie, une confusion qui en voile les éléments constitutifs & empéche d'en apprécier 
exactement la nature. Il suffit pour tout éclairer, de restituer par la pensée la phrase dans 
son plein développement & de reconnaitre l'endroit précis de la soudure entre l'initium & 
la cadence. Cette opération est facile lorsque le méme type mélodique se répéte sur des 
textes de différentes longueurs, car les manuscrits nous donnent la méme mélodie soit dans 
son état complet, soit dans son état contracté; elle est plus délicate lorsque nous ne possé- 
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dons une cantiléne que sous cette derniére forme. 


TABLEAU XV 


TYPE D'UN ALLÉLUIA DU 11° MODE 


CHANT DE L'ALLELUIA. 


VERSION DES MANUSCRITS 


/ 
— * 
Alle-lu- ia. 


Alle-lu- ia. 
Alle-lú- ia. 
Alle-lü- ia. 
Alle-lu- ia. 


Alle-lu- ia. 


Alle-lú- ia. 


VERSION DE RATISBONNE 


a + 
— 7 Km è 
Al- le- lu- ia 
TES TET Cai) 
Pa Fa- O 
Al-le- lú- ia. 


ў. Tu es. 


Al-le-lu- ia. 


Y. Hic est. 


E V MM 


Al-e-lü- ia. 


Y. Video. 


po = aa == 


Al- le- lú- ia. 


Y. Vidimus. 


Al-le- lú- ia. 


L'Allelüia Sancti tui est du 8° mode dans 
l'édition typique. 


y. Inveni. 


P: 


р. 


+ 22 


248 


25 


24 


932 


30 


‚ 251 


HHH t D 


Гер! 


ASP TE 


t 


a 
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VERSION DES MANUSCRITS. PREMIÈRE DISTINCTION. 


Initium Tenor Clausule 
4 2 3 4 5 | 6 [|1 
/ / / / 
ES = 
AN en ME 
F ͤ j E 
Di- . < [Jes . | sandti- fi-ca-tus illü-xit nó-. bis 
Tu es|Pe- trus . . . .  .& süper hanc |pé- . tram 
Hic est . =. Qiscipulus il- . le 
Vi- de- 9 : 2222.02. celos a- |рёг- tos 
Vi- di- mus . . . . . stéllam é- jus 
In- ve- ni. “5 2 2 . [vid 
San- éti |tu- i Dó- . mi- |ne 
TROISIÈME DISTINCTION 
/ 
— 
— — 
& sci- mus . „ 7 guia vé- rum lest 
& vé- |ni- mus . e. . cum mu- |пё- ri bus 
qui- a hó- |di- е : .. .  .descéndit lux |má- gna 
6- |le- 0 Я 22.20.0. sando mé- 0 
a déx- tris . „„ ISE tú- tis 
о- pé- Iru- W %% ꝶ nh, x COR los 
VERSION DE RATISBONNE. PREMIÈRE DISTINCTION. 
т-----:-і------------1-------- HH A! 
F ee ma mms = а шшк 
----- اواس‎ —— — — сан" —R-— 
Di 22. [es . | sancti-fi-ca-tus iblú- xit . no- bis 
I ? è é W (=== = === 
a m Фп e a 
پهگ‎ | •U—ü— ſY— — 2 I 
Fe BA E NUM UT RO — 
Tu es Pe- o trus: .. Xx su-per hanc |pé- . tram 
== 7” == س‎ —_8 _ Á _ > > — 
а Фп L^ = 2 A ^ = — 
ес” | | mi OR m a ETA lae 
Ше 2 2 ? est . uam di-sci-pu-lus il- . le 
¡€_- cz i — | — N  Ə.ITIWz — hy 
$ a a a 
— —— | — — — = 
کک‎ => A = 
Vi- =. . jde- 0 . o celos a- per- s ә © о с | 
—— N Q ا‎ | Ç :: а [| 
4 A a a 
— | $ masc ̃ . OO ee 
—|— - Ha — — 14 = — —— 
Vi- c di- mus . e % ә 5 SERT s [és o ә s e e (ШЕ 
2 — — c xx= —————-— 
— da P f . ̃ ͤ 
Invé- ni И ͥͤ DA vid 
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TABLEAU XV. Suite. VERSION DES MANUSCRITS 
Initium Tenor Clausule 
1 2 3 4 5 | 6 1 
/ / / / 
SE — = amm e — 224-2 a 8 — : um a 
VERSION DE RATISBONNE. TROISIÈME DISTINCTION. 
| ! 
% - : a 
AÑ Пеи E T < — чә — PA, c: — 
— 7 A A —— DFT 
H & sci- Е mus . e s qui- a . |vé- rum lest 
ي‎ > MIES 777 e ٠ A 
4 a = => — 
нк де — 4 a a 
I & vé-. ni- mus cum mu-  |né- ri- [bus 
b 
z A وھ‎ | ꝛ— = |e = — 
% a EEO — 
= a = = = Кый я. к=з сагу я 
a 
K  qui-a hó- di- e . + . descen-dit lux |mä- gna 
EX Waaa a 
L G- 5 .o e о san- éo |mé- о 
сии aM a | = — — 
Et era ا ي‎ — 2 = 
M a dex- tris vir- |tü- Е tis 
af ae en DÀ c a” um = 
-A — — — 
nee ра Саша == O ee 
М (1) o- pé- „ Е a [ue E SLM: 


(1) A. All. Dies sanctificatus, p. 22. — B. All. Tu es Petrus, p. 248. = C. All. Hic est discipulus, р. 25. = В. All. 


Video celos, p. 24. — E. All. Vidimus stellam, p. 32. — F. All. Inveni David, p. 3o. — G. All. Sancii tui, p. 251. 
Cet Alléluia est noté dans un autremode. — H. All. Hic est discipulus, p. 25. — I. All. Vidimus stellam, p. 32. = K. 


All. Dies sanctificatus, p. 22. — L. All. Inveni David, р. зо. — M. All. Video celos, p. 24. — N. Tractus. Domine au- 


divi, p. 137. 


Observations sur le tableau XV. — Chant de l'alléluia. Version des manuscrits. — Lorsque plu- 
sieurs versets alléluiatiques devaient se chanter sur le méme type mélodique, le mot alleluia qui sert d'introduc- 
tion & de terminaison au verset, se modulait également sur un méme motif. C'était un moyen simple & pratique 
d'alléger la mémoire des chantres, de faciliter le chant, & de rendre populaire ces airs gracieux que tout le monde 
pouvait aisément apprendre & répéter avec jubilation. Aussi nous n'avons eu à écrire qu'une seule fois la nota- 
tion de l'alleluia, imitant en cela les copistes anciens qui se contentaient souvent d'indiquer par quelques neumes 
le commencement de ces mélismes. — Remarquer la marche vive & ascendante de la mélodie sur les premiéres 
syllabes alle; elle coincide avec l'élan naturel du mot vers l'accent. L'élégance & la légèreté de ce début vien- 
nent de ce que les deux premiéres syllabes n'ont qu'une seule note, ce qui favorise l'émission de la syllabe 
aigué & du groupe qui lui correspond. On devra comparer cette intonation vive & naturelle avec les lourdes & 
maladroites variantes des éditions modernes. 
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Premiere et troisième distinction. — Une méme mélodie aux allures récitatives sert pour ces deux dis- 
tinétions. L'unique différence à signaler porte sur l'initium, plus simple dans la troisième distinction, plus orné 
dans la première. La clausule est appuyée sur un seul accent, colonne 5. Laissons aux lecteurs le plaisir d'étudier 
comment la cantiléne met en relief autant qu'elle le peut les accents du texte. 


TABLEAU XVI 


MÉME TYPE DE VERSET ALLÉLUIATIQUE. Deuxiéme Distinction. - 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Tenor Clausule 
4 2 3 4 i 5 6 7 8 
=£ | / 
"- теті = = Fs ااا‎ fe اا‎ 
A & he- isum stan- tem 
B in Os ri- en- te 
C z- |di-fi- ca- bo 7 
| — 
D sér- ignis vum mé- um 
E Qui [testi -Imónium) , |Р > + . >] + oc oc s | hi-bet | ge = his 
ér-|hi- > A À A М bet 
Initium Tenor Clausule 
/ / —— 7 E 
= A — اا‎ 
epe ie а 
F ve... . .|níi-te gentes & ad-o-ra- | te Dómi- num 
— T maaa... — Tn. 
Hp 
G be. . . . .]. . . . ne-di- | cent te 
VERSION DE RATISBONNE 
. A ̃ ee a eee >= — 
заат |8 gi — e — 
А & |Je- sum Stall, & tem 
“ыж PA | — — — 
— — — 


B  in'O-ri- tns o 2-55 „=. te | 
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TABLEAU XVI (Suite) VERSION DES MANUSCRITS 
Initium Tenor Clausule 
4 2 3 4 5 6 1 8 
/ 
Y. = == === = == = 
a "Tafel a Ф — — n 
VERSION DE RATISBONNE (Suite) 
"Ha — — o— —— — . — | — 
С  z-|di-fi- cá- bo 


> 4 ===> | p pppd — lio | 5 


D ser- vum |me- um 
A AAA A co m =E = — илек 
E Qui [testi- |möni- um  {per- Мә. ш bel his 

Initium Tenor Clausule 

x. | ES += A ar — = 

—— — — ER === =s 

F ve... |пі- te gentes & ado-ra- | te Dó-mi- [пит 
G Cet Alleluia est noté dans le 8° mode. (1) | 


Se 


(1) A. All. Video celos, p. 24. — B. All. Vidimus stellam, p. 32. — C. All. Tu es Petrus, p. 248. — D. All. In- 
veni David, p. 30. — E. All. Hic est discipulus, p. 25. — F. All. Dies sanétificatus, p. 22. — G. All. Sanéti tui, p. 251. 


Observations sur le Tableau XVI. — La structure psalmodique de cette distinction est facile à constater. 
La clausule typique, à un accent, comprend réguliérement les colonnes 4 & 6. Chose assez rare, elle se laisse 
modifier par le texte en plusieurs maniéres ; en général la cadence ornée est plus réfraétaire à ces sortes de chan- 
gements. II faut les relever l’un aprés l'autre. 

Ligne D. Suppression de l'initium & de la teneur ; puis, colonnes 7 & 8, adjonétion, à la clausule ordinaire, 
du mot meum & des notes qui lui correspondent. 

Ligne E. Nous voyons reparaitre l'initium & la teneur ; puis, colonne 5, insertion de une ou deux notes de 
teneur selon les différentes versions des manuscrits, entre les colonnes 4 & 6 pour les syllabes (per)hibet. Les 
versions données ligne E se trouvent toutes les deux dans de trés anciens codex. 

Ligne F. Ici la modification est plus grave : sans parler de la disparition de l'initium & de la teneur, une 
récitation assez longue est insérée entre les colonnes 4 & 6 de la cadence primitive, en sorte que le motif musi- 
cal, colonne 4, qui servait de mélisme d'accent à la clausule, devient comme l'initium d'une nouvelle phrase 
psalmodique dont la clausule se fait sur le mot Dominum, colonnes y & 8. Dans ces exemples la liberté & la 
malléabilité du style antiphonique s'allient avec bonheur à l'allure plus calme & plus réguliére du style psal- 
modique. Rien n'est plus curieux que ces modifications faites sous l'empire du texte, & en méme temps rien 
ne démontre plus clairement la puissance qu'exercent les paroles sur la formation de la mélodie. 
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TABLEAU XVII 


MÉME TYPE DE VERSET ALLÉLUIATIQUE. Quatriéme Distinction. 
VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Tenor Clausule 
4 2 3 4 5 6 7 
ar = 
cepe ERN ICM — 
% 
— HE ERA | $ 
A All. Vidimus stellam. ad- | o-ra-. re Dó- . mi- num 
B All. Hic est discipulus. te- | stimóni-| um S jus 
С Al. Tu es Petrus. Ec- | clé- si- | am mé- . . am 
D An. Sancti tui. tus i di . . cent 
E Al. Inveni David. un- xi E um 
F All. Dies sanctificatus. SU- 2 per tér- . . ram 
G All. Video celos. De. — 8 i 
VERSION DE RATISBONNE 
< a ILICE 2 — ai 
Pages N — D — —ä | R ͤ — — 
A All. Vidimus stellam. 33 ad- | o-rá- re Dó- . |ті | num 
—— — — A 
— — % س .سے‎ 
ee ja Xu کد‎ rr 
B All. Hic est discipulus. 25 te- |stimöni- | um e ¿A jus 
j а = — PET SCHERER 
= no т". жене — ы ur = 
C AN. Tu es Petrus. 248 Ec- clé- si- | am me- am 
D All. Sancti tui. 251 Cet Alleluia est noté | en 8° mode 
аа Ме, = => 
ыы | HM, —— 
E All. Inveni David. 30 un. xi é- o E um 
E — 
LE PER жекс Ba A 
F All. Dies sanctificatus. 22 su per ter- ram 
= — ----- 
= — Ra = — т 
G All. Video cælos. 24 C 8 i 


Observations sur le Tableau XVII. — II faut comparer la structure psalmodique de cette phrase avec celle 
des distinctions troisième & surtout septième du rép.-grad. Justus. (Cf. ci-dessus p. 52.) De part & d'autre méme 
initium (col. 2), méme récitation unissonique (col. 3), méme podatus de conduite vers l'accent (col. 4), méme 
clausule calquée sur un mot paroxyton (éjus) (col. 5 & 7), & enfin méme manière de glisser (col. 6), entre les deux 
mélismes d'accent & de finale, une note pour la pénultième brève des mots proparoxytons (Dóminum). . 
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$ VII 


L'ACCENT TONIQUE ET LA PSALMODIE DES VERSETS 
DANS LES RÉPONS DE L'OFFICE 


Première partie du Verset, Médiante. 


On sait que les répons de l'office se composent de deux parties : le corps du répons 
& le verset. Le corps du répons appartient le plus souvent au style libre, nous n'avons pas 
à en parler ici. Quant aux versets, ils sont chantés ordinairement sur une psalmodie ornée 
qui varie pour chaque mode, & oü l'on distingue, comme dans la psalmodie simple, ini- 
tium, teneur, cadence médiale, & clausule finale. Pour le moment nous ne devons nous 
occuper que des médiantes, car les finales relévent du cursus. Nous laissons également de 
cóté les formules irréguliéres, dont le nombre est d'ailleurs relativement assez restreint. 


TABLEAU XVIII 
SYNOPSIS DE LA PSALMODIE DES VERSETS DE RÉPONS DANS LES 8 MODES 


OBSERVATIONS SUR LE TABLEAU XVIII. — Les trois divisions de ces huit psalmodies, ini- 
tium, teneur, médiante, ont pour base les accents toniques figurés ici par les accents graphi- 
ques placés au-dessus de la portée. 

Initium. — Il est représenté sous sa forme la plus étendue & embrasse les trois colon- 
nes 11, 10, & 9. Le groupe ou la note de la colonne centrale 10 coincide presque toujours 
avec l'accent; la colonne 11, avec les syllabes qui le précédent, & la colonne 9, avec la 
syllabe de déposition. Les notes blanches de la colonne 10 ne font pas partie intégrante de 
ces incises musicales ; elles ne servent que dans le cas d'une pénultiéme bréve, ou dans 
des cas analogues. 

La place variée des accents toniques & la survenance des pénultiémes bréves apportent 
aux intonations des 3°, 8° & 4° modes des modifications bien propres à faire ressortir l'in- 
fluence de l'accent sur la musique. ` 


/ 
А SS —— 
Initium — — . — 
Insurre- xé- runt 
du , 
8° Mode 


PF = 722428 


De ces deux intonations du 8* mode, la première (A) est la normale : car la clivis de la 
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TABLEAU XVIII 
SYNOPSIS DE LA PSALMODIE DES VERSETS DE RÉPONS DANS LES 8 MODES 


Première Partie 


Initium Tanar Médiante pentésyllabique 
à un accent 
11 10 9 8 1 6 SEE И 
Modes , , , ) 
4 2 — an mh —— a RER DEN Pl —|———|—а— en 
кашы m | Ben ас aad کے ا‎ Z 
/ / / 


/ / / 72 
беги ا‎ 
ee a „„ 

/ / / / 


/ / x 
r ee 
IHE. IEICE, 
nM zt ag | 6 a à [a a cadan авав 5 | 8 = 
ca) pm м "алайы ا اا‎ 
те с е erregen 

ыы... CCT 
= ruis =p === -а-8-#-а— жанын A 
Congrega-|vé- runt Е Же |41 ti- bi 
Dó- mi- ne Fi- li- o 


colonne du milieu correspond à l'accent. Dans le cas d'un mot proparoxyton Hodie (B), 
l'accent est reporté en arrière sur une note survenante d'accent. Ce procédé est également 
employé dans l'initium du 4° mode (cf. p. 62), & dans la médiante des versets de tous les 
modes, col. 2. du tableau ci-dessus. 
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c. 
K = — ee = 
— na — ——— k 
Ab Ori- én- | te Et con-] vé- scens 
== / 
Initium f — — ang ) 
Initium a 
¡| Beli — а | кт mas — аа 
A + de Be . ala du B سڪ‎ E - 
Gló-ri- | a 3° Mode 
Be-ne- diéta |tu s 5 
/ : А 
p NE ыы s — 
(=== же = FA — 
Stel- la An- ше ШЕ 


Les mots proparoxytons sont traités tout autrement dans l'initium du troisième mode : 
ligne С, Angelus, le torculus medial conserve l'accent An, & les deux syllabes gelus se 
partagent le groupe final. 

L'accent est donc bien réellement le centre, le pivot autour duquel se meut la mélodie 
de cet initium. On remarquera enfin comment l’ornementation mélismatique varie selon 
les modes. 

Teneur. — Les accents du texte sont mis en relief très régulièrement dans le chant 
par une série de podatus, col. 8, 7 & 6. 

Médiantes. — Le fait capital à relever au sujet de ces huit médiantes, c'est qu'elles 
présentent toutes une contexture uniforme. Elles appartiennent au genre de cadences penté- 
syllabiques à un accent dont nous avons eu l'occasion de parler ci-dessus. (Cf. p. 22 € 
suiv.) Une bréve analyse va donc suffire. 

Col. 5. Tous les groupes sont descendants. — Col. 4. Ici au contraire ils sont tous 
ascendants. — Col. 5. Le groupe (ou la note) de cette colonne doit toujours précéder l'ac- 
cent; aussi monte-t-il ou descend-il selon la place de celui-ci sur l'échelle musicale. Les 
ondulations vocales de ces trois syllabes sont une préparation à l'accent. (Cf. p. 23.) 
— Col. 2. Colonne d'accent qui contient le groupe central & le plus important. — Col. t. 
Colonne de déposition ou thésis, indiquée par la clivis, formule par excellence de déposition. 

Toutes ces cadences sont donc modelées sur un type syllabique paroxyton amené par 
une préparation mélodique de trois syllabes. Dans le cas d'un mot proparoxyton les com- 
positeurs insérent une survenante d'accent, figurée (col. 2) par une note blanche. Ce pro- 
cédé, qui sauvegarde l'accent tonique & le rythme musical, a été analysé plus haut, p. 24. 

Nous ne mentionnons pas ici les variantes des manuscrits, parce qu'elles ne modifient 
nullement la constru&ion phraséologique propre à.ces versets. Si nous avions le temps de 
nous y arréter, l'étude de ces détails confirmerait encore la fixité & la persistance de la tra- 
dition sur ce point. 2- 

Le tableau précédent représente la psalmodie des répons dans son plein développement; 


шалы DQ tJ b> 
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mais souvent elle subit des modifications en rapport exa& avec le nombre plus ou moins 
abondant ou restreint des syllabes du texte. Quelquefois.méme ces modifications vont jusqu’à 
rendre presque méconnaissable la forme psalmodique primitive de ces versets. II suffit de 
jeter les yeux sur le schéma suivant pour s’en convaincre. C'est la mélodie des versets des 
répons du 1% mode (cf. tableau XVIII), adaptée cette fois à des textes de différentes lon- 
gueurs. Nous aurions pu l'étendre indéfiniment, car les sept ou huit phrases types que 
nous choisissons se retrouvent à chaque page de l'Antiphonaire. 


TABLEAU XIX 
VERSETS DES RÉPONS DU Ir MODE (Première partie ) 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium Teneur Médiante pentésyllabique 
à un accent 
m 10 9 8 7 6 5|4|812 | 1 
—  — —  — س ا‎  _................................... — U J U — — 
Indivisibles Indivisibles 
e / / / / nn da 
— R^ ^ Pa — aE аса а 3 її A3 аа 15 ú | 5 — 
Be- | á-tus | es Simon Barjona ¡qui- a ca-ro | & sanguis non ге- | ve- | lá- | vit ti- | bi 
" — s... А ы 
Dómi- [ ne au- di-vi auditum| . . . . tu- | um [& |ti-mu- | i 
O- ra pro popu-lo inter. уе- | ni pro] clé- | ro 
Tám- | quam sponsus DU. mi-| nus|pro-| cé- | dens 
Congrega-| vé- runt Inß ii Ju- fa | tem] si- | bi 
Sé-ra- | phim | sta. . . . . . . . . . апу su- | per il- | lud 
Gló-ri- | a A CO Pa- | tri [& Fi- li- | o 
Eel sym o. < © < Pa- schal nó- [strum 
OBSERVATIONS SUR LE TABLEAU XIX. — La struéture de cette phrase а été analysée 


dans les observations au tableau XVIII; les modifications qui y sont apportées par le texte 
doivent seules nous occuper. Ligne А. La psalmodie atteint ici son plein développement, les 
trois accents de la teneur doivent spécialement attirer l'attention, col. 8, 7 & 6. — Ligne B. 
Cette teneur est réduite à deux accents, col. 8, 7; & lignes C & D, à un seul, col. 8. — 
Lignes E & F. La teneur dépouillée d’accent n’est plus représentée que par une ou deux 
notes qui, lignes G & Н, disparaissent complètement faute de texte. I] n'y a plus de récita- 
tion. Enfin, il peut même arriver que la médiante pentésyllabique elle-même soit entamée, 
comme à la ligne H, par la disparition de la première syllabe (col. 5) de cette clausule. 


Et-e-nim Pascha no-strum 


De cette belle phrase psalmodique se déroulant si largement (ligne A), appuyée sur 
ses cinq accents, il ne reste plus que les deux parties extrêmes, qui, réunies, ne laissent 


Q j Bi DQ t p 
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plus voir la psalmodie. — Remarquer encore, lignes B € G, col. 2, la note survenante 
d'accent (note blanche), fimui, Filio. | 

Ajoutons un second exemple de la psalmodie des répons, afin que les procédés employés 
par les compositeurs pour l'adaptation des paroles soient encore mieux compris, la nature 
& les lois de ces mélodies mises hors de toute contestation. 


TABLEAU ХХ 
VERSETS DES RÉPONS DU lle MODE (Première partie) 


VERSION DES MANUSCRITS 


Initium een: Mediante pentésyllabique 
á un accent 
14 10 | 9 8 7 6 5114113 | ee 
——_ | — | à nn | 
Indivisibles Indivisibies 
/ / / 
< m — a к. ЖЕ. AA a |-8- R 8-8 واو و« و‎ |i 
A сеш е ͤĩ ar c 
Tu e-le-|gi- sti |Dómi-ne |domum ístam| ad invocándum nomen} tu- | um | in é- a 
Ne |fór- te | vé-ni-antidiscipuli ejus] K ... fu- |rén-| tur é- um 
. — —— — — е 
Loque-|ban- | tur | va-ri- is MERO = à c lin-| guis] A- |pósto- | li 
A- ni-Ima |me-a tur- ucc bá-|ta | est] vál- |de 
Bene- di- cta ß ²˙ a a . in- | ter mu- li- e- res 
Mé- ll <S o аш ome МО e us |il- | li é- rat 
J.. men] di- | со! vó- bis 


Les observations faites sur les tableaux XVIII & XIX s'appliquent de tous points à 
celui-ci; inutile d'insister. 

Nous pourrions également publier ici, pour les six autres modes, des schémas en tout 
semblables à ceux qui précèdent ; cependant nous nous en tiendrons là. Nos leéteurs en effet 
ont maintenant la clef, le secret de la construétion rythmique de ces versets ; rien n’est plus 
facile que de dresser ces tableaux. 


6 ҮШ 


CLASSIFICATION ЕТ DÉNOMINATION DES PRINCIPALES MODIFICATIONS 
SUBIES PAR LES TYPES GRÉGORIENS 


Les recherches que nous venons de faire nous ont montré comment les périodes musi- 
cales sont susceptibles, par suite de l'extréme mobilité du texte liturgique, de modifications 
nombreuses & variées. Il importe, avant de passer à l'étude du cursus, de déterminer avec 
netteté les circonstances qui produisent ces modifications & de les ramener à un certain 
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nombre de classes oú chaque fait particulier trouvera tout naturellement sa place & recevra 
son nom. Des termes clairs, précis, brefs n’existent pas encore dans la science du chant 
sacré pour désigner ces divers phénoménes; il faut nécessairement en trouver qui soient, 
autant que possible, propres à caractériser toutes les vicissitudes auxquelles sont soumises 
les mélodies. Il n'est pas nécessaire néanmoins de créer une terminologie nouvelle ; car dans 
la science du langage, dans la grammaire, qui, nous Pavons déjà dit & prouvé, a des affinités 
si intimes avec la psalmodie, nous en rencontrons une toute faite, depuis longtemps consa- 
crée par Pusage. On sait en effet que la formation € Paltération des mots donnent lieu a 
des changements de forme ou métaplasmes ; ce sont des additions de lettres, de syllabes, 
des suppressions, des permutations, &c., de tous genres, qui ont regu des dénominations 
spéciales, aussi précises que commodes, & qui ne sont pas sans analogie avec les modifica- 
tions dont la phrase grégorienne est susceptible. Nous les transporterons donc simplement 
dans le domaine musical, en les appliquant á la période mélodique. I] ne faudra pas long- 
temps aux musicologues pour en reconnaître la justesse & l’utilité. 

Les types grégoriens se modifient en cinq maniéres : 

1° Par suppression; 

2° Par addition ; 

3° Par contraétion ; 

4° Par division, ou dierese ; 

5° Par permutation. 


I. SUPPRESSION. 


La suppression est le retranchement de notes ou de groupes dans un type mélodique 
complet. Elle est dite aphérèse, quand elle enlève des notes initiales ; syncope, quand elle 
retranche des notes médiales ; apocope, quand elle supprime des notes finales. 


Aphérèse. 


L'aphérèse enlève, en tout ou en partie, l'initium ou la teneur; elle peut même entamer 
les premiers groupes des clausules pentésyllabiques. Dans l'exemple suivant, emprunté au 
tableau XII, il y a aphérèse de l'initium & de la partie unissonique de la teneur. 


Initium Teneur j Clausule 
tye Ep A ра — 
a- ti re- т N 
= = = == === 
— E laus | é- LAU p 
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Syncope. 


La syncope est très fréquente dans la mélodie grégorienne. Elle retranche, selon le cas, 
à l’intérieur d'une phrase, une note, un groupe, un mélisme, une teneur, &c. 
Voici un exemple où il y a syncope de teneur ; il est tiré du tableau X, ligne І. 


Initium Teneur Clausule 
/ 
r AAA 
EPF ың. EI -= ЫЙ | <a E Re 
Si me- i non fü- e-rint do- | mi- | nà- à ti 
/ 
A O MM — 5 — a 
— Ë E er ee —— 
Sal-vum me (Syncope) fac |Dé- us 
Apocope. 


L'apocope, ou suppression d'une ou plusieurs notes finales, est beaucoup plus rare. En 
effet le retranchement d'un son ou d'un groupe à la fin d'une distinction ou d'une cadence 
a pour résultat immédiat de briser le rythme & de dénaturer la mélodie. Les médiantes rom- 
pues des 2°, 4*, 5°, 6* & 8° modes sont des exemples d'apocopes ; on les emploie lorsque 
la phrase se termine par un monosyllabe ou par un mot hébreu accentué sur la finale. 
Ex. : psalmodie des introits du 5° mode. 


/ 
É ü aa a وا‎ A وا‎ 
À Cadence régulière . . De- o om-| nis ter- ra 
B >  apocopéé . . . salvum | me fac 
C > ancienne . . . . .Sal- | vum | me fac 


Mais ajoutons de suite que ces médiantes apocopées (B), du moins dans la psalmodie 
des introïts & des communions, ne sont pas primitives : elles ne paraissent guère dans les 
manuscrits qu'au xu? & au хше siècle. Par respect pour l'intégrité de la formule mélodique, 
on ne craignait pas à l’origine d'abaisser le dernier accent (C), comme on le voit dans les 
manuscrits de Saint-Gall, d'Einsiedeln, de Trèves, de Leipzig, &c., & même dans plusieurs 
livres imprimés, notamment dans le Graduel du Mans (1529), conforme sur ce point à l'an- 
cienne tradition. D'ailleurs ce fait est en harmonie parfaite avec la pensée & le style des 
premiers compositeurs. Certes, ils tenaient grand compte de l’accent, mais ils n’avaient pas 
un moindre souci de la mélodie & de son rythme : leur sens musical, toujours si relevé, si 
fin, si délicat, savait combiner toutes choses avec un rare bonheur. Les médiantes excep- 
tionnelles introduites dans le cours des siècles & devenues d’un usage à peu près général 
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rendent hommage, quoique peut-étre en l'exagérant, au principe toujours vivant de l'accent 
tonique dans le chant comme dans le langage. 

Nous ne considérons pas comme apocope l'opération qui réduit à sa forme normale un 
type allongé accidentellement d'une ou plusieurs notes. Soit ci-dessous la cadence mélisma- 
tique (A) empruntée au tableau X. A la ligne B, cette cadence reçoit une note supplémen- 
taire (col. o) toutes les fois que le texte se termine par un mot proparoxyton. 


4 4 


0 
А Se == 


món- tes 


| 
FCC 


4 


— ا‎ ͤ ſäüEñfͤũñ—ñ. — 


Dó- mi- ne 


Si la suppression de cette note est prise pour une apocope, il est clair que dans ce cas 
l'apocope est purement relative. 1] vaut mieux considérer cette note comme une addition. 


II. ADDITION. 


Il y en a de trois sortes : 
La prosthèse, qui ajoute des notes initiales ; l'épenthèse, qui intercale des notes médiales ; 
l'épithèse, qui adjoint des notes finales. 


Prosthèse. 


Les notes prosthétiques sont faciles à reconnaître dans l'exemple suivant extrait du ta- 
bleau XX. 


/ 
Туре А NO ss سو‎ — 


A- ni- | ma 
Pros thèse 7 


B <= ——— 


Tu e-le- ! gi- sti 


Pour l'analyse de cet initium & de ceux qui lui ressemblent, il faut procéder du simple 
au composé, & partir des faits les plus élémentaires pour arriver aux combinaisons mélo- 
diques plus complexes. Ce qui est premier, ce qui est essentiel, c'est le groupe de la co- 
lonne 2; il porte l'accent, il est le centre, le thème, le radical de ce mot musical qui, comme 
les mots du langage, peut s'accroitre de préfixes. Toutes les notes qui précédent ce groupe 
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sont donc des accidents, des additions, en un mot, des notes prosthétiques. On trouvera des 
exemples analogues à la colonne 1 des tableaux IIT, V, VII, IX, XI, XIII, &c. 
Voici encore des cas de prosthése, dans la colonne 1 des intonations suivantes : 


š 4 2 3 
— 
Type — ˙ ET 
Stá- | tu- it 
B = — ka 
тағы 2 
Gaude- á- | mus 
B 
Prosthèses 4 € — 
Cani- te tú- | ba 
Iste est Jo- an-| nes 


Nm SS 


Cum A. 55 pin-| quá- | ret 


Épenthèse. 
L'épenthèse est déjà connue de nos leéteurs ; nous en avons parlé à l'occasion des notes 
liquescentes épenthétiques. (Cf. Paléog. Mus., t. Il, p. 44, 72 & suiv.) 
H y en a de nombreuses espèces qui sont introduites dans la mélodie par diverses exi- 
gences provenant toujours de la variabilité des textes liturgiques. 
a) Épenthèse de pénultième, déterminée par la survenance de pénultièmes brèves. 


А / 
— onn = — жаш: === 
Туре hatten wap | uen | 
se-de a |déx- | tris j тё- is 
Mémetype avec épenthéses "xem 142 — — s | 


in Î sæcu- | lum Ï s&cu- Ï li. 


Type -|-а-а-а- — ا سيا‎ 
Exemple tiré du te- |stimó-ni- | um | e- jus 
Tableau XVII e eee a ME NE a 
épenthèse de NE a а چ‎ =-= or 
penultieme = — ue k mes 
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Dans ces exemples les notes épenthétiques sont évidées. 
Une épenthèse de pénultième peut aussi être formée d'un groupe entier. 


í——— na 


- vé- stras 

hu E / Epenthése 

u Tableau = [o ee Ee 
Қы ی‎ 
— — — 
Dó- mi- ne 


La clivis & les notes simples évidées contenues dans la colonne 10 du tableau XVIII 
sont des épenthèses de pénultième. Cf. aussi tableaux XIX & XX, même colonne. | 
b) Épenthèse accentuée. Elle est également produite par la survenance d'une pénultième 
brève; mais au lieu de reposer sur le groupe neumatique qui correspond à cette pénultième, 
l'accent, pour des motifs rythmiques, est reporté en arriére sur une note épenthétique. 
(Cf. ci-dessus p. 24.) 
5 4 3 2 1 


Exemple tiré intér- ve | ni | pro clé- ro 
du Tableau XIX e / 
A m aÂ = irn — = == 


au-di-tum! tu- um! & ti-mu- i 


Voir encore tableau XVIII, col. 2 : toutes les notes blanches sont des épenthéses accen- 
tuées. > 

c) Ebenthese de récitation. Une teneur tout entière peut être le résultat d’une épen- 
thèse ; nous en avons rencontré un exemple au tableau XVI, col. 5. 


Exemple tiré stán- | tem 
du Tableau XVI Teneur épenthétique 7 
SEF ˙—T— R] 
O — s sss — 
ve- ni-te gentes & ad-o-ra- | te Dómi- num 


d) Épenthèses euphoniques ou de liaison. Ce sont des notes ajoutées à une mélodie dans 
Punique but de rendre plus agréable & plus facile la liaison des syllabes ou des groupes. 
Comme cette espèce se rencontre principalement dans les cas de diérèse mélodique, dont 
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nous allons parler un peu plus loin (cf. p. 74), nous attendons pour en donner des exem- 
ples. 

e) Épenthèses liquescentes. Elles peuvent se rattacher à la classe précédente. Nous en 
avons déjà expliqué la nature & donné de nombreux exemples au traité des Notes liquescentes. 
(Cf. Paléog. Musicale, t. 11, p. 72 & suiv.) 


Épithèse. 


Les notes épithétiques sont fréquentes dans les mélodies liturgiques. Il y en a de diffé- 


rentes espèces. 
Les unes sont produites par l’accroissement du texte. 


------- po A 
A ` as 2 alat me + 
7 Notes 


— = 
Alle- lú- ia épithétiques 

B 927%. % 
eee — — 

floré- bit 
C — 4 Ф 
Ф 

PPP — — 
sæ- cu-lum 


D'autres sont des notes de pure liaison. 


—a—a—a—— a 
a a — 
eS J — - 


sæcu-la sæ-cu- ló-rum. A-men. Stá-tu- it 


B - - 


a 
eua eu ou a e. Gaude- amus 


Dans cette clausule psalmodique, les trois derniéres notes de la syllabe men (ligne B) 
sont épithétiques : elles préparent & amènent avec grace & ‘aisance la reprise de l'introit 
Gaudeamus. 


III. CONTRACTION. 


La contraction dans la musique grégorienne est le rapprochement, le resserrement des 
éléments, notes ou groupes, qui composent la mélodie. On peut, comme dans la grammaire, 
distinguer trois sortes de contraction: la synérése, la crase & Vélision. 


Synérèse. 


La synérèse consiste dans le rapprochement & le groupement, sur une seule syllabe, de 
deux ou plusieurs notes ou neumes chantés régulièrement sur des syllabes distinétes. 
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Forme régulière 


Exemple emprunté adjú- tor 
au Tableau V, col. 2. Synérèse 
i- ta 


Dans l'exemple suivant, extrait du tableau IX, on peut reconnaître jusqu'à trois syné- 
réses. 


1? Ligne B. Le scandicus de la syllabe glo est la synérése du punétum & du podatus 
chantés, ligne A, sur les deux syllabes proce, colonnes 1 & 2. 

2° Encore ligne B. Syncope des notes de teneur, colonne 3. Or toute syncope détermine 
nécessairement une synérése : le vide produit par la suppression des notes syncopées est aussi- 
tót comblé par le resserrement des membres mélodiques restants. C'est ce qui arrive ici. 
Le scandicus, résultat d'une premiére synérése, se rapproche du climacus resupinus, col. 4, 
pour former ensemble une seconde synérése. Ce n'est pas tout. 

3° Ligne C. Il n'y a plus qu'une seule syllabe rex ; les deux notes de la colonne 5 se 
réunissent alors & se rattachent à la derniére note des groupes précédents pour former avec 
elle un porre&us : c'est la troisiéme synérése. 


Crase. 


Lorsque dans une contraction la note finale d'un groupe se rencontre sur le méme degré 
avec la note initiale du groupe suivant, il n'y a plus seulement synérése ou juxtaposition, 
il y a crase, c'est-à-dire mélange ou fusion de ces deux notes. La crase est donc une des 
formes du pressus grégorien. | 
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1 2 3 4 
A E = — а 7% 
Exemple tiré WIR vé ni- we 
du Tableau VII s. жй] === n 
5 TUN 
= = 
sic-ut | cé- drus 


La crase se trouve ligne B, col. 3 & 4, sur la syllabe drus. A mentionner aussi, même 
ligne, colonne 3, la syncope du sz. 


Elision. 

Les faits que nous désignons sous ce nom n'ont pas une grande importance dans le 
chant liturgique; nous devons néanmoins les signaler brièvement parce qu’ils expliquent 
certaines variantes des manuscrits. II arrive assez souvent que la rencontre de deux voyelles 
pareilles dans le corps d'un mot (testimoniis), ou entre deux mots (te exspectant), occasionne 


plusieurs maniéres de poser les notes sur ces voyelles. Par exemple, le passage suivant est 
noté ainsi dans le manuscrit de Saint-Gall 339, p. 1 : 


u-ni-vér- si qui  te^^exspé- étant 


L'absence de note sur la syllabe ex constitue l'élision. Mais, il faut bien le dire, cette 
élision est plus apparente, plus graphique que réelle; car en fait les notes qui appartiennent 
aux deux e consécutifs sont fondues en un seul groupe; on ne sait pas où finit le mot Ze, où 
commence la syllabe ex ; l'effet produit pour l'oreille est exactement indiqué par les notations, 
du reste trés acceptables, adoptées dans d'autres monuments : 


— a 
B n à Z —.— ou encore C aa =" 
qui te  exspé- étant qui te  exspé- étant 


La version suivante au contraire doit être rejetée, à cause de la répétition superflue du 
si sur la syllabe ex. 


qui te exspé- étant 


On sait que les anciens notateurs écrivaient presque toujours Kyrie~leison. 
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IV. DIÉRESE. 


La diérèse est la division & la distribution sur plusieurs syllabes d'un groupe neumati- 
que chanté ordinairement sur иле seule : c'est le phénomène opposé à la synérèse & à la 


crase. 
4 2 3 
А — FATE 
NE сы сы 
san- &ó- rum 
Diérése 
Exemple tiré B = —.— murs 
du Tableau XIII — a | race: 
tu es De- us 
Dierese 
— === ==, a — А жш 
c EA k 
=== 
& Ma-nás- | se 


Le podatus ligne A, col. 1, chanté d'abord sur la syllabe sas, est divisé, ligne B, sur 
les deux syllabes Zu es. De plus, la clivis & le podatus formant un seul groupe composé sur 
la syllabe &o, ligne A, col. 2, sont également divisés, ligne C, sur deux syllabes Manas. Il 
y a donc deux diérèses dans cet exemple. 

Il n'est pas toujours facile, ni heureusement toujours bien nécessaire, de savoir avec 
précision quel est, entre deux formes mélodiques du méme chant, le type primitif & régu- 
lier. Ainsi, dans la phrase musicale ci-dessus proposée, quelle est la forme typique? le poda- 
tus, col. 1, ou les deux notes séparées, ligne B, col. 1? Nous ne saurions le dire. La méme 
question peut se poser pour les groupes de la colonne 2. Il résulte de cette incertitude que 
l'analyse de ces incises varie selon les relations que l'on veut bien établir. Si l'on considére 
la version B 1, £u es, comme type, le podatus A т, san, en serait la synérése. Également si 
les deux groupes C 2, Manas, sont regardés comme typiques, les groupes A 2 & B 2 doi- 
vent aussitót étre traités comme des synéréses. On voit qu'ici tout est purement relatif. 

Il n'en est pas de méme dans tous les cas suivants, où les diéréses sont absolues. 


1 2 3 
—— — 
лт, — ——— 
& vo- lunta- te 
Exemple emprunté - — — NE 
В Syne CF 
au Tableau V, col. 2 ii t ox = 
do- nec 


C _ Dierese 


Dö- | minus ju- | stus 
PALEOGRAPHIE. Ill. 10 
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Nous avons déjà donné cet exemple (p. 71); nous le répétons à dessein pour mon- 
trer qu'un méme type mélodique (A) peut étre, selon les exigences du texte, tantót resserré 
par la synérése (B), tantôt désagrégé par la diérèse (C). Il va sans dire que cette élasticité 
de la cantilène a ses règles, ses lois & ses limites, & qu'un grand nombre d'incises musi- 
cales se refusent nettement, & pour de bonnes raisons, nous l'avons déjà vu, à un pareil trai- 
tement. 

L'opération de la diérèse spécialement exigeait beaucoup de précautions : il fallait pré- 
venir les heurts, les frottements, si légers fussent-ils, que pouvaient amener la division d'un 
groupe, d'un mélisme, & l'insertion des syllabes. Pour atteindre ce but, les compositeurs 
liturgiques avaient à leur disposition des moyens aussi simples qu'ingénieux : c'étaient ordi- 
nairement les épentbéses enpboniques, qui revelent le gout sur, l'habileté merveilleuse de ces 
grands maítres romains, véritables héritiers de la délicatesse des Cicéron, des Virgile, des 
Quintilien. Tout musicien qui voudra bien étudier & chanter les phrases suivantes ne tar- 
dera pas à partager notre avis. 


1 2 3 4 


Type G = р eh 


Exemple tiré 


du Tableau VII, ч n NÉ. 
lignes G & H 7 | —- q 
o 
H CIT A cem 8 B 
a- | mi- ci tu- i 


Colonne 4, le groupe chanté à la ligne G sur une seule syllabe des, est distribué, ligne 
H, sur deux syllabes їнї. La note blanche épenthétique facilite la bonne succession des syl- 
labes & la déposition plus douce de la thésis ou derniére syllabe, qui sans cette heureuse 
addition serait remontée brusquement sur le sí. Nous avons déjà eu l'occasion de montrer 
que la transition de syllabe à syllabe se faisait souvent à l'unisson. 


A Ж ent Pa] i 


Exemple tiré Jo- seph 
du Trait Qui regis diérèse 
B — = ss n'a LT 
& ve- ni 


Ligne B. Diérése & insertion de deux notes épenthétiques euphoniques. On goútera 
mieux l'art inimitable de ce passage en chantant les différentes versions qui devaient se pré- 
senter à l'esprit du compositeur, mais qu'il a rejetées. 
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Version mauvaise ыды e 


& ve- ni 
: == $ 
Version dure — > [m 
& ve- ni Б 
Version meilleure EN fum 
& Tees ni à 
Version des manuscrits = — ME — 
a 
trés bonne — 7. Ï 
& ve- ni 


Laissons au goüt & à l'oreille des musiciens le soin d'apprécier la justesse des annota- 
tions dont nous accompagnons chacune des versions. 


ка 


Exemple emprunté lá-pi-de 
au R.-G. Domine prevenisti diérèse et note épentbétique eupbonique 


+ 


8 % 
= 


— — 


po-su- i- sti 


Nous pourrions multiplier ces exemples; en voici un dernier: 


1 2 3 4 5 6 
Extrait du Туре normal A Se er haute 
Tableau XVI O er ais = 
stan- tem 
Communion Puer Diérèses В ң-- ЗЕ | ee | use жу) uwa 
Шашын ide | ñ ae 
pa- ra- re vi- as 


Signalons, ligne B, les diereses, sur les syllabes re & vi, &, col. 2, la note épenthéti- 
que de liaison qui facilite si heureusement la transition entre les syllabes ra & re. 

Ici encore essayons de supprimer cette note euphonique, en conservant intégralement 
le type primitif : 


pa-ra- re 


aussitôt la douceur disparaît pour faire place à un choc, à un frottement ; l’huile manque 
entre les rouages de cette délicate machine qu’on nomme la mélodie. 
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V. PERMUTATION. 


La permutation est la substitution d'une note à une autre. Nous n’en donnerons qu'un 


exemple. 
1 2 3 
a 
m == — m — 
Initium — M 
du verset responsorial Я = js 
inne Prosthese 
au troisième mode „ 
в Sec = s . > 
Tu e-le- gi- sti 


On remarquera, ligne B, col. 2, la premiére note du torculus, & on comprendra faci- 
lement la permutation entre Put & le si. 


L'analyse que nous avons faite de plusieurs phrases musicales du répertoire grégorien, 
toute restreinte qu'elle a été, nous a montré déjà trés nettement que ce genre de mélodie, 
pour appartenir au style oratoire & au rythme non mesuré, n'en a pas moins ses régles tonales 
& rythmiques, régles d'autant plus délicates qu'elles sont plus naturelles, d'autant plus artis- 
tiques qu'elles sont moins artificielles. Ce n'est pas ici le lieu de les formuler & de donner 
ce que nous pouvons appeler la grammaire du chant grégorien; il nous suffit pour le mo- 
ment d'avoir fait comprendre que cette grammaire existe, & qu'elle pourrait s'écrire. 

On a dú voir & comprendre en effet, par nos tableaux & les brefs commentaires dont 
nous les avons accompagnés, que, dans la langue grégorienne, il y a des régles servant à 
déterminer, selon les circonstances & selon les morceaux, la constitution, l'agencement & le 
partage des phrases, l'enchainement, la proportion & la cadence de leurs diverses parties ; 
voir & comprendre que ces règles, soit de flexion, soit de syntaxe, soit de style, ne peu- 
vent être impunément négligées ou altérées, & que porter atteinte à l'œuvre des maîtres, à ce 
qui a été composé & réglé aux belles époques de la langue, aux formes acceptées & tradi- 
tionnelles, c'est porter atteinte à la langue elle-même; voir € comprendre en particulier le 
péril qu'il y a, en voulant abréger & simplifier, de ne réussir qu'à une chose : réduire la 
langue à l'état de patois vulgaire & inintelligible, sans la rendre de fait plus facile, surtout à 
cause des anomalies & des incohérences, suite inévitable des mutilations & des retouches, 
qui ont fini, sinon par tout détruire, du moins par tout bouleverser. C'est qu'en effet une 
langue une fois formée peut s'enrichir, se développer, se transformer, mais ne se corrige jamais. 
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Quoi qu'il en soit de l'état actuel du chant grégorien, toujours est-il que, pour еп con- 
naître les véritables règles, en apprécier la beauté, en comprendre le génie, il est nécessaire 
de l'étudier tel que nous le donnent les monuments qui nous l'ont conservé dans son inté- 
grité première, dans ses formes traditionnelles. C'est là précisément le but & l'objet de cette 
publication. Nous allons donc continuer nos analyses en recherchant quelle a été l'influence 
du cursus soit métrique soit rythmique dans la psalmodie. Nous pénétrerons ainsi plus inti- 
mement les secrets de la composition & les beautés de la cantiléne de l'Église latine. 
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РКЕСІ5 D'HISTOIRE 


DE LA NOTATION NEUMATIQUE D'APRES LES FAC-SIMILÉS 


PUBLIÉS DANS LA PALÉOGRAPHIE MUSICALE 


En terminant ce troisième volume de la Paléograpbie Musicale, nous ne pouvons pas oublier 
qu'il clót la publication des fac-similés du Justus. Avant de les abandonner momentanément (car 
nous aurons à y revenir), nous devons en dire quelques mots. 

Nous en avions promis deux cents; nous avons tenu notre parole, tout en modifiant légère- 
ment notre plan primitif. Au lieu de reproduire exclusivement le seul graduel Justus, nous avons 
préféré donner un nombre assez considérable d’autres répons qui se chantent sur la même mélodie. 
Sans doute la quantité des Justus s'en trouve diminuée (1); en revanche cette modification permet 
de voir comment les compositeurs s’y prenaient pour adapter des textes variés à un même motif 
mélodique. 


La mélodie dont il s'agit a été reproduite deux cent dix-neuf fois : 


150 fois sur les paroles du R. G. Justus ut palma; 


32 » » » Domine refugium ; 
7 > > » Nimis honorati sunt; 
6 » > » Domine Deus; 

5 > > > А summo celo; 

4 » > » ln omnem terram ; 

4 > » » In sole; 

4» » » Requiem; 

2 o» » » Excita Domine; 

2 » » » Нас dies; 

1 „ » » Angelis suis; 

1 > » >  Exsultabunt sanéti; 

1 „ » >  Tollite portas. 
Total 219 


Pour trouver facilement le numéro des planches qui contiennent ces répons, on devra recourir 
à la troisième table (Table alphabétique des pièces notées) publiée ci-dessous. 


Prouver l'unité & la persistance de la tradition musicale liturgique dans toutes les églises à 
toutes les époques, retracer par les monuments l’histoire de la notation : tel était notre double but. 
Nous pensons l'avoir atteint. 

En effet il semble désormais impossible, aprés les nombreux témoins que nous avons produits, 
de révoquer en doute la concordance parfaite des manuscrits. Si des esprits méticuleux hésitaient 


(1) Ceci expliquera à plusieurs de nos amis & correspondants comment bon nombre de clichés du Justus qu'ils nous 
avaient communiqués n'ont point trouvé place dans la publication. * 
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encore à accepter cette conclusion, nous espérons que nos explications ultérieures sur l'origine, la 
cause, le classement & l'histoire des variantes seront de nature à leur donner pleine satisfaction & 
à leur faire partager notre sentiment. 

Quant à la notation musicale, nous avons expliqué au premier volume de ce recueil (p. 96 & 
suiv.), comment elle a eu son origine dans les accents grammaticaux ; comment, par une suite de 
transformations progressives, cette notation, imparfaite d'abord, atteignit sa perfection au moyen des 
neumes-points liés ou détachés. 

Or l'histoire de ces transformations est clairement tracée dans les fac-similés que nous avons 
publiés. H suffit de les parcourir attentivement pour se faire une idée générale des vicissitudes & 
des progrés de la notation. Cependant, afin d'en prendre une connaissance plus approfondie, nous 
allons retracer briévement les évolutions de l'écriture grégorienne dans les divers pays de l'Occident. 

Distinguons deux courants : l'un Zraditionnel, Vautre extra-traditionnel ou novateur. 

Le premier prend les neumes-accents à l'état chironomique & les conduit par une suite de mo- 
difications graphiques assez secondaires jusqu'à la ponctuation diastématique Jiée. 

Le second procéde lui aussi des accents, mais, par une série de transformations plus ou moins 
radicales, il les altére, les désagrége & en forme le système des points diastématiques détachés. 
Donc identité du point de départ, mais différence du point d'arrivée. 

A l'aide de nos planches, suivons d'abord le courant traditionnel. 

Il est juste de commencer notre revue par l'Italie. Voici les neumes-accents à Rome (pl. 4, 7), 
à Monza (pl. 4, 5), à Bobbio (pl. 5), à Pérouse (pl. 6), à Vérone (pl. 7), pour ne parler que des 
églises auxquelles nous avons emprunté nos documents. Dans ces modéles il est facile de reconnaitre, 
malgré les différences de formes, les traits essentiels de l'accentuation neumatique. Mais l'Italie ne 
conserve pas longtemps la notation traditionnelle. Dés le xi* siécle, & peut-étre plus tót, elle entre 
dans le courant réformateur. 

Perdue en Italie, la tradition se conserve au delà des Alpes. Dès le ix* siècle on la retrouve à 
Saint-Gall dans toute sa pureté. Étroitement apparenté avec les accents italiens, le type sangallien 
prend naissance dans le scriptorium du grand monastère ; de lá il rayonne en Suisse, spécialement 
à Einsiedeln (pl. 114), à Rheinau (pl. 111), descend le cours du Rhin, s'établit en Alsace, dans le 
Palatinat, en Hollande & se répand vers l'Est dans tous les pays de langue allemande. 

Ces contrées ont fidélement conservé la forme traditionnelle des accents. Les siécles ne lui ont 
fait subir que de légéres altérations. Sous la plume fine & la main légére des habiles notateurs du 
Ix & du хе siècle comme sous la plume large & la main pesante des copistes du xine & du xiv*, les 
lignes essentielles restent toujours les mémes (pl. 129, 130). Les accents sont encore reconnaissables 
lorsque, au хи° & au xine siècle, on les place sur portées (pl. 131); & les notes longues & grossières 
du xv* & du xvie siècle ne parviennent pas à les défigurer complètement (pl. 151). 

Cependant une espéce particuliére de neumes-accents se montre (pl. 110) dans un manuscrit 
attribué jusqu'ici à l'église de Worms. Elle demanderait une étude spéciale. Nous aurons l'occasion 
d'y revenir. Constatons, sans nous y arréter, que l'écriture sangallienne ordinaire se rencontre aussi 
dans des monuments de liturgie musicale de ce diocése. Peut-étre la notation employée dans ce ma- 
nuscrit est-elle antérieure à l'introdu&ion de l'écriture sangallienne à Worms. 

Transplantés en France, les neumes-accents s'y acclimatérent facilement. Nous avons donné au 
tome | une analyse de la notation française proprement dite. (Cf. Paléog. Mus., t. 1, p. 117.) Signa- 
lons tout spécialement les neumes élégants & élancés de l'abbaye de Saint-Serge d'Angers. (Pl. 185, 
& pl. XIX (1), 184, 186, 187, 188, 189, 190, &c.) 


(1) Les chiffres romains renvoient aux planches du premier volume. 
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En parcourant ces feuilles, on remarquera que le type neumatique français est sujet à plus de 
modifications que le sangallien. Sans doute les copistes français se laissèrent aller à leur goût per- 
sonnel. Nous avons dit ailleurs qu'on le retrouve à Saint-Denis de Paris, à Fleury-sur-Loire, à Autun, 
Arras, Saint-Omer, Chartres, Angers, le Mans, Rouen, Corbie, Saint-Wandrille, Tours, Vendóme, 
Nevers, Lyon, &c., & même en Angleterre. 

La transformation diastématique de cette écriture se fait sans secousse & sans dislocation. C'est 
ainsi qu'on reconnait très bien son type dans le manuscrit si connu de Saint-Évroult (pl. 194), ou 
encore dans celui d'Angers (pl. XXIX), & lorsqu'il arrive à la ponétuation carrée liée, on reconnait 
encore ses lignes principales. 

Sœur de la notation française, la notation anglo-saxonne vit côte à côte avec elle en Normandie 
& en Angleterre. Nous en avons donné quelques exemples dans les planches 178, 179, 180, 182 A. 

Enfin, pour terminer la revue des accents chironomiques traditionnels, donnons encore une sim- 
ple mention à la notation mozarabe, représentée dans le premier volume, pl. Il. (Cf. t. 1, p. 36.) 

Le courant extra-traditionnel comprend toutes les altérations des neumes-accents, tous les essais 
d'amélioration tentés dans différentes contrées pour arriver à une représentation plus parfaite de 
l'échelle musicale. Laissés à leur propre initiative, les notateurs ont employé des procédés dont la 
variété méme atteste leur indépendance; néanmoins il existe entre ces tentatives des points de res- 
semblance nécessaires, puisque, parties de l'accentuation musicale, elles tendaient toutes au méme 
but, le perfectionnement de la notation. 

Les neumes lombards (pl. 19 & suivantes), & les neumes italiens proprement dits, qui en dé- 
rivent (pl. 25, 26, &c.), sont ceux qui s'écartent le moins de la tradition. Nous avions méme pensé 
à laisser cette écriture dans la catégorie des accents, mais l'altération de la virga initiale dans certains 
porreétus & clivis & dans le climacus nous détermine à la ranger dans la classe dont nous nous 
occupons. Par ailleurs le scandicus //é qui caractérise ce système est, croyons-nous, la forme la plus 
ancienne & la plus traditionnelle de ce groupe. (Cf. sur cette notation la Paléog. Mus., t. l, p. 137.) 

Les neumes lombards se trouvent dans le midi de l'Italie. Le Mont-Cassin en est le centre. 
Plus au nord on rencontre les neumes italiens, qui descendent plus tard dans le midi quand la nota- 
tion lombarde tombe en désuétude. 

Mais l'altération & la rénovation des neumes allèrent plus loin en Italie. La planche 8 A, prise 
dans un mánuscrit de Lucques, nous montre une ponétuation diastématique encore mélangée d'ac- 
cents, mais cependant assez avancée. La méme observation est à faire pour le graduel de Monza re- 
produit dans la méme planche. 

La notation ambrosienne (soit dit en passant) n'est qu'une forme particuliére de la notation du 
nord de l'Italie. Elle ne devient vraiment sui generis qu'aux xu* & хше siècles, où elle prend défini- 
tivement les сага&ёгеѕ qu'on lui voit encore aujourd'hui dans les manuscrits en usage dans l'église 
de Milan. 

Plus au nord, l'abbaye de Saint-Abundius de Como semble avoir donné naissance à une nota- 
tion particulière, dont nous avons des spécimens dans les planches XXIV & o A, В. (Cf. Paléog. 
Mus. t. l, p. 153.) La bibliothèque de Verceil possède aussi un graduel du xı siècle noté de la méme 
maniére & provenant également de Saint-Abundius (1). 


(1) Ce manuscrit nous fut présenté comme originaire de l'église de Verceil. En l'ouvrant nous reconnümes du premier 
coup d'œil l'écriture de Como. Pouvait-il appartenir à Verceil, dont la notation est la même qu'à Monza? ne venait-il pas de 
Como ? Notre supposition devint bientót une certitude. En effet, dans les litanies des saints, seule entre toutes, l'invocation 
à saint Abundius se détache en lettres capitales. Exemple frappant de ce que la connaissance des écritures musicales a d’utile 
pour fixer l'origine des manuscrits notés. 
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Enfin, pour mémoire, mentionnons l'écriture nonantolienne, dont nous avons donné une descrip- 
tion au tome ll, page 23 (pl. 11, 12, 13, 15, 16, 17, 18). 

Si nous passons les Alpes, nous retrouvons les mémes tendances. 

On voit, planche 80 A, une notation assez rare mélée d'accents & de points, qui semble appar- 
tenir à l'ouest de la France. C'est une page extraite d'un manuscrit originaire de l'église de Saint- 
Vougay, en Basse-Bretagne. On retrouve cette écriture dans les planches 80 B, 81, 82; à Angers 
(pl. XXII), à Chartres (pl. XXI), en Angleterre (pl. 81). On y entrevoit déjà un premier symptóme 
de désagrégation des neumes & de transition aux points détachés. C'est la premiére étape vers la 
notation aquitaine. 

La notation messine offre à peu de chose prés les mêmes caractères généraux que la précédente, 
mais avec des particularités qui la rendent trés reconnaissable ; telles que la flexa cornuta ef , le por- 
rectus cornutus Y, & le punétum >, qui se trace de gauche à droite & se termine par un plein de la 
plume. L'évolution vers les points est ici plus avancée. І 

Cette notation était en usage à Metz & dans un rayon assez étendu autour de la célèbre école 
de chant de cette ville. Le Luxembourg, une partie de la Belgique, &, dans le nord de la France, 
Cambrai, Laon, Prémontré, Reims, Compiègne, &c., l’avaient adoptée. 

L'influence de cette école s'étendit même plus loin. Bien des raisons en effet nous portent à 
croire que les points aquitains lui doivent leur origine. Or on sait que la notation aquitaine domine 
dans le midi de la France, dans la Provence & dans l'Espagne entière. 

La notation partie de Metz fut donc pour l'Europe occidentale ce que celle de Saint-Gall fut 
pour l’Europe centrale. 

En traçant en quelque sorte la carte géographique de l'écriture musicale du moyen âge, nous 
n'avons pas la pensée de lui assigner des délimitations rigoureuses, absolues. Nous n'ignorons point, 
en effet, que dans tel ou tel pays on peut trouver des manuscrits d'écriture étrangère. Ces exceptions 
ne sont pas rares; elles s'expliquent sans effort quand on songe combien facilement naissaient & se 
développaient les colonies monastiques, & aussi avec quel soin se conservaient entre elles les relations 
de famille. Ajoutons encore qu'à cette époque les nationalités étaient moins tranchées qu'elles ne le 
sont aujourd'hui. Cela suffit pour expliquer comment on trouve à Leipzig, dans l'ancien monastère 
augustinien de Saint-Thomas, un graduel écrit d’après la tradition gothico-messine; comment on 
en trouve un autre en Suisse dans une ancienne abbaye de prémontrés ; comment la notation aqui- 
taine se trouve à Naples, & l'italienne à Tolède. Quant aux écritures musicales cistercienne & char- 
treuse, on les trouve dans tous les pays. C’est pour prévenir des objeétions fort naturelles que nous 
venons d'exposer ces principes. 

Si brèves soient-elles, ces indications suffisent pour jeter un nouveau jour sur une question déjà 
étudiée par les Fétis, les Kiesewetter, les Coussemaker, les Nisard, les Ambros, les Riemann, &c., 
mais qui n'avait pas encore recu de solution vraiment définitive. Elles suffisent aussi pour tracer une 
premiére ébauche d'une histoire vraiment scientifique de la séméiographie liturgico-musicale. Désor- 
mais, nous en avons l'espoir, les érudits considéreront cette branche des études paléographiques 
comme une science véritable, reposant sur des bases solides, sur des données incontestables. 


FIN 
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REPRODUITS DANS LES TROIS PREMIERS VOLUMES 


Ville 


AMSTERDAM. 


ANDENNE 
ANGERS . 


AOSTE 
APT. 


AREZZO . 


BAMBERG 


BERLIN . 
BOLOGNE 


BRUXELLES . 
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Bibliothèque 


Bibliothèque de la Ville. 
Bibl. de l'Université 


» » 


Archives de l'Eglise 
Bibl. de la Ville 


» 


(Bibl. de Mgr Duc, Evêque а). 
Archives de Ia Basilique Sainte-Anne 


» » 


Bibl. de Ia Fraternité de Sainte-Marie 


» » » 


Bibl. Royale 


Bibl. 


» 


» жоо. > 
Royale, Théologie latine 


Bibl. de l'Université 


Bibl. 


» » 
Royale 


(*) Les chiffres romains renvoient au tome premier. 


Planche 


142 À 
150 
149 
173 В 
xxii (°) A 
XXIX 
187 В 
187 C 


8 
> œ 


D 
хл 
Ug uL 
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Ville 


BRUXELLES . 


CADOUIN 


CAMBRAI 


CAMBRIDGE . 
CARLSRUHE . 


CAVA 


CHARTRES 


CLERMONT-FERRAND 


COLMAR. 


CORTONE 
DOUAI 


EINSIEDELN . 


GAND 


GRENOBLE 


HARLEM. 
IVRÉE . 
JUTPHAAS 
LAON 


LA HAYE 
LE HAVRE 
LEIPZIG . 
LEYDE 


Bibliotbéque 


Bibl. Royale, fond Fétis 
» а. 
» » 


Bibl. du duc d'Arenberg, n° 9 des 1155 réservés 
Comment. de S. Jéróme sur les épitres de S. Paul 


Graduel Cistercien . 


Bibl. de la Ville, catalogue Molinier . 


» » 

» » 

» » 

» » 

» » 
Collége de Corpus Christi 
Bibl. Ducale : 
Abbaye 


» 5 
Bibl. de la Ville 


» : 
Bibl. du Chapitre 
Bibl. de la Ville 
» 


» : 
Bibl. Communale 
Bibl. de la Ville 

» 
Abbaye 

» ACE 
Bibl. de l'Université 

» 

» 

» А 
Bibl. de la Ville 

» : 
Musée Episcopal 

» : 
Bibl. du Chapitre ; 
Bibl. de M. Van Heukelem . 
Bibl. de la Ville 

» 

» 

» "EDU c 
Musée Meermanno Westrianum . 
Bibl. de la Ville 3 à 
Archives de l'Eglise Saint-Thomas 
Bibl. de l'Université, fond latin . 

». 


193 
234 


47 (40) 

130 (148) . 
520 (222) . 
529 (428) . 


409 
429 
443 
445 
12 
90 
114 
113 
114 
188 
244 
315 
448 . 
84 (395 
90 (600) 


Planche 


160 
92 
93 
148 
98 
205 
162 


œ 
дых, 
> œ œ > >w > 


No) 
о 


EN 
бо 
mg g > > > = > G > = 


No) 
Uu 


a 
RG 
Ow 
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UMOGES. o o = Bibl. dela MIE o s s 2 (17). ~ 203 
LONDRES . . . Musée Britannique, ade. . 11669. . 122 А 
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„ A » M 150512 | 21 

co C NE CES » E 23935 ~ зоо В 
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= 3  . » e 26884 135 

„„ > Ж 20201 . 136 

c II » 27922 HE 

=> . » „ ĩ„ „% UU. . 30027. — 139 

— . . . . > 11384 > лоб 

— . . . . Musée Britannique, fond Arund CO AI A 

— ͤ EE » » Caligula. . . A.XIV . 180 

— X =» » » Egerton . . 857 . 158 

== nl » ы Baréin =u 2 = 622 2 

= à «зш 0-і » » » 2 

„ c TE » » » com 6 #06 5 „ 85 

——— 2 » »  Lansd „ 462. S v э 

= ae ox » » Royal „„ 2. BD л do 
IHUOQUISS ©: à e ll eh Chee „ , 7% 

„ E NEN. » ШО 2 -  -— e. боз SORS 

аш: de » en 5 

„ » ӘРЕ 221 © А 
MADRID ien ens, e 7 “То2 

= ЖЕ CT » oou ы p О (627 аа VOS А 

— . - . . Bibl de l'Académie royale d'histoire f. 185 . 89 
MARSEILLE . . . Bibl. de la Ville. . @ 2 . . . . Е.В.316. 95 

=. . . . . Abbaye Sainte- Madeleine „ 7 90 
DINE вв 2... Е 

= EE » c MEE ES а 

=> ¹ » UU a s 4% IE 
MILAN . Bibl. Ambrosienne. . . . . . . IV. D. 84 inf. 5 B 

— ТЕ » / Ò A 

— X » 222050: pP ETE AQ o ЫЫ а xi 

аз. - » ooo 4. SA 8 
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Ville Bibliothèque Cote Planche 
MODÈNE. . = . Bibl. Estense ЗУБУ „„ 

ЕО ВИ » ШЕ UE к 8 258 5 64, 

„„ Сы » „12% Ü ò P 222005 
MONT-CASSIN . . Bibl. de l'Abbaye . . . . K. 494. 9 B 

— oe.) VT » 22 2: a кис 19 

— » NN. 540 21 

— » NN. 546 22 

K 24 - » - за м iu . 5 65-65 

K 8 » cr BE ò s ege 
MONTPELLIER . . Bibl. de l'École de Médecine . . . . 159 . . 189 

„„ » jo C C » з „ ED À 

c M 44 50-0 » a 7 79.2 ao в 
MONZA. . . . Bibl. du Chapitre 22220 207705127540 В 

— » "INE E. C. 13, 76 5 A 

— » (Со tA, 77 40 

= » 104 =. 8 B 

— » B. 1. 41 12 

== E » J 9 г 48 

— 20 2 » ООШ ОО к у с „ SÓ 
MUNICH. . . Bibl. de M. Rosenthal „5 ̃ I 

= E LR: » e coe hive xx „ 

„ > „3 DEEST Cu к hrs ces NI 

„„ » ж, Ой Ға 2-2 „ 

з „ E » ымы XA. oS or 28 cs oli 

== . . . - » S E . . . a 5 5 5 . E XV 
NAPPIES 5 . s. . ЫЫ Nationale 202 o o 2 2 à VILA 3. 2 

= . 202 - » jj DELETE, 

— . 7 . » 44 4 4 240 5 УС ЛИН ИЕК 

„ » 22 2 e 

= . . . . Bibl. du Comte Torrequadra. o „ 
NONANTOLA . . Tresor. Mr A EE i n „ 

„ AE 22% » s CT s ae Ó 

= e cee > X EE. „„ 17 
ORLÉANS . . . Bibl. de la Ville . . . . 144% . 182 B 
PARIS . . Bibl. Nationale, fond latin. . . . . 776 . . 84 

— %@ СЕ » 77 se = 

=> . . < 6 > у E so q @ 

„„ » © м ж „ж . NRW s s. хы 

=> т v » n s (2:0. ош 

— » 1 86 

= » 1235 . 195 B 

= » 1240 XXVII 

= » 1255 XVII 

= » 10508 . 194 

= » 10511. 198 A 

= » 12053 . 183 B 

== » 17307 . 169 A-B 

= » 17328- 197 


PÉROUSE 


PROVINS. 


REIMS 


ROMANS. 


ROME 


PALÉOGRAPHIE. Ш. 


TABLE DES MANUSCRITS 


Bibliothèque 


Bibl. Nationale, nouv. acq. latin 

» » 

» » 
Bibl. de l’Arsenal 

» É 
Bibl. Mazarine . 

» 

» A 
Bibl. Sainte-Geneviéve . 
Bibl. du Chapitre 

» ; 

» : 
Bibl. de la Ville 

» : 
Bibl. de la Ville 

» 

» Жо = 
Bibl. du Grand Séminaire 
Bibl. Angelica . 

» : 


Bibl. Barberini. 
>» 

» 

» B NO 
Monastére de Saint-Calixte . 
Bibl. Casanatense 

ЕС: 
» и" 
Bibl. des Dominicains : 
Archives de Sainte-Marie-Majeure 
, » NEWER ec 
Bibl. Nationale, fonds Sessorien . 

» 5, P 

» Тр 
» Varia À г 
Archives du Chapitre de Saint-Pierre. 
Bibl. du Séminaire Romain . 

Bibl. Vallicellane 


» ` 
Bibl. Vaticane . 
» 


Cote 


1413 

1414 

1669 
610 
1169 . =. 
384 (748) . 
405 (731) - 
411 (241) . 
СС. lat. 16. 
16 

20 

21 

12 

13 

221 

261 

262 


20 : 
CXXXVI 


96 


89 
Planche 


49 
39 
31 
110 
183 
186 


© 
хо 
> œw о > 


SAINT-GALL . 


SAINT-OMER. 
SAINT-VOUGAY . 
SILOS 

SION. . 
SOLESMES 


STOCKHOLM. 
TOLEDE . 


TOULOUSE 
TOURS 


TREVES . 
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Bibliothèque 


Bibl. Vaticane, fond latin 

» „ Ottoboni 

» fond de la Reine, latin 
Bibl. de la Ville 

» 

» Е 
Bibl. de l'Abbay 

» 5 

» 


» A 
Bibl. de la Ville 

» 5 
Archives de l'Église 
Bibl. de l'Abbaye 

» ; 


Bibl. de 1'Abbaye 
» : 


» 33 
Bibl. Royale, Théologie. 
Bibl. de la Cathédrale 

» 


» оа ан 
Bibl. de M. l'abbé Douais 
Bibl. de la Ville 
Bibl. du Petit Séminaire 
Bibl. de M. Bohn 

» 


» 422 
Bibl. de la Cathédrale 
» 
» 


Cote 


5319 

576 

2052 P 
368 (A. 27) 
369 (Y. 7). 
1385 (U. 107) 
339 


16 

33, 24. 
35, 10. 
39, 12. 


184 (1017). 


Planche 


Uu 


>>> 


> œ> 


w > > > > 


Ville 


TRÈVES . 


TROYES . 


TURIN 


VÉRONE. 
VIENNE . 
WIRZENBORN 
WURZBOURG 


ZURICH . 
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Bibliothèque 


Bibl. de la Cathédrale 

» : 

Bibl. de la Ville 

» 

» ; 
Bibl. de la Ville 

» ; 

Bibl. Nationale. 5 : 
Bibl. de l'Oratoire Salésien . 

» NS: 
Bibl. de M. Bonnuzzi 

» 

» 

» ; 

Bibl. du Chapitre 
Bibl. Impériale. 

» TM 
Archives de l'Eglise 
Bibl. de l'Université 

» : 

Bibl. Cantonale. 


Cote 


195 


522 
1047 


Po JW. 18 o 


CVII 
1609 
1845 


14 
23 
29 
55 
71 
75 
88 
125 
137 


OI 


Planche 


111 


175 
144 
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PAR ORDRE DE PLANCHES 


TOME PREMIER 


Planche Liturgie ambrosienne 
1 . Coníractorium Si scires quod esses 
Transitorium Dicit dominus Samaritan 
Rép. In omnibus exhibeamus. 
Ant. In spiritu & veritate 
» Meus cibus est . 
Psalmellus Levate oculos 
» Qui biberit aquam 
Ant. Miserere mei Deus. 
» Cor meum & caro mea. 
Psalmellus Servite Domino 
Rép. Obsecro Domine 
Liturgie mozarabe 
Il Ant Habitaculo isto 
» Sitientes venite 
» Scuto circumdabit. 
» Gregem tuum Domine . 
» Signum salutis 
Liturgie romaine 
X(D. . All. Lætatus sum. 2e verset : Stan- 
tes erant . . 
Off. Deus tu convertens 
Int. Salye sanéta parens 
R.G. Benedicta es tu 
All. Virga Jesse (лоп nolé) . 
Off. Felix namque es . 
Co. Beata viscera. 
ХІ... Rép. Hodie nobis celorum 
» Hodie nobis de celo 
» O Regem cali 
» Descendit de calis. 
XIL . . R.G. Domine refugium. 
AM. Qui sanat 
Co. In salutari tuo 
XIII. . Off Benedictus es Domine (in) 
Ant. Ne tradideris Domine 
Rép.  Collegerunt . 


(i) Les planches Ш, IV, V, VI, VII, ҮШ et IX ne contiennent aucune pièce notée. 


Siécle 


XI 


» 


XIII 
XIV 


XV. 


Domine ne longe . 
Protexisti me. 5 
Confitebuntur tibi. 
Confitebuntur 
Ad te levavi. 


Liturgie ambrosienne 


Deus ne elonges 

Iniqui persecuti sunt 
Ester fa&us sum . 

Muta efficiant 

Posuerunt adversum me. 
Qui edebat panes. 

Non tradas me 

Verba oris ejus 

Eripe a framea 
Circumdederunt me 
Considerat peccator 
Ecce ascendimus . 

In monte Oliveti . a 
Hæc dicit Dominus be, 


Liturgie romaine 


Sederunt principes 

Video celos. 

Justus ut palma (début), 

Ad te levavi. 

Universi qui te 

Justus ut palma 

Specie tua 

Post partum. 

Offere..tur regi 

Simile est regnum. 

Dum medium silentium. 

Speciosus forma 

Anima nostra 

Laus tibi Christe. Te marty- 
rum. o : 

Anima nostra 
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XII-XIII 


XII 


. XIII-XIV 
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XI 
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Vox in Rama o $ . XIII-XIV XXII B Rép. 
Sacerdotes tui . А : » XXIII . AI. 
Ecce sacerdos : E а » » 
Inveni David : 5 ? » » 
Beatus seryus : E » XXIV. . Rép. 
Posuisti А à : 5 ХІ | XXV . . Rep. 
Video celos . : o : » | XXVI. . Rép. 
Ego autem . : o о » Ant. 
Justus ut palma ° ° > Rép. 
Justus non conturbabitur . » | XXVII. . Hymne 
Ego autem sicut . о а » | XXVIII . Co. 
Justus ut palma б o » Int. 
Gloria & honore . o à » R.G. 
Magna est gloria . 5 ; » All. 
In medio j 6 » Off. 
In virtute tua (fin) Я o » | XXIX. . Off. 
Video celos . 2 Я s SA Co. 
Ego autem sicut . : o » R.G. 
Justus ut palma . А o » | XXX. K. G. 
Gloria & honore . ô - » | ХХХІ. . Int. 
Justus ut palma . : 5 X R.G. 


TOME DEUXIÈME 


Le roi David & des musiciens 11 R.G. 
jouant de divers instruments. X Trait 
Saint Grégoire diétant des neu- 12 Int. 
mes-accents . á 5 X-XI R.G. 
Gregorius presul (nor noté) . VIII Of. 
Généalogie selon saint Luc . IX Co. 
Ego autem sicut . 5 5 X| is А Int. 
Justus ut palma. д = X B R.G 
Justus ut palma : : š XI | 14 А R.G. 
Domine Deus ` : о Х-ХІ B К.С. 
Cum inducerent . z ° XI AM. 
Tradent enim i 5 5 » 15 R.G. 
Regem Apostolorum . o » 16 All. 
In omnem terram. . à ІТ E o 
Clamaverunt justi. o a » | 18 Trope 
Constitues eos . : а » 
Ecce ego mitto vos o o » 19 All. 
Tollite jugum (début) . ê » | 20 о 6 
Laurenti David magni . $ » Trait 
Candida compcio . 6 ° » | 21 A К.С. 
Cantemus Domino. ° > » B RG. 
Nimis honorati sunt . » | 22 Int. 
Collegerunt . > : 5 » R.G. 
Sciant gentes S > a XII АП. 
Commovisti . o : о » Off. 
Posuerunt mortalia o ° XI | 23 R.G. 
Salus autem. o о : » AM. 
Anima nostra 5 o š > 24 . 
Iste est de sublimibus . : » | 25 . 
Remigius sanctus . a 8 plas. s 
Ego autem sicut . : ; » 
Justus ut palma с ò S | YI Ant. 
Gloria € honore . » 7o» 
Hodie sanétus lle (fn) XI-XII Rép. 
Gaudeamus . o » » 


Ecce vidimus eum 3 à XI 
Dies sanctificatus (discantus). 1X ou X 
Multifarie olim (discantus) . » 
Video celos (discantus). 2 » 
Libera me Domine. Š ° XI 
Libera me Domine. É o XII 
Petre amas me 5 » 
Beatus levita Laurentius ° > 
Quo progrederis erm - » 
Agios о Theos о X 
Video cælos. : d è XI 
Ego autem sicut . o a » 
Justus ut palma . 5 a » 
Justus non conturbabitur . » 
Gloria & honore (début) ° » 
Gloria € honore (fiz) . о XII 
Posuisti Domine . o o » 
Justus ut palma : o » 
Justus ut palma. s; : XIII 
Ego autem sicut . 5 ` XIV 
Justus ut palma . о e » 
Domine prævenisti 5 . XI-XII 
Desiderium anime (début) . » 
Nos autem gloriari (fiz) . XII 
Ego autem dum mihi . ° > 
Custodi me Domine  . : » 
Adversum me 5 Š y 
Ego autem sicut . : о XI fin 
Justus ut palma . : : » 
Justus ut palma . à o XII 
Нас dies o š ° » 
Pascha nostrum . o > » 
Justus ut palma. o 6 » 
Justus ut palma. : : » 
Exsultet ; : » 
Sanctissimus namque Gigo- 

rius . ° 5 XII 
Confitemini... свай bonus ХІ 
Exsultet (n) o á » 
Sicut cervus. 6 a o » 
Domine Deus virtutum . o » 
Justus ut palma . ° ° XII 
Ego autem sicut . o . XII début 
Justus ut palma Š со 5 
Gloria & honore . 2» „ 
Gloria & honore (début) .» D 
Justus ut palma . o $ 
Gloria & honore . é 2» 
Lamentations a Š o 9 
Préface. 5 i o o XI 
Exsultet Я Қ 5 . XI-XII 
Lumen Christi : : » 
Orietur. o ° $ o XII 
Veritas de terra . o G » 
Hodie nobis celorum . ° > 
Hodie nobis de celo . б » 
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28 R.G. А summo celo . : 2 XI | 45 All. Justus germinabit. о : ХШ 
» In sole. 5 ° ; 5 » | 46 R.G. Posuisti Domine (fiz) . š » 
29 Int. Ego autem sicut . : o XIII » Gloria & honore . ° à » 
R.G. Justus ut palma - o » » Justus ut palma . o » 
30 Co. Video celos . . : ° > > Justus non conturbabitur (début) » 
Int. Ego autem sicut . а А » 47 R.G. Domine refugium . š a » 
R.G. Justus ut palma . o Ñ > All. Qui sanat . 5 š » 
All. Justus ut palma. ; : » 48 Int. Ego autem sicut (fin) Š ; ХІУ 
Off. Gloria & honore . : : » R.G. Justus ut palma о 5 » 
31 Int. In voluntate (fir). ° ° > Off. Gloria & honore . à » 
R.G. Domine refugium. c : » Co. Magna est gloria (début) : » 
32 Hymne Aurea luce : š ° XIV | 49 R.G. Justus ut palma . : : » 
» Jam bone pastor . ° à » All. Fuit homo . Я » 
» Nardi Maria pistici š ; » Int. De ventre matris (début) З » 
33 A Int. Ego autem sicut . : . = XI-XII | 50 Rép. Hodie nobis celorum (fir) . » 
R.G. Justus ut palma. : ° > > Hodie nobis de celo . o » 
В К.с. Justus ut palma. - А » 51 R.G. Domine refugium . : : » 
34 Rép. Hodie nobis celorum . : ХІ | 52 R.G. Inveni David (fir) Š ; XV 
» Hodie nobis de celo  . 2 » » Justus ut palma. 5 5 » 
» Hodie natus est (début) a » All. Tu es sacerdos . : : » 
35 Rép. Bonum est confiteri . ° . XIII | 53 R.G. Os justi =. ° A À » 
» Si enim non abiero (débul) . » » Justus ut palma . ; 5 » 
36 R.G. Nimis honorati sunt (début) . » » Domine prævenisti (début) . » 
sy А REGE Justus ut palma . 5 ë » 54 Int. In voluntate tua (fiz) . о » 
Off. Gloria & honore . : : » R.G. Domine refugium . < о » 
В К.С. Justus ut palma . ; : » 55 R.G. Domine refugium . à : » 
Off. Gloria & honore (début) : » 56 R.G. Inveni David (fin) : : XIV 
38 Ant. Qui me confessus fuerit. Е ХІУ » Justus ut palma. 5 Ê » 
» Qui sequitur me . 2 : » AM. Ти es sacerdos . o o » 
» Qui mihi ministrat x : » 57 R.G. Inveni David (fiz) : : XV 
» Si quis mihi ministraverit  . » » Justus ut palma x : » 
» Volo pater . ° о » All. Tu es sacerdos о : » 
» Qui odit animam suam. 5 » 58 R.G. Inveni David (fin) o 5 » 
» Qui vult venire post me е » » Justus ut palma. 3 š > 
> Isti sunt sancti . Š - » 59 R.G. Justus ut palma . 5 5 » 
39 R.G. justus ut palma . а 5 ХШ | бо АП. Tu es sacerdos . А о » 
Со. Posuisti Domine . É o » » Hic est sacerdos . 5 : » 
Int. Mihi autem . 5 А 2 » 61 R.G. Inveni David 1 E 5 » 
R.G. Nimis honorati sunt : » » Justus ut palma á o » 
40 Int. Ego autem sicut . Ê : XI | 62 R.G. Justus ut palma . : б » 
R.G. Justus ut palma о o » All. Tu es sacerdos . 6 : » 
Off. Gloria & honore . Я ç » 63-64 R.G. Justus ut palma . š š » 
41 Int. In voluntate tua (fiz) . . XII-XIII | 65-66 R.G. Justus ut palma қ 2 » 
R.G. Domine refugium. : ° > » Os justi (début) : : » 
All. Qui sanat . o 5 a » 67 Int. Ego autem sicut (fir) a : » 
Off. Benedic anima mea А б » 67-68 R.G. Justus ut palma . В š > 
2 R.G. Justus ut palma à : ХШ | 69-70 R.G. Justus ut palma : A XVI 
43 Int. In voluntate tua (fiz) . а » 71-72 R.G. Justus ut palma. 5 ° > 
R.G. Domine refugium . З : » 73 R.G. Inveni David (fx) ; o » 
All. Qui sanat . À : : » 73-74 R.G. Justus ut palma š > 
Off. Vir erat in terra Hus . 5 » 74 All. Tu es sacerdos (déut); 5 » 
44 R.G. Domine refugium . : 5 » 75-76 R.G. Requiem. b A » 
45 R.G. Os justi (fin) : : ; » 77-78 R.G. Requiem . 3 : » 
» Justus ut palma . 8 : » 78 Trait Absolve 1 5 : » 
All. Posuisti Domine . : ° » 79 R.G. Justus ut palma . 6 о XVII 
» Inveni David ° ° : » АП Fuit vir (début) . ° . » 
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Speciosus forma 
Dominus regnavit. 

Post passionem 

Omnis pulchritudo 
Exaltare Domine . 
Exaltare Domine . 
Exaltabo te Domine 
Ascendit Deus 

Tempus est ut revertar. 
Ascendens in altum (début) . 
Oriens sol justitize. 
Dominus sanctorum piisulum 
Auctor donorum . 

Qui Raphaelem 

Dum jactantur 

Edomans corpus . 
Mirum di&u. 

Adest frater . 
Cuthberthus puer. 

In sanctis cresceus. 
Patriarch nostri . à 
Vir Cuthberthus por 
Audi fili mi. 

Adversario populorum . 
Sapientia... excidit 

Ego in altissimis . 
Omnis sapientia 
Sapientia clamitat. 
Attende fili . 

Sicut malum. 

Dominus possedit me 


sur Gloria in excelsis 
Benediéta sit sancta Trinitas . 
Ego autem sicut . 
Justus ut palma 
Valde honorandus est 
Gloria & honore . 
Ego autem sicut 
Justus ut palma 
Valde honorandus est 
Viderunt omnes 
Sederunt principes 
Justus ut palma 

Exiit sermo . 

Anima nostra о 
Fuit homo 

Justus ut palma 
Justus ut palma 

Ego autem sicut . 
Justus ut palma 
Domine Deus virtutum . 
Ego autem sicut 
Justus ut palma 
Justus ut palma 
Gloria & honore . 
Posuisti Domine 


96 


97 


104 


105 


106 


107 
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Verset 
» 


Lament. 


Rép. 


Lament. 


Rép. 


Lament. 


Prose 
Rép. 

» 

» 
R.G. 
Int. 
R.G. 
Ant. 


Video celos . 

Ego autem sicut 

Justus ut palma (début). 
Justus non conturbabitur 
Gloria & honore . 
Specie tua (fi) 

Ego autem sicut 

Justus ut palma 
Beuedicite Dominum 
Domine refugium . 

Qui sanat 

Ego autem sicut 

Justus ut palma 

Gloria & honore 

Dum conturbata . 
Memento mei Domine . 
Posuerunt super caput . 
In’ pace in idipsum 
Habitabo in tabernaculo 
Caro mea requiescet 

In pace in idipsum 
Dormiam & requiescam. 
Quomodo obscuratum . 
Sepulto Domino 
Adhæsit lingua 
Jerusalem luge . 
Oratio Jeremize (début). 
Quam dilecta 0 
Continet in gremio 
Beata & venerabilis es . 
O Regem cali (début) . 
Justus ut palma 

Ego autem . 

Justus ut palma 

Vidi aquam . 

Vespere sabbati o 
Cum jucunditate (n) 
Ambulate Sanéti Dei 

ln hymnis 

Tu Domine universorum 
O quam gloriosum 
Beati mundo corde 

O beatum virum . 

Ora pro nobis (début) | 
In voluntate. 

Domine refugium. 

Qui sanat 

Benedic anima mea 

In salutari tuo 

Dicit Dominus ego (début) 
ln voluntate. 

Domine refugium. 
Duétus est Jesus 

Justus ut palma 

Exiit sermo . 

Hic est discipulus. 
Anima nostra 
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Laus tibi Christe. Te SE 


rum. š 
sur Plntroit Puer tus, est 


sur PIntroit Etenim sederunt. 


Ave gratia pleua . 
Adorua thalamum. 
Sciant gentes 
Commovisti . 

Ego autem sicut 

Justus ut palma o 
Ego autem sicut (fir) . 
Justus ut palma 

Gloria & honore . 
Domine refugium . 
Video celos . 

Ego autem sicut 

Justus ut palma 

Exiit sermo . 

Gaudete in Domino 

Qui sedes 

Justus ut palma 

Video celos . 

Ego autem sicut 

Justus ut palma 

Gloria & honore (début) 
Ego autem sicut . 
Justus ut palma 

Justus ut palma 

Justus ut palma 

Ego autem sicut 

Justus ut palma 

Gloria & honore (début) 
Domine refugium . 


Vir erat in terra Hus Cam), 
Elegerunt Stephanum (fin) ° 


Video celos. 

Ego autem sicut 
Justus ut palma 
Gloria & honore . 
Domine refugium. 
In exitu Israel 

Vir erat in terra Hus 
Video celos (fin). 
Ego autem sicut . 
Justus ut palma 
Gloria & honore . 
Magna est gloria . 
Ego autem sicut . 
Justus ut palma 
Gloria & honore . 
Magna est gloria . 
In medio Ecclesia. 
Exiit sermo . 

Hic est discipulus. 
Ego autem sicut . 
Justus ut palma 
Justus ut palma 
Domine virtutum . 
Justus ut palma 
Justus ut palma 
Gloria & honore . a 
Magna est gloria (debut) 
Justus ut palma 
Gloria & honore (début) 
Ego autem sicut . 
Gloria & honore . 
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Magna est gloria ó XII 
In medio . à 0 о » 
Exiit sermo . á : 5 » 
Justus ut palma а o » 
Gloria & honore . 3 ° » 
Magna est gloria . o 8 » 
In voluntate (fir). X-XI 
Domine refugium . o ° > 
Vir erat in terra Hus o » 
Justus ut palma. o š » 
Gloria & honore (début) A » 
Ego autem sicut (fiz) . - XIII debut 
Justus ut palma . в e» 

Gloria & honore . : 2% 
Rorate celi . XII-XIII 
Tollite portas : 5 š > 
Justus ut palma XIII debut 
Gloria & honore . 2 » 


Magna est gloria (début) 6 » 
Justus ut palma o XIII 
Gloria & honore (debut) : » 


Domine refugium . XII-XIII 
Justus ut palma XIII 
Gloria & honore . d а » 
In voluntate. o 5 а » 
Domine refugium . : j » 
De profundis a 5 ° > 
Vir erat in terra Hus . A » 
Justus ut palma . o : » 
Gloria & honore . : À » 
Justus ut palma . : а » 
Gloria & honore . : З » 
Magna est . o o 6 » 
In medio ы 5 » 
Exiit sermo . ó 2 в » 
Hic est discipulus . { 6 » 
Justus ut palma (début) 8 » 
Tui sunt cali (suite) ; » 
Viderunt omnes . 3 a » 
Etenim sederunt . à : » 
Sederunt principes. o : » 
Video celos. о ° ô » 
Elegerunt Stephanum . ° > 
Video celos. о < 5 » 
Ego autem sicut . е ó » 
Justus ut palma . o - » 
Gloria & honore . о 5 » 
Justus ut palma . ° 5 » 
Laudate Dominum. XIII-XIV 
Dextera Domini : ; » 

Іп voluntate. 5 o 2 » 
Domine refugium. Š 0 » 
Qui confidunt  . 5 š » 
Vir erat in terra Hus . 6 » 
Elegerunt Stephanum XIV 
Video celos . А 5 А » 
Ego autem sicut . а о » 
Justus ut palma . 5 5 » 
Gloria & honore . : E » 
Magna est gloria . o o » 
In medio 4 É А » 
Exiit sermo . 6 : o » 
Hic est discipulus. 5 : » 
Justus ut palma (début). o » 
Justus ut palma XIII 
ln omnem terram. . 5 » 
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Justus non conturbabitur 
Cognovi (début) . 
Justus ut palma 0 
Ego autem sicut (suite). 
Justus ut palma 

Gloria & honore . 
Justus ut palma 

Gloria & honore . 
Magna est 

In medio A 
Exiit sermo (début) 
Justus ut palma 

Gloria & honore . 

Qui confidunt 

In voluntate. 

Domine refugium . 
Justus ut palma 

Justus ut palma 
Domine refugium . 
Confitebor tibi 

Justus ut palma (fiz) 
Ego autem sicut . 
Justus ut palma 

Gloria & honore . 
Magna est 

Mihi autem nimis. 

In omnem terram. 
Mihi autem nimis. 

In omnem terram. 
Justus ut palma 

Gloria & honore . 

Ut rosa 

Ego autem sicut 

Justus ut palma 

Justus ut palma 

Ego autem sicut . 
Justus ut palma 

Gloria & honore . 
Magna est 

Justus ut palma 

Justus ut palma 

Magna est . o 
Mihi autem (début 
Inveni David (fn). 
Justus ut palma 

Gloria & honore (fix) 
Justus ut palma 

Justus ut palma 

De ventre matris (début) 
Justus ut palma. 2 
De ventre matris (début 
Justus ut palma 

Justus ut palma 

Domus mea (fin). 

Ego autem sicut . 
Justus ut palma 

Gloria & honore . 
Magna est ò a 
Mihi autem nimis (début) 
Ego autem sicut . 
Justus ut palma 

Gloria & honore . 
Magna est 
Exclamaverunt 

Nimis honorati sunt 
Domine refugium. 
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Co. 
Int. 
R.G. 
R.G. 
Rép. 


Justus (en Bohémien) 

Bonus athleta o 

Egregius Christi miles . 

Christophorus Christum fe- 
rens. : о 

Deus enim firmavit (suite) 

Exsulta satis. 

Audivit Dominus . 

Domine refugium. 

Unam petii (debut) 

Sacram presentis diei . 

Sanctus Vincentius 

Valerius igitur 

Levita Vincentius o 

Ecce jam in sublime (debut). 

Adest dies sanctissima . 

Justus ut palma 

Justus ut palma 

Beatus vir 

In virtute tua 

Video celos. 

Ego autem sicut . 

Justus ut palma 

Primus 3 

Gloria & honore . 

Magna est 

In medio 

Clare sanétorum 

Agone triumphali. 

Ego autem sicut 

Justus ut palma 

Justus ut palma 

In sole. à o 

Domine Deus virtutum. 

Excita Domine potentiam 

Domine refugium. 

Qui timent Dominum . 

Hzc dies 

Pascha nostrum 

Justus ut palma (fix) 

Justus ut palma 

Justus ut palma 

Gloria & honore . 

Ecce carissimi 

Meditabor 

Ego autem sicut 

Justus ut palma 

Domine refugium . 

Lauda anima 

Veni & ostende 

A summo cælo 

In sole posuit 

Domine Deus virtutum . 

Excita Domine potentiam 

Benedictus es (début) 

Justus ut palma 

Angelorum decus. 

Exsulta pater Landoalde 

Locus iste 6 

Nimis honorati sunt 

Justus ut palma 

Justus ut palma 

Corona aurea 

Si ambulavero 

Absolve Domine . 

In sole posuit 
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Justus ut palma 

Justus nou conturbabitur 
Domiue prevenisti 

Justus ut palma 

Beatus vir 

Posuisti Domine 
Lætabitur justus. ? 
Justus germinabit (début) 
Hodie nobis de celo (fin) 
Quem vidistis pastores . 
Descendit de cælis 
Posuisti Domine 

Video celos . 

Ego autem sicut . 

Justus ut palma 

Gloria & honore 

Justus non en (in) 
Audi Judex . ó 
Domine refugium . 

Qui timent Dominum 
Justus ut palma . 
Benedicite Domino (début) 
Justus ut palma 

Domine refugium. 

De profundis 

Justus ut palma (У.) 
Domine Deus virtutum. 
Dixerunt discipuli (fir). 
Gemma Dei martyr Livine 
Ædificatum est a 
Domum tuam 

Hæc est domus Domini. 
Bene fundata est . 
Lapides pretiosi 

Exsurgat Deus 
Fundamenta templi 

sur nt. ln medio 

sur POf. Justus ut palma 
sur l'Off. Posuisti Domine 
sur POff. Elegerunt ue 
Exsultet ° 
Auxilium Domine. 
Fidelium plebs 

O patrum felix gloria 
Laude jucunda (fin) 
Pulchra prepollet 

Ego autem sicut . 

Justus ut palma 

Gloria & houore . 
Coufessio & pulchritudo 
Qui mihi ministrat 

Justus ut palma 

Posuisti Domine . 

In circuitu tuo 

Absterget Deus 

Gaudent in celis . 

O quam gloriosum est . 
Felix Sergi atque Bache. 
Christum suppliciter 

Ego autem sicut . 

Justus ut palma 

Gloria & honore . 

Miles Christi 1-1 
Diei ergo presentis 
Orante beato Vandregesilo 
Lætemur omnes . 
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In ejus namque . 
Sacra autem a 
Inclytus Christi miles . 
Constitues . 

O beata Maria 

Hic certe precipuus 

À summo cælo 

Justus ut palma . 
Nimis honorati sunt 

А summo celo 

Angelis suis. 
Exsultabunt sanéti 
Tibi Domine derelictus est 
Requiem æternam 
Eteuim sederunt . 
Sederuut principes 
Video celos. 

In virtute tua 

Video celos. 

Ego autem sicut . 
Justus ut palma 

Justus ut palma 

Gloria & houore (début) 
Qui mihi ministrat 
justus ut palma 

Justus ut palma 
Posuisti Domine . 
Justi epulentur 

Ego autem sicut . 
Justus ut palma 

Hic est discipulus. 

Qui operatus est Petro. 
Magnus sanctus Paulus. 
In omnem terram. 
Nimis honorati sunt 
Justus ut palma 

Justus ut palma 

Beatus vir ( fiz) 

Justus ut palma 
Posuisti Domine . 
Justus ut palma 

Fuit homo (début) 
Justus ut palma 


Nazareus vocabitur (debut) 


Justus ut palma 

Justus ut palma 
Domine refugium. 
Unam petii . 

Justus ut palma . 
Posuisti Domine . 
Justus ut palma 

Beatus vir 

Anima nostra 

Gloriosus : 

Ego autem sicut . 
Justus ut palma . 
Gloria & honore . 
Magna est gloria. 
Domiue refugium. 
Lauda auima (début) 
Ego autem sicut (suite). 
Justus ut palma 

Gloria & houore . : 
Ego autem sicut (suite). 
Justus ut palma 

Justus ut palma 


. ХШ-ХУ 


» 
» 
XIV 
» 

» 


TABLE ALPHABÉTIQUE DES PIÈCES DE CHANT 


22) 


205 R.G. Domine refugium. 
206 À R.G. Domine refugium . 
В R. G. Justus ut palma 
207 À Int. Ego autem sicut . 
R.G. Justus ut palina 
B R.G. Justus ut palma 
208 R.G. Justus ut palma 
209 Int Ego autem sicut . 


XIV | 209 R.G. 
» Off. 
: XV Co. 
. XIII début Int. 
» » 210 R.G. 
XIV AM. 
» 211 R.G. 
XV 


III 


Justus ut palma . 5 . ху 
Gloria & honore . : : » 
Magna est ó А A » 
Mihi autem nimis (début) . » 
Domine refugium . XVII 
Qui sanat . o o c » 


Justus ut palma XVII 


TABLE ALPHABETIQUE 


des Introits, Répons-Graduels, Versets alléluiatiques, Traits, Offertoires, Communions 


et autres piéces notées 


CONTENUS DANS LES PLANCHES DES TROIS PREMIERS VOLUMES. 


Introïts 

Planches 

Ad te levavi. XIV, XVII À 
» (voir tropes). à 18 
Audivit Dominus . 155 B 
Benedicite Domino ; - 94, 174 
Cognovi 5 ° 5 5 132 
De ventre matris . 49, 146, 147 
Dicit Dominus... ego : 105 
Domine ne longe . XIII 
Dum medium silentium o XVIII 
Ego autem sicut XIX, XX, XXI, 


XXVIII, ХХХІ, 48, то, 13 A, 
22, 29, 30, 33 À, 40, 48, 67, 
84, 85, 88, 90, 92, 94, 96, 101, 


АВИВ gus E, 
114 À, 115 A, 116, 117 B, 118A, 
118 B, 122 A, 123 C, 128 A, 


130, 133 À, 139, 142 À, 143, 
149, 150, 158, 159, 164 À, 172, 
184 À, 186, 191, 193, 201, 203, 

204 À, 207 À, 209 


Etenim sederunt 128 À, 191 

» (voir tropes) . 109 À 
Exclamaverunt ° 150 
Gaudeamus . а б : 11 
Gaudete 113 À 


In medio Ecclesie XX, 118 A, 122 A, 
127, 130, 133 B, 158 

In medio Ecclesiz (voir tropes) 179 
In voluntate tua 31, 41, 43, 54, 
105, 106, 123 À,126 A, 129, 135 


Judica me Deus (non noté) . VI 
Justi epulentur . 8 5 192 
Justus ut palma 87, 136, 146, 
159, 162 À, 192 
Justus non conturbabitur o 132 
Mihi autem nimis 39, 139, 144 B, 
149, 209 
Nos autem gloriari s ; 12 
Protexisti me : o XIV 
Puer natus est (voir tropes) . 109 A 
Rorate cæli . : - 124 À 
Sacerdotes tui XVIII 
Salus autem . o 9 À 
Salve sanéta parens : о X 
Veni & ostende . А 5 165 
Répons-Graduels 
Angelis suis. Y. In manibus . 189 
Anima nostra Y. Laqueus con- 
tritus est XVIII, 9 A, 86, 


108, 200 B 

A summo celo. Y. Cali enar- 
rant 28, 165, 188 A, 189 

Benedicta es tu. Y. Virgo Dei 
Genitrix. 8 5 e X 
Beatus vir, Y. Potens in terra. 196 

Domine Deus virtutum. y. Ex- 
cita 21 A, 89, 119 B, 
160, 165, 177 A 

Domine prevenisti. Y. Vitam 
petiit 


9 80 170 


Domine refugium. Y. Prius- 


quam. XII, 31, 41, 43, 44, 47, 

51,54, 55, 95, 105, 106, 112 À, 

115 B, 117 À, 123 À, 125 À, 

126 À, 129, 135, 137, 151, 

155 B, 161À, 164B, 173B, 175B, 

199 B, 202, 205, 206 Á, 210 

Ecce sacerdos Y. Non est in- 
veutus . 


Ego autem dum. Y. Judica Do- 
mine i : s 12 
Excita potentiam. Y. Qui regis. 160, 165 
Exiit sermo. Y. Sed sic eum. 86, 108, 
112 B, 118 A, 122 A, 
127, 130, 133 B 

Exsultabunt sancti. Y. Cantate 


XVIII 


Domino. : ° : 189 
Fuit homo. ¥. Ut testimonium 87 
Gloria & honore. y. Et consti- 

tuisti . : 46 


Gloriosus. Y. Dextera Domini. 200 B 
Hac dies. Y. Confitemini. 14 B, 161 B 
In omnem terram. Y. Cali 
enarrant 131, 140 À, 140 B, 194 
In sole. Y. À summo . 28, 160, 
165, 169 À 
Inveni David. Y. Nihil profi- 
ciet 52, 56, 57, 58, 61, 73 
Justus non conturbabitur. 


Y. Tota die 46, 170 


100 
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Justus ut palma. Y. Ad annun- 
tiandum XVI, XVII B, XIX, XX, 
XXI, XXII A, XXVIII, XXIX, 
XXX, XXXI, 4B, 54, 10, 13 B, 
14 А, 15, 21 B, 22, 23, 29, 30, 
3 A, 33 B, 37 A. 37 B, 30, 40, 
45, 48, 49, 52, 53, 56, 57, 
B 59-60, 61-62, 63-64, 65-66, 
67-68, 69-70, 71-72, 75-74, 79. 
84, 85, 86, 87, 88, 90-91, 92-93, 
94, 96, 100, 101, 108, 111 А, 
ІІІ В. qus. maed 115 С 
114 А, 114 B, 114 C, 115 А, 
116, 117 B, 118 A, 118 B, 119 C, 
120, Jan, 122 А eu B 123 B, 
123 C, 124 B, 124 C, 125 B, 
126 B, 127, 128 A, 138 B, 130, 
131, 132, 135 À, 133 B, 134, 
136, 138, 139, 141, 142 A, 142 B, 
143, 144 A, 144 B, 145, 146, 
147, 148 A, 148 B, 149, 150, 
152-155, 157 B, 157 C, 158, 159, 
162 A, 162 B, 164 A, 166 A, 
167 B, 168 A, 169 B, 170, 172, 
174, 175 A, 176, 184 A, 184 B, 
186, 188B, 101, 192, 193, 195 A, 
195 B, 196, 197, 198 A, 198 B, 
199 À, 200 À, 200 B, 201, 203, 
204 A, 204 B, 206 B, 207 A, 
207 B, 208, 209, 211 
Justus ut palma. Y. Plantatus 
in domo 5 А 46 
Locus iste. Ӯ. Deus cui айп 167 À 
Nimis honorati sunt. Y. Dinu- 


merabo . 7C, 36, 39, 150, 
167 A, 188 C, 194 
Os justi. Y. Lex Dei 45, 53, 66 
Posuisti Domine. Y. Deside- 
rium : 46, 200 B 
Qui operatus est y. Gratia 
Dei : 194 
Qui sedes Sante, Уй, Qui re- 
gis o 113 A 
Requiem. Y. ln memoria 75-76, 77-78 
» Y. Anime eorum . 190 B 
» y. Absolve 168 B 
Respice Domine. Y. (non noté) VI 
Sciant gentes. Y. Deus meus 
pone : o . 8 B, 110 
Sederunt. Y. Adjuva me XVI, 86, 
128 A, 191 
Si ambulem. Y. Virga tua 168 B 
Specie tua. Y. Propter verita- 
tem o а ХУШ 
Speciosus forma. Y. Eructavit. XVII 
80 A 
Tibi Domine. Y. Ut e Do- 
mine 190 À 
Tollite portas. Y. Quis ascen- 
det š А 124 À 


Unam petii. Y. Ut wiñana 155 B, 199 B 
Universi. X. Vias tuas . XVII 
Viderunt. Y. Notum fecit . 86 


Alléluias 


Beatus vir 157 C, 170, 200 B 


Bene fundata est 178 À 
Bonus athleta Š ë o 154 
Confitebor tibi . ~. о 137 
Confitebuntur celi. XIV 
Confitemini Domino 8 л 19 
Corona aurea : . 168A 
De profundis . 126 A, 175 B 
Dextera Dei . Š o o 129 
Dies sanétificatus . XXIII 
Domine refugium (non noté). VI 
Dominus regnavit . 80 A 
Domum tuam 178 A 
Exsurgat Deus 178 B 
Fuit homo 49; 79% 197 
Fundamenta templi 178 B 
Gloria & honore . 5 E оз оз 
Hac est domus Domini . 178 À 
Hic est discipulus 108, 118 À, 127, 

QEON NO 
Hic est sacerdos . o o 60 
In exitu Israel 117 À 
Inveni David ° 8 : 45 
Justum deduxit . : c 45 
Justus germinabit . 45, 170 


Justus non conturbabitur XIX, XXVIII, 


in Hye 
Justus ut palma 30, 91, 191 
Lætatus sum 
Stantes erant d 
Lapides pretiosi 178 A 
Lauda anima 164 B, 202 
Laudate Dominum 8 5 129 
Letabitur justus . o : 170 
Magnus sanctus Paulus . ° 194 
Multifarie XXIII 
Nazaræus 198 À 
Pascha nostrum 14 B, 161 B 
Post partum . а XVIII 
Posuisti Domine 45, 170, 184, 196 
Primus. : : + : 158 
Qui confidunt . 129, 135 


Qui sanat. XII, 41, 43, 47, 95, 105, 210 
Qui timent Dominum 161 Á, 173 B 
(Laus tibi Christe) Te martyrum XVII, 


108 
Tu es sacerdos 52, 56, 57, 60, 62, 74 
Specie tua . š 94 
Ut rosa 5 : : 142 
Valde monde est . 84, 85 
Video celos XVI, XXIII, 128 A, 191 
Virga Jesse (non noté) : ï X 
Vocalises . 2 3 16 

Traits 
Absolve o о : é 78 
Cantemus Domino 5 < 7 B 
Commovisti . : о . 8 B, 110 
Desiderium . : Š a 11 
Sicut cervus. 6 ° ° BO 
Offertoires 

Anima nostra ХУШ 
Benedic anima mea 41, 105 
Benediétus es o XIII 
Confessio et pulchritudo 5 184 


Confitebuntur XIV 
Constitues. Y. Dew mea. 
y. Propterea benedixit. 187 B 


Custodi me Domine. Y. Eripe 
He à Ç š 4 12 
Deus enim firmavit. Y. Domi- 


nusregnavit.Y.Mirabilis. 155 A 
Deus tu convertens. Y. Bene- 

dixisti Domine. Y. Miseri- 

cordia . X 
Domine Deus. Y. лайт Y. Et 

ego. Y. Factus sum : 5B 


Elegerunt. Y. Viderunt faciem 
ejus. Y. Positisgenibus 128 А, 130 
y. Surrexerunt. . 116 
(voir tropes) 180 
Felix namque es . : X 
Gloria & honore. Y. Bemine 
Dominus noster. XX, ХХІ, XXVIII, 
10, 22, 30, 57 А, 37 B, 40, 48, 
84, 91,96, 113, 115 À, 117, 


118 A, 121, 122 B, 123 B, 123 С, 
124 B, 124 C, 125 B, 126 B, 127, 
128 A, 130, 133 A, 134, 139, 
141, 143, 145, 149, 150, 158, 
162 B, 172, 184 A, 186, 191, 

201, 203, 209 
Y. Quid est homo. XXIX, 93, 


111 B, 116, 120, 122 À, 133 
Inveni David XVIII, 145 
In virtute tua. Y. Vitam petiit. 


Y. Magna est - ХХІ, 158, 191 
Justus ut palma (voir tropes) 119 A, 127 
130 

Meditabor. Y. Pars mea. Y. Mi- 
serere mel. 163 B 

Mihi autem nimis. Y. Domine 
probasti 140 À 
Offerentur regi XVII 
Posuisti. Y. Magna est XIX, 
92, 172, 
» (voir tropes) 180 

Tui sunt cæli. Y. Misericordia. 
y. Tu humiliasti 128 A 


Vir erat. Y. Utinam. 43, 115 B, 117 A, 


123 À, 126 À, 129 
Communions 

Adversum me А A 12 
Beata viscera š Д s x 
Beatus servus XVIII 
Domus mea . o 5 - 149 
Exsulta satis. 155 A 
In salutari tuo . XII, 105 


Magna est XX, 48, 117 B, 118 A, 120 
122 A, 122 B, 124 B, 127, 130 

133 B, 139, 143, 144 B, 149 

n 158, 201, 209 


Posuerunt o 9 A 
Posuisti Domine XXIX, 39, 192 
Qui mihi ministrat 184 B, 192 
Simile est XVIII 


Video celos XIX, XXI, XXVIII, 30, 92, 
112 B 113 б, 116, 117 B, 128 A, 

130, Ebo 172, 191, 128 A 

Vox in Rama . XVIII 


, 
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Tropes 
Trope sur Pint. Ad te levavi 18 
» » In medio 179 
» »  Puernatus est 109 À 


» » Etenim sederunt 109A 


Trope sur l'Off. Elegerunt 180 

» » Justus ut palma 179 

» » Posuisti 180 
Trope sur Gloria in excelsis 83 

Hymnes et Proses 

Adest dies sanétissima . 157 À 
Agone triumphali . 159 
Audi Judex . 173 À 
Aurea luce . >. š o 2 
Auxilium Domine. 182 À 
Benedicta semper . 85 
Candida compcio . 7A 
Clare sanctorum 159 


Jam bone pastor . é e 32 


Laude jucunda 183 
Laurenti David magni . : 7 À 
Nardi Maria pistici 5 о 2 
Pulchra prepollet . ` 183 
Quam dilecta 98 
Summi regis. 36 
Agios o Theos XXVII 
Benedictus es š 165 
Exsultet 17, 20, 26, 181 
Préface commune . 3 s 25 
Généalogie de S. Luc 4 À 
Lamentations 24, 97 
Verset. Dormiam & alos 
scam 97 
Verset. In pace in [ШОО 97 
» Lumen Christi. Deo 
gratias . 26 
Antiennes 
Absterget Deus 185 


Adest frater . À ^ s 81 


Adorna thalamum 109 B 
Adteude fili . 82 
Ambulate Sancti Dei 103 
Angelorum decus . 166 B 
Asceudit Deus 80 В 


Auctor donorum . Я s 81 


Ave gratia pleua . 109 B 
Beati mundo corde 104 
Beatus levita Laurentius XXVI 
y. Disce miser. 
Caro mea requiescet 97 
Clamaverunt justi. à д 6 
Constitues eos 5 4 ; 6 
Cum inducerent . 7 А 6 
Cum jucunditate . 103 
Diei ergo præsentis 187 À 
Dominus possedit me 82 
Dum conturbata 97 
Dum jactantur о : 5 81 
Ecce carissimi ; 163 А 
Edomans corpus . : ° 81 
Ego in altissimis . 82 
Exaltabo te Domine 80 B 
Exaltare Domine . 80 B 


Exsulta pater Landoalde 166 B 
Felix Sergi atque Bacche 185 
Fidelium plebs 182 B 
Gaudent in cælis . 185 
Habitabo in tabernaculo 97 


Hodie sanétus Benediétus А 11 
In circuitu tuo 
In ejus namque 
In omnem terram . . 5 6 


In pace in idipsum 97 
Isti sunt Sanéti 38 
Lætemur omnes 187 A 
Memento mei Domine . 97 
Miles Christi Vandregesilus 187 A 


Mirum diétu. : А 5 81 


Ne tradideris Domine XIII 
O beatum virum . 104 
O patrum felix 183 B 
O quam gloriosum 104, 185 
Omnis sapientia 82 
Ora pro nobis 9 104 
Orante beato Vandregesilo 187 A 
Oriens sol justitiæ. o 6 81 
Orietur in diebus . o š 27 
Posuerunt super caput . 97 
Qui me confessus fuerit. 38 
Qui michi ministrat 38 
Qui odit animam suam. 38 


Qui Raphaelem . ° ° 81 


Qui sequitur me . 38 
Remigius sanctus . 9 B 
Sacra autem. 187 A 
Sapientia edificavit 82 
Sapientia clamitat. 82 
Sicut malum. 82 
Si quis michi 38 
Tradent enim : ô š 6 
Veritas de terra . о 5 2 
Vespere sabbati 102 
Vidi aquam . 102 
Volo Pater 38 
Invitatoires 
Christum suppliciter 185 
Domino sanétorum ; š 81 
Regem Apostolorum  . ; 6 
Répons 

Adversario populorum. Y. O 

viri o Т : 82 
ZEdificatum" est templum. 

Y. Inclinavit . 178 A 
Asceudens in altum o ° 80 B 
Audi, fili mi. Y. Honora Do- 

minum ° o 82 
Beata & “Gide Tk. Y. Do- 

mine audivi . o ° 99 
Bonum est confiteri. Y. Ad 

annuntiandum 35 
Christophorus Christum {> 

rens. Y. Invictus belliger. 154 
Collegerunt. Y. Unus autem. ХШ 8 A 
Continet in gremio. Y. Virgo 

Dei genitrix 99 


Cuthberthus puer. Y. Cum 
pastoribus . ò о 81 


Descendit de calis. Y. pass 


nitum Dei Xl, 171 


Dixerunt discipuli. o 177 B 
Duétus est Jesus. Y. Et cum 

jejunasset 107 
Ecce ego mitto vos Я : 6 
Ecce jam in sublime 156 
Ecce vidimus eum. Y. Vere 

languores XXII B 
Egregius Christi miles. y. Di- 

vina oratioue. 154 
Exaltare Domine. ¥. tote 

mus. 80 B 
Gemma Dei martyr 177; B 
Hic certe precipuus. Y. Ardore 

caritatis. 187 € 
Hodie natus est 34 
Hodie nobis cælorum. y. Ele 

ria in excelsis. Xl, 27, 34, 50 
Hodie nobis de celo. y. Gh- 

ria in excelsis. AN 
Hodie nobis de celo. Y. Hodie 

illuxit - 34, 50 
Inclytus Christi miles. ў. Мес 

divinum 187 A 
In hymnis & confessionibus: 

Y. Ornaverunt 103 
In sanctis crescens. Y. Corpore. 81 
Iste est de sublimibus. Y. Iste 

est 9 B 
Jerusalem luge. Y. caca 97 
Levita Vincentius. Y. Tibi 

enim 156 
Libera me Domina XXIV, XXV 
O beata Maria. Y. Summis cæ- 

lorum é o a 187 € 
Omnis pulchritudo. ¥. Nisi 

ego š 8o B 
O regem celi. y. Domine au- 

divi В ХІ, 99 
Patriarchæ nostri . : д 81 
Petre amas me. Y. Simon Jo- 

hannis . XXVI 
Post passionem. Y. Bt c conve- 

scens 8o B 
Quem vidistis pastores. y. Na- 

tus est nobis . 171 
Quo progrederis . XXVI 


Sanctus мрси: Y. Sanéti- 
tate 156 
Sacram præsentis diei. ў es 


acto passionis. 156 
Sepulto Domino. Y. Ne gi 

veniant. . : 97 
Si enim non abiero Ë 35 
Tempus est ut revertar. Y. Nisi 

ego è 8o 
Tollite jugum o 6 
Triumphator divinus. +. iste 

est 154 
Tu Domine universorum. E Tu 

Domine. 103 
Valerius episcopus. Y. Т 

namque. 5 156 
Vir Cuthberthus . š š 81 
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LITURGIE AMBROSIENNE Iniqui persecuti sunt me. In spiritu & veritate. . : I 
Y. Feci judicium .. ; ХУ | Meus cibus est ; : ° I 
Confractorium In monte oliveti. Y. Pater si Miserere mei Deus. < : 1 
Si sci d I non potest. . : : XV | Muta efficiant s ò 5 XV 
GES, ` j Inomnibusexhibeamus. Y. Ecce Non tradas me 5 É XV 
uM. nunc tempus . $ A 1 | Posuerunt adversum me. 5 XV 
NE” Obsecro Domine . À 5 1 | Qui edebat panes . ` E XV 
Dicit Dominus Samaritanz . I Verba oris ejus . a қ ХУ 
Antiennes 
Psallenda LITURGIE MOZARABE 
Dear | | Circumdederunt me š A XV Anti 

DE S = ў È 1 Considerat peccator : ò XV ` jennes 
Servite D aq { t ] Cor meum & caro. š ° I | Gregem tuum Domine . : Il 
И à ` Deus ne elonges . ° o ХУ | Habitaculo isto . : : Il 
- Ecce ascendimus . А : XV | Scuto circumdabit te . 6 II 
pepon: Eripe a framea . o с ХУ | Signum salutis . : 5 Il 
Hæc dicit Dominus a А XV | Ester fatus sum i А XV | Sitientes venite . 5 , Il 


ERRATA. 


T. Il, pl. 26. — Au lieu de Bibliothèque communale = /isez Bibliothèque de la Fraternité de Sainte- 
Marie de la Miséricorde. 


T. Ш, p. 20. = 2° ligne de musique, col. 1, le dernier des 4 punétums doit être un podatus fa-sol. 


> р. 47, lignes 1 & 2 des observations sur le tableau XII, Zisez & jubilus final, col. 6, au 
lieu de col. 5. 


» p. 26, ligne B, col. 4, la syllabe Zus doit être reportée à la colonne 5 de teneur. 
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B. = SAINT-GALL, CHAPITRE, N° 340. GRADUEL, P. 59. XI* SIÈCLE. LETTRES ET SIGNES ROMANIENS. 
A 


C. — VIENNE, BIBL. IMPÉRIALE, N° 1845. GRADUEL, PROSAIRE, ETC., P. 6. XI* SIÈCLE, 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS. 
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С. = COLMAR, BIBL. DE LA VILLE, N° 443. MISSEL PLENIER DE L'ABBAYE DE MURBACH, F° 223. XI* SIÈCLE, FIN. 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS. 
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A. — SAINT-GALL, CHAPITRE, N° 375. GRADUEL ÉCRIT PAR LUITER. XI° SIÈCLE, FIN. 
LETTRES ET SIGNES ROMANIENS. 


B. — ZURICH, BIBL. CANTONALE, N° 88. GRADUEL. PROVENANCE DE SAINT-GALL? P. 107. XES. 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS. 
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A. = WURZBOURG, BIBL. DE L'UNIVERSITÉ. GRAD. DE L'ÉGLISE DE THEILHEIM. XII? S. DÉBUT. 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS. LÉGERE RÉDUCTION, 


B. = MODENE, BIBL. DE L'UNIVERSITÉ. GRADUEL. PROVENANCE ALLEMANDE. XI-XIle SIÈCLE. 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS. 
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BRUXELLES, BIBL. ROYALE, N° 2034. SACRAMENTAIRE DE L'ABBAYE DE STAVELOT. XII* SIÈCLE. 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS. PÉRIODE DE TRANSITION. APPROCHE DES FORMES GOTHIQUES. 


TE , ADO A VOLE a^ Жу = pA. DA | 
Z m = V 7 
60 Juen fla ali ua frücafíci ui mdomo ` dom: Ө +. 91б Paro 
. 
Le y SMEA] -7 E = a - 2 E RR 7 «a, 
sera unnıfercordia dei me = í. & experta ho nomen u um quen 


M - 2 о. fu MAL AR "ESSA . 
Amber ance conſper nun (лит „ ; 
Vin m ap T Au ақы. ав ' Ae, = be, 


e, RE рЫ 


uf Us ABER 7 ER NER DELAI 1 Z Ae. T, 
| 4 bar 


4 d > 2 
Z- EVA TE о PT TR. E: 
3 ns + — 227 т à "s 
G Var: 5 mul nem: ‚ferıcordiam at : 4 
PEE данады» салы RI Ob E ғ«? - hong at. — | 

am er uernatem̃u am per lori a er hono d S 


JS Jere 777 TRE à اک و‎ de fh yf Fath Z 1 
ге corona / салы es ontra fl e am f Ne n 1 | 
, . aE LLANION - Ж? sb; T tT. Д. 
ta rum do ` MING mme domina Қ: 
au. YET „ aue eu, u WEIT. 7 7 E Lo Je Al Z à 
no „fer ¿quam adm ‘ble, elt no men ти um ишш" faer ta, | 
. GS PP Poe САА аас 14 „ Í FT 
quomam еца. eft magrafieenma rua fuper los. & Quid à 
LOIR ER Fi EDR 7 AN pad „ V SSS > аа 
70 mo quod mémor el me. m bom 
7 Pail AA pu Jute Lifts PL ZA ST 
mf quonam ui fitaf < ra "- 
„ мл 7 1 7 а/ч DEL o 7 „ЖУ - ur . 
^Œ a ч malurari tu ó glóriam ermagmum decorem siyonef fay 
de- lil. ЖА 
E 5 Tuas $ё11 MILAN NLS apli rA E vGlTF. E 
È e FOS IP = ` ае LZ 72. Zu PN u uri 
И етш еспп dart eum dormir A і 
a NMEDIO ECCLÉSLE ap PZ ешеееі P e y 2 pm ; 


muc 22 70. ŽAR} 


| vb 
| Карае mui le íf fiala DEE cum. Ë e А, X dr es у E x 
fi domino. ee «ын Pp „ 
Hz = FILER MAL Jm 
wer quo dis 2, 2 EZ A — у ээ? Ser 


a pulufib enon  mormf? 


La 


and rA 

; в. es 
WI МӨЛ те , th, (6s, 

ЕГ HM Ure coro nf т 

[т an aun A Mg = 

9 mum тїгїн do Lr 7 => mine ë 

5 "uen dou A DET 

V decovem im ponef fupe um donnez 


ee Grad. Inne ser: Johar < 


A. — LONDRES, MUSÉE BRITANNIQUE, ADD. 353 GRADUEL DE SAINT-GALL, F° 67. 
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B. — SION (Valais), MISSEL PLÉNIER DE GRANGE. XIle SIÈCLE. 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS. PÉRIODE DE TRANSITION. RÉDUCTION. 
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A. — ZURICH, BIBL. CANTONALE, N° 75. GRADUEL D'ORIGINE SUISSE, F° 176, X° OU XI* SIÈCLE. 
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A. — TREVES, BIBL. DE M. BOHN. FRAGMENT. 

В. — ZURICH, BIBL. CANTONALE, N° 20. GRADUEL, P. I4. XII? SIÈCLE, DÉBUT 
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A. = COLMAR, BIBL. DE LA VILLE, N° 429. GRADUEL DE L'ABBAYE DE PAIRIS, F° 477. ХШ SIECLE. 


B. — COLMAR, BIBL. DE LA VILLE, N° 409. MISSALE S. GREGORI MONASTERIENSIS, F? 158%. xme SIECLE. 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS, FORMES GOTHIQUES. 
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WURZBOURG, BIBLIOTHÈQUE DE L'UNIVERSITÉ. FEUILLE DE GARDE. 
XII*-XIV* SIÈCLE. UN PEU RÉDUIT. 
NEUMES-ACCENTS GOTHIQUES. 
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ZURICH, BIBL. CANTONALE, N° 23. GRADUEL DE SCHAFFOUSEP P. I4. XIV? SIÈCLE. 
NEUMES-ACCENTS GOTHIQUES. 
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LONDRES, MUSÉE BRITANNIQUE, ADD. 18031-2. MISSEL PLÉNIER DE L'ABBAYE DE STAVELOT, 
F° 2137. ХШе SIÈCLE, DÉBUT. 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS GOTHIQUES SUR TROIS OU QUATRE LIGNES. FA ROUGE. 
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TREVES, BIBL. DE M. BOHN. GRADUEL DE TRÈVES, IN-4°, P. 282. Хше SIÈCLE, DEBUT. 
NEUMES-ACCENTS GOMH:QUES SUR QUATRE LIGNES. FA, LIGNE OU INTERLIGNE, ROUGE ; LES AUTRES NOIRES. 
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LONDRES, MUSÉE BRITANNIQUE, ADD. 26884. 


GRADUEL, PROVENANCE ALLEMANDE. XIII? SIÈCLE. DERNIER F°R 
NEUMES-ACCENTS GOTHIQUES SUR QUATRE LIGNES. 
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LONDRES, MUSÉE BRITANNIQUE, ADD. 27921. 
GRADUEL. PROVENANCE ALLEMANDE. F° 175", XHI® SIÈCLE. 
NEUMES-ACCENTS ALLEMANDS SUR QUATRE LIGNES NOIRES, MAIS ANCIENNEMENT F ROUGE ET C JAUNE. 
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WIRZENBORN, ARCHIVES DE L'ÉGLISE. MISSEL PLÉNIER, Fes 217" ET 2185. 
PROVENANCE, COBLENTZ. XIli? SIÈCLE. 
EUMES-ACCENTS GOTHIQUES SUR QUATRES LIGNES, C, LIGNE OU INTERLIGNE, JAUNE ; F, LIGNE 
OU INTERLIGNE, ROUGE ; LES DEUX AUTRES NOIRES; UNE CINQUIEME POUR LE TEXTE. 


PI. 138 


"SINOIHLOD SIWNAN 
“0921 "а ‘у “¿607 of 2 ЗОМУМЯЛОМа AvD ‘06691 ‘adv “HMOINNVLIVE яя$пи ‘STYANOT 


A 
NNAS. 


o та 2 QV Ееее ес ` шийи m 
S e m | : H Ñ 4 E 


„bis оло SN ans’ ШР: AALS MT n 7 LO т | 
ie. 4 (^ f EN. % ue == | 


— — — — 


2 rm "mo E 


* i ` f° $ $ $ ° $ * سو‎ ï 
ТЕ ES QE Nees P Lu u | n 0 up Ú 


3 


.- ß Ж — 


E ?. "T ` == 
Er — f р lut DuC 


3 


Pl, 139 


"HYONIS oAIX “11/1 IA ,OLI sod `ЯАМУИЯТТУ ANNA HAAS E 


'SHHION SINDIT ЯМІУПО UNS SIMOIHLOD SINVWRATIV SIWNAN 


лапа 


Vans so 


sama GE 


эш 


H HEMTI 5 popaj t 


Саз Ay mm PPDP UE FIL 


ad ay 9) ШО ао AM 19 2412311 Ri 


Паучо “42006 `аау "AÄOINNYLINA яяѕпи “SIYANOA] 


D 


* 


PI. 140 


„T >> 4 
| - illi; on In * ? xref ıficanf! que "ori 
A ы S RS dlarifiemuruiſ dec: 
7 £ ¿ EL Ј лә 777. E 1 . R 
K œ nef orar Terre | AUTEM ти. 
plied: ЖО TARA LIA A T z de felt AA, ЖЕ: Ne 
| М; AF ЖУА Hehe, fe Аа É PET AU 2, us 445 . 
RER AA. 4 er ТЕА ef ids А, aE N 355777 / 
d M NAE. ina dada Ee 
F 


omnem tern ram ор d EIN 


2 ee. тч Lao 


i > 4.4.1 e 
6% 4 * rf rer у, ee. | 
paco m: V. L_echenar ы E 
É Ap Pepp ess, 1 H.. fe 1 4 | 
22 TTP 


taut gto . uam de | tet | 


Cres + + of [е CALAR 
PR — EE 9 


opera manuum en ug emmah. lit 


+ алу РА 
sqt pipe, 
Е---- — 


A. = TREVES, BIBL. DE M. BOHN. FRAGMENT. Xle-xlle SIÈCLE. 


B. — ROME, BIBL. ANGELICA, T. 8. 8. GRADUEL ALLEMAND, P. 178. XIV? SIÈCLE. 
NEUMES GOTHIQUES SUR QUATRE OU CINQ LIGNES. F, ROUGE; C, JAUNE. CES LIGNES TRACEES 
SUR LES LIGNES NOIRES. UN PEU RÉDUIT. 


ш Ms: cinéma n. | 
enen ` L 


punlimuft pe 
aolım et dictus OPUS: ЖА 
ue Tere Г 
e dier in dr — rũ ue mms led ponus ne ad 
tera cus in cnuſtm austı oues que penaũt mus 200l 
umme eu glia Dic aus ue pn / €npsapppwmemutus:qua. 
chre :e oms lane illius pas > agpopuujbu wmi ln 
clic lignũ vute ech hus qu  бопоз amate mores ilata 
aſ̃hen denten. et pare te.leptos mutate. tones ante 
RUE tan баз асерин: guis it 
ل‎ $ polhicw muine pe : 
LE el: E ` miñ mams uns nep paa 
| Cr cesta Tua eg bung dungs nag g | 
meta ne unge ا‎ e 


MILAN, BIBLIOTHÈQUE BRÉRA, AE. XIV. 12. GRADUEL ALLEMAND, F° 93". XIV® SIÈCLE. 
NEUMES ALLEMANDS GOTHIQUES SUR QUATRE LIGNES NOIRES. 


РІ. 142 


'"SSfÍOIHLOD SQNVWHTIV SIWNAN 


*H'D3IS AIX "TdnGavuo 
'"HIVNG3HlvO УЛ Ha 419 “SIAANL | 


`мопопаях "810815 „AIX ‚gl od ‘SIVONVTIOH TINAVAD 


AE `É Gv ‘ITUA VT яа "таа "Wyqwg LSNV 
{ DITAN: 


CoMo 00р ¿y J mon ш, 
M =. м +” — „ia 
eee 44e () app Au iir 
У mummy GI, 


`. ... 1 2 un: + 
err. y ERA 


^ — қ . ка 4 н . un € 
d $ 


д ommom Qm c "amg: ли 


Li m E pp М Mgr 1 PT \ A L 
"m van omg Day ag xoy tur nerd 


vy tent 1 d hj m ТІЛІ Heu L 3 I 4 1 45 | ` 
Jl J mumimu s sued mb supo im gueno | > À 
A is [ Juj + r U «Ul 1 1 Б 75 Eo 


HE 7 — ә 
йн peor on puyum о ue доти, +, | 
қ l T J 4 Í J ارم‎ J S> oS af fs)! ^4 

3£- 
DIMOND unu wmon QUAD 191 NUL °. 


he 1 T 1 Errar? A мез if H ° RET 


— 


mE 


D 
ne 


imnb ! Zum mauch imu om ut My RSA que ` 
і pnu | X ipa won w y ЕЕЕ 
Bo — VT М ! y Hi 1 L Y arts J + Чај * 118 СА 
7 | SAU Les Quy uio NY many aß Е d к= 
| A. е", rip SÉ Ae 
yuQ cun ор vu — олйїї, IM E 


, d 

/ ашар E. ^ “e J "e, š E 

8 2030 = fs "ri r F 

а dap ursus jy aB тәй 7 

75 H Jd el EN 8 
3 pn |, nu 01] EOS = 4 = ! 

pers D * “Ша 79 5 4 „e vh | 

| Шр ДК, (E 1 Ud “nd | J 1. u. | 

наз “LINO ODO | 

IAN] me hagge in шіні 


әсі 043819: nu HOOD ui tmo Dauw би 


ОЙК ` => глаз 0444 шалар“ 

12 s E Et rct Шер m. qui | mid 
бе) > ngung ШЕТІНЕ pa] і vie tu - 
À - mr a 


J 


Ï 


by 
9t 


UO sing umo raram 


“| шд te 


Pl. 143 


“NOILONGAY “SAYION SANDIT AULVIO uns SINOIHLOD SANYWITIV SINNAN 
€ 


"DUIS ӘАХ-ӘЛІХ "€Y 18 „17 sod ‘SIVANVTIQH THndYNO яа NVADYOW "LEI oN ПУЛ SUNOA 


"RLISWSAIND 1/47 TACA Xorigig 
oriana AGA 


«отсо 


— Р P j ==" Ig 
F | Р. 
| Bum won qbo „ wem d | 
oe — E 4 ЖУ” pa E у sus — — : 4 
=> — 3 EVER oc mo um > 
wars вно др зүү ma UE | Ud à 

B a É T ¡9 » E И 
F — Eu eb в “хр Е um r 
Q m um unn k 


> 


uin M Stag ат = om 


um Ser Y O 1 


$ 
| 
| 
I 
| 
| 
^ mm x Bunde 06] E 
A wA uo c 
` iq À 


Um uud uut d (m i M UE 


E ере ulti Pt vs | 


> руш p un 
E = г, 


Pi. 144 


Tm dent ha. n 


E 
5: 


— — r — 
N 


Ee ag 
с 1 ше.” Lw. | Л 
| {ЇЇ 

in do moóomm. 


Row: LA GLA ШЕ APVT СТС LES RO 
7 DT у 


PI a 
пе m ſerieordiã tu EN 


` 
£ 
ae 


a. 


od deg ew is N 
ES SA EE, Jana rit ола tus n° % 
ы de „Жеңүү, - 
"T M on LÉ Г Пааа Айч в gdan J 
] | à A VE Mec 
"it ei magnum Xero rem mpones 
Le LL ре с p pm d 
Sic p ST + 2 2 um dam . 


A. — COLMAR, BIBL. DE LA VILLE. N° 445. GRADUEL F° 25. XIN SIÈCLE. F, LIGNE ROUGE. 


B. — TRÈVES, BIBL. DE LA VILLE. FRAGMENT, XV* SIÈCLE. UN PEU RÉDUIT. 


PI. 145 


LE lonaeryono ` Te anal ne 
SSE TOR = ir. al 


PUBLIC : * 
XERA 
LONDRES, MUSÉE BRITANNIQUE. ADDIT. 24687. GRADUEL, PROVENANCE ALLEMANDE. F° 77%, 
XV° SIÈCLE. 
NEUMES GOTHIQUES SUR QUATRE LIGNES NOIRES, 


Pl. 146 


г. Se 
TRÈVES, BIBLIOTHÈQUE DE LA CATHÉDRALE. GRADUEL ÉCRIT A TRÈVES EN 1435. 


NEUMES ALLEMANDS GOTHIQUES SUR CINQ LIGNES. FA ROUGE. 


Pl. 147 


nfs utipalmm fime 


am er nerimtem {11 
| 3$. 


í | n 
= — (p. f i | 
ЕШТЕ mates mr, e vom mí (4 1” 


. ñ ^ Bra xL 4 
TRÈVES, BIBLIOTHÈQUE DE LA CATHÉDRALE. GRADUEL, XV* SIÈCLE. 


NEUMES ALLEMANDS GOTHIQUES. FA ROUGE. 


Pl. 148 


` 


| Ж | — 72% 
Cuan gi 


IT — — we 


am A ueterem TL 
he gs tue T 


. - 


makina gr окб <€ pilote 


— 


bu (we 28 lam 


=. 


ne % Ë ^ nam fu 


A. — BRUXELLES, BIBLIOTHÈQUE DU DUC D'ARENBERG, N° 9 DES MSS RÉSERVÉS. 
GRADUEL D'AIX-LA-CHAPELLE, P. 20". XIV? SIÈCLE. RÉDUCTION. 


B. — BRUXELLES, BIBLIOTHÉQUE ROYALE, N? 4767. GRADUEL SUR PAPIER. F? LXVI. A. D. 1542. 
NEUMES ALLEMANDS GOTHIQUES. 


Pl. 149 


“SHNOIHLOD SANVWITIV SIWNAN 


VOST a ‘¥ 88 LA Lg sod “SIVUNVTIOH POS iv LIS N AAN яа “Tala "WVQOHH.LSWV 
0 7 


‘sgn y Lo Bani so Soft nid v 


== e 


PHO 


пи DJ Pigeons NM ni 


En 


СТ لہ کل‎ >y ۽ و و‎ GY FE ES 


Ë 1 = 
pal ? P 3J Hp” ^] — —— — 
ы А 


dfir su Jun nego. 


ne eur uf == == ===; < 


A 


ӨЙ ont "mn macuo през cu 
„ NED TP UQE SUITE MOTEUR tt 
I bs Ë < | zm ul Dan‘ wer т и” m by 


== 
m. ШО 


Pl. 150 


'SHSWIHdWI SITVOISOW SHALYOd dvd UNS od-N1 LILIA "WVGOMNHISWV SONVNSAONd 


"8с ‘я11ѕҹалімпл яа "188 “WVG LSWVv 


WEST d ұ 6815 sed апахо 3 


Do Ye tv) 32220 EA w 


02932 ra sH TX y 


Eel дини OR А 


= ШЫЛЫ, en Í 0 


а Sen ne os) 


5 “03 quie 


xm 34 o мдм 
Я © 


lun 
с 


Le 


4 КЕТ 


т 22 TU i ES —" | 


-gf -Mur 
= c 


г 
— 


| onj ил eM л ты 2114 FH wg 


= зч] шуну — "EW 


Aga ah J 


Pl. 151 


*SAÑOJHLOD SGNVWHTIV SAMNAN L981 SUAA 'NHAOHN 


SNS ae ы... RK 


m inui ` 


2 


113010] 3170 JUIN 


ЗЕ В es 9 9 e. 


“ugt dm | 


ө” 
o 


4 
> 
%. 


— سے 


Genom ate poque mb: i m BI 


РЕ 152 


"нтуміотчо xnagdNvuo OL “q `V “INDVYHA *SONVNHAO3d 


Pl. 153 


“LINGHY яя И AHONVIA 
(отлаза ) 
Muss 
E tte 4 


ТЕ — : 
ppavtad 3558 
=> >= = = 3 ==, 
¡A | 


dv 21190 — 
"=== x ` 


— — Jarabo a 8 vy | 


= 


EE + — — 


- 9 = 
бөгеді — — à € IR —— 
. 5 22 t г) A 
— e dii 3 = JA u, y 4 : 
5 ET = 5 E E š 
b ; Ë t 
$ 2722 (9 2 ^ » ж” * 
= = W О = cal 3 
5 ! 
t 
2% 
n AA ` a PTS 


uum 


mai 


2 


Pl. 154 


4”, tt 


1 PAT 25 Ei m T UP te TE piano бартат 


"i. 5 „ 


Fa chan comen Fame EY нў. bonamercede ` 
men emi: ev ean ай fien éme накне 


че Resumen pro байт рда neh? 

Р RP E j 4 ғ" T + 
honor ig Ar Potier widan 

1-Ж D d = Z ТГ 41. 215 „5 st 
«ы. Aa Liha Ammer tera ome T q 

£ | Ж TM 2 ҚОР CE M . ” Cy 2. ШТ 
+, и A E pude ena ſinæ via grifice ne- 

| "A 2 ie 1 E Я а ; 5 af. 4 s `Í 
, к. 

cee Ê ауу ena Ж ОИ тегі сете? nf 


+ 


rr ANE Be, T Marble y 277 ә, мл” vas . 
eryoyu ala fe P" zuff mit Aman er dus ane 
VAR Т ЖЕР tl et | 
7 : Е. те . tif danses omi h nn M 
td ASA 4 EA > 


От lee ТА b Cefleforur 4%. үй? vimm 
À Page ISA ADA 

я ЖЕ y^ “к "g. Meg: 4. JE Wise . À 

` uen трк. * air gfmambuf liça "a pedir pad ur fr y 


Мең 


lata try FIN: " 2. 
: pape po | Ya ДЕ t 127 Bu | 
е А Fe e dun if), ir E 
rn yy. Ce Murder ТЕП fmt fis mess d 
Vs o dh ia E ee 
a there gem 1 EUR meet - st phaecem i o ТІ 7; ҒАТ 
NN MINE HE DEE "ies Le И TA NE - < = ufa 4 
t confer’. g ии t 718: ЖЛ ныды ООУ | 
i j^ ч om "E Es 7 "ә қ, à EC B "v e “т. 
> Я er af 2% К 5 pa 
a аата somo: Una A Òa alit 7.22 s farle cfa fore, . 
| Q9 r. As 
* 5 Б ; . X de a. і. _ de : 


T nn — B" 
DG Ti 2085 AA A EEE E E 


GAND, BIBLIOTHÈQUE DE L'UNIVERSITÉ. MS. N° 244 (S.-G., 155). 
OFFICE DE SAINT-CHRISTOPHE, F° Sr. xe SIÈCLE. 
NOTATION MESSINE. 


= =; 


ai; 
» ^N ja у? Ve Í“ A 
MA: nul forem. - A ыр QUN E 


E да (^ у À 
|» r 5 
Ғ а, umm vor t Texrune * Lo: қ ‹ 
A" oS aa - c Ed 
5 "m Aq ы ЧУ С M КУ; Ae e Ru y 
b= MF ”_ 2 Қ ме ^L 
H 27% 7 y 
VID 12 ra b: Gif imexcel AX di ке. entm A TU | 
= 4 AFN, A tes Ph an ағы id 2 E Él Nee" 2 m 
' 4 D 
A РЕ е E ftp M numif de mummu am Ae 
2 f. 
af ga 


EN, T ^d. 


DE SQ EDEN RM ULT | яу; ‘Ney | К 
* ame mal K. a E tao АЙ i 


ri Eo 


| ЖАРҒАН o АЕ 
- ? # 2 
ы 2 TS. guim fac тиб A bu ^ 8 2 
, TS. 42757. 7 Ys eee . 5 
орала > e UM un NE ruafifuam mont ғұ та N — 
E ; „ 2 / mm. £^ ai E ои. fr ^ c x. ` 
! erent Aur formaron cer ra o ы A rem i 


c 
303 Же tub. > yr 


7102, ban LIL L NET 


UV >, PR) N 


A = LAON. BIBL. DE LA VILLE, N° 239, GRADUEL DE NOTRE-DAME DE LAON, F° 97. X° SIÈCLE. 
B — MÊME MANUSCRIT, F? 20". NOTATION MESSINE AVEC LETTRES ROMANIENNES. 


Р]. 156 


— — + 7 


etm " ы = 
= ` N 
- = b ы А - ká 


; ё A p p 
3 д | m^ tu⸗ ар: Ef | 


— ^ < œ 


фысгч 
t 


T 1 y^ . =. 9) rd L „dí > A ^ LL ced 5 ME + A «J 
ғ. fur venerantlo trammpho U cunbus: comuar: 
Loss Z? 25 ж pa ^^ e — ^ c € 

%; P» LA" Tj 

ve nfignem · N Dan P 
zi E O E AAA 

2 mar 2 na den 


ж fare a 25, 

mn ime ia AÉ, & Е + МЕЗ É 
„ TAL Wy ME ure 
ancrtart guog; тата chacona arce füfecp ía. 

LN c , EI o: 

ё2 тла Ef. Д alermf eS + 

A TO AD eng << 


Ch cit LO «ЛЖ ү; AVE RN 
ue a CUITE run anto namq; > 


túmetero: іп 


F z 
bes We ae refi О ff 1 1 
ж < سور‎ — ш кл 
lam A bs кз! en dim de 


3 
E Z UE AC TET ., 
яч DT ree ШЕ аса Е 
= > 28 E 2.7 3 " ыы зы ‚am ni 4 


ж — 


LA HAYE, MUSÉE MEERMANNO WEESTREENIANUM, N° 12. OFFICE DE SAINT VINCENT F°'52", XI° SIÈCLE. 


PROVENANCE, SAINT-VINCENT DE METZ. 
NOTATION MESSINE, 


Pl. 157 


"ANISSIW NOLLYLON 
*H'TOHIS oX S d NN TASSIW TTS oN ‘ATUA “SIAOHL = 4 

DAs eIX 71001 od ‘ASNAWAY HIVSSIW ZL 8G INSONIA-LNIVS (8DNVNHAOMd `HTOSIS ух 
`9©с ON “THA VT яа ‘таа 'NOVT = 2 "OSWSA “LATIINGA VHINYEG ‘Og oN ‘ITUA V1 яа “Tala ‘ZLIN =À 


5 


NH 
en 
olland 


EEE ыч” ° 
ШӨ dA 


FI PERIZ ЫЗ: Aigen 


Шы: Jvun.10s 1.102 

TC 5 илиц, jan jara 

! i ШАА) „ыштыл 

nny te E 4 = ai ` 


еы an Lej „уш. шариу E ona 

ET „„ 252079. Жой 

3 амур Ж», типа ор АНЕ AH no. cin UL L 
» E 5.2 J 

e | 
A PRI ENA e Гу 

| e Қайы” аЬ? ү. Шынды n pid 


< 


“e MA 


A а: T MP m е; "m 
PLA naue . y ‚an; E uno jer и anbir ыга c 47 : 
Я JAVA раи 


5 undo d * ад eS Y оларча ошша) 


"o : ЖА” و‎ ШУЛ, Y жаң 

EM > ы. ELI qp dp aps von capta inpad oue Y 

3 7 ВР 27 qu. am in * “ = E 7 гл. 
Gy J e . v EU mec y Juan 17 5 pe AE 

Ag" 555 7 ur DIL ` - 1 


o, Maine jarmu paour) eid  hpqeu ide myad z 
$ „ „ „ Ж fr k 
- ` - y St 1214. UI. y ер, 
"к UIN" к = MC "b. J 
ru d. oo пп. ruit T “ү 
pa 51 pot “> ИЛЕ Ji 1 LONIM 


Y хад агдай ak Pia) еше ES pa 


A , Juana waruga -E 
LA 


bole 


ар Ха v - * Әу Шы” z 
bre, aP IQ олишга jud pur E Бы if, H 
- " -hi a ted 2t , 
J орта er? "P zu J ^ DEL Ж | 


pue jan, arso LULU pet 3 2704 E т ^ uli tus, 9 
E. aim „т ДЕ? 2 «e| op j ib, repos] 1 Sh 


* a € 


pin Y ТЫ RSC чицпіпА eua» pue „ap v. і 
4 ^ 4 
о d 


.. 


~ , : A CE 
— б 2 . 7 CE A — 


Pl. 158 


A ; SS 
Д2 um И ae vil Ға Q 2 4 зар don 
Ç NS af de КӨ) Гпипхиге sua domin lors. bruy 
j АУА 7 ^ E QU d “% pr A ^», ^» p 4 2 — 
ш (buf er fuper ſalurare (и чь ¿vutabiz wehenten irn 
+ ж” HS 4 
V" OG onm „ ` ^ 4 я ^ Т 
fim anime | Adr Abu the Hee 1 es уш 
БЕЈ 
ZW, ME R ‚ч: 


а te 
elof percor er ibeſum fanem aderai streut de f domine 
ОСС 


DES 5 5 A n EGO ш ^. 

bie tis acape fpzum meum er ne ftanta( МИГ hos P ul que PY 
é RE 

y ч < 7 el ^ H 57 55 


T quid peers ззат $c 10 Fas. AN: 4. mies i. i. d 
— 


А Ж 
%% „ 
Go ` ies ſicur а fruch f caus in Mec 457 


VV fir ad 4 Lm 4. 
ote 4 / , PER 2 e c3 
mint (perawi in mee da me 1 c 4 pesta ho 


, Y » М ü ^ ж Ap Fa 15 que A Dhabi В 
nemen ги um quoni am e Ы; бы Jem n neis = 


e 


4% 


' 


pa > о, 


^ 
A ARE ر‎ 
^ { 
rum tus rum. 


бы 1 À À rar ur cix flare bar 


a 


124: EI "ee ` * FE әле nf) ^^ — wi. 7. S , 
алы a. š ſicur ce t libs nt muta plica brcu * =r 
2 — o N K. y. i y anra k ж ДИ К m 
+ д * d ме ь 4 à ^ б 
; кейі EA AR FA LÉ a алыу taf * ^ © A > А ү Ë 
ies mo” demint < * d m ow ma 
au ` 1 «t odi y м `, 
` X. À Fa 220 Fon d Y Me .» à Y Pia A ARS E 
ж Ï x né 100 fericordiam сп ED: 
*. 2 à - 5 
` ОЖ 1 2 2 wh. ES Se йа Д an URS 
o, % + r 
et T ги’ m pe? Fonos dk m 
A ^ 
Zf * M a J MS Р 


f “44 
^ ~) бо ^ 
Жа Hilo e Pu 


2 A 


^ 4 ) A PV T EE 
eee ` Жы £ he able En E dabo 2 
; 7 YA MY, m hh 
[nc Gu 777777222 . us le ^7 
ML D lon ae bens vw Éro na JH € иш сг 
ж A К bor NU 
À ^ a 7 4, e d y 7a та ШЕ Š d М 
con Nai fh e "mn fuper 2 pe “к иы ntur ci rara 
Далер “з pape 2 de ы Y 23 
de mince. 5 av. Agna E e auf T E 
jé I 
Ieg 4 КАШ; 3 1 * v ej um of dh о “a, * ж 4 
TU „ gloriam т 


magnum deco rem impens luper e m aen 
E 9 £$ 2 Y ^o с | , ң 
HED апе ar X 


€ LN — e E = 


e ` > = 
А 

S s ç 

Ï BP 2 Í dh POR À 2 3 vu 

Арретитг of ernuf er tm ploi 


З pira af . 
c um deminuf fpiritu 
4 


4/9», E un en 4) E | 
Mpienne er in œil tak lin doric КО can 


ocandirarem er 
) 


м 
LONDRES, MUSÉE BRITANNIQUE, EGERTON, 857. GRADUEL, F° 5° ЕТ 5 


“NOTATION MESSINE. 


Y, XI? SIÈCLE. 


PI, 159 


3 ` 
d А 1 
. F Z 2 2 02 2 Pere жая я АИР И TER 
SU “ui nter ne nocitd- ereurc : Peccateiciſ ante crunmatt teuo% 
(ме ы ж چ‎ 4 á G = 3 


Lanai nee plónar Hye par ung ае qaudia ت‎ de domo cr intrati 


^ Te ^ Z + € 
lauf œ > gloria, страс пасата D e Aplıs Ve e c 


A ^ 2 > 


Lire fanetorum, Спати apofalorum prineepforbifrerrarum ratita; mamar 
гасат möref⸗ . апай moderare- Luz p. doctrinäm сбат. fidelef funr ави 
A iio chafa а» “em concede ресе regni (ot uni · trannidem tu (paie. alevar 
Í| аднай miii grénam. ope norridot maher O Lui macula... 
neat aliqua банн, candido a 8 arzhotemög-l channel mlıppe- Sen Einen, 
T 3 1 Aes páritefd баға Thi dee О) фса; bétlämref moliri- t aora оссе” 
2 7 dén( ımmo terefi manch саш fe parel naberê gáudér Œ cp eley dengel. 
ez wdeired ms mund ont, laude aif eh onorem fandhfdebirumfuppley unpendir- 


gone waage res in regi amma. dier die celebri eñ- Ne martyre, 
papan ó бера 5% cfedulf Неее rerpuerañ mündanog + 


Ne Я e crucem tuno zurpem fake éiularue H ó rn feraf Hebe (parar 

| Ê слабеат mort; e gf pperent H an carver ulu aut cárená motfani- “E 
" ағадан ұр» pelota’ ЖҰ” ‚ednee ferarum ан riorfuf mero unt, Dudum UB 

De билне antum Á of mminerif ea ee glad Cerrar Forcing LE 

2 ip 25 тег 


: ` derim domini. ¿et ине mana х diet t tormplexí í plèquéneuin va ане firari абон 
* dám cruce, е тойы expt ang app ecirar mundi favor; birret 


AA À 


E á г. Ag matey ref e Halles fragile! recibuf nof ato абий Tincer - 
‚ ger к а. úrico? In Mug, Unuf apt - (oA 
P Tem (битди ad Бека ed uc Lum i re eme 


\ „$ ^^ p^ Ath, = 5 А 
E ^e Hesi dia аб me fs oh e$ peda be mn sea qudd "Ant 
a. A CU LA م‎ A «t^ C^ C А, Pa, 8 E 
T E binum ó „ 5 (o ^, E "ys Л 
2 ur a aT th, „5 < | 
palma flóre- u ее: ear ba 14 or à | 
a 2 = 4 аА na do c r W СЕЕ a 
8 ^ RNC 5.2 ER UN SSA 2 822. n 
` M. Aare ma í a A RA d tee cordiam E 
E 


E e -.. rain nen Le p in МИ ا‎ 

A pr , M ,"F ob eb сд 0 sta. De ï re Ë S `j 

| pe = = „41 ab 7 0 agria Esta. ЕЯ L сой: 

$ dT ftu Er ра. ma ptord | ur pbi фан патр fed. EE 

Bie plane cio démo bil. ні i hi der da mul del nd Art. v Bonte: E 
. % n D 

T" 20) дыг a ي‎ of Her traſ mea · co hamine PEU ¿valen We E. 


su); 
ra 


4.2 


BRUXELLES, BIBL. ROYALE, N° 2031-2. 


SACRAMENTAIRE ET GRADUEL DE STAVELOT, CINQUIÈME F° AVANT LA FIN. XI* SIÈCLE. 
NOTATION MESSINE. 


f... M 
Ar 
. <É 


i Cum Lizaf fon: í exatra imforrirudine uoce mi qu. 


| in B5 E 
M sagt d ie NM quo аслїота{ррту culp WE p 
| filu au aduen len fee, Ë eunte H b s, h E 

b kL PEE er. i o o0 ЕР 


Ё ln · Caka noli mere: dic eaurranb mdp осе 5$ ur Ci: d 


ee dat dé inforrrtu dine seme“ brachii 1 ef domanabtrug f 565 
. Ecce merceſ auf cü eo. & opuſ iuf cora ғо” AS 
ge ſuũ pales inbrachio ro ШТА ae a" 


И «Ч GR >, 
len aber cof dat 83 AF 471 Oe deuf Lis S 75 À > 
IAEA таймын A ale Ab IE) A 


E 


4 E . id * a e 14. ^ 2 £ "T 
LH 5 Ме prod de 7 a 12 A i 5 Pre ig ке. porennam quam ev e 


ТО 


— A. 


à dš omps d$ ur filu тиз wena {бетти Ор apf enuf nobif 

- ung remedia conferat: «pna acna concedat Ё e. t| jon 
go dior dnfxpo meo oy ro. cuinf apphendı devterá ит fub РЁ 
anter faciem emf gentet. dor ſa regii меге: Er aperta cord eo ı4; ES 


nuaf “£Sporraenon dauden? : Ego ante te ibo (& glorioſuſ terre a 
bumiliabo' Ёогта{ ereas conrad: емесе ferreo confringü Br di kr da s 9 


bo ribi rhefauros abſconditoſ archana fecreroy ur ſeraſ quia ego 
daf qui u посо nom met, dé ut pprer feruti men 1acob: & iet elec E Қ 


m 
* 
E 


tum met, Er uocalu te mnonune- tuo “affumilarm te & non og 


om non cogmotufh me: ur ftant bt que abortu. folfargun abocci E 
dente. qm abfq; me: non € de * Ego dnf. & non € alter Forman f 
cem · & ereanſ renebraf* UE ^& creanf таш” Ego dnſ. fa. 9 uA 


crenf oma hęo · Borare сей. defup. Ci md пай Apo _ 


f ў 
au eum © до "mı 0 a 4 
“Фи par г Ж 1 25 a жәе ғ”. 


use 
BRUXELLES, BIBL. ROYALE, FONDS FÉTIS, N° 1162. 
MISSEL PLÉNIER & AD USUM S. HUBERT] ANDAGINENSIS Y. Xle-xlle SIÈCLE. 
NOTATION MESSINE. 


a ue Hal d. es 2. Bi ы v: Ls ARE f тір o yq AE EC 


terra MEET aluarorë E ufftzra orti s йты? Ego, dire Be 3 


` X 


e 


— k, 


nanfh me Ego dnf & non E amplufecrra me non Z & Aeonit a 23 E 


Р]. 161 


aa, UIC q cara pod TO ar done: erꝛatiqe ii ра 
_ otf новый; ſumenteſ ſcurtũ fes s 004 o rela | 


yE. 


К 2 1. £, x13 СД 
- us my 122, CTT Bk е alean: Аш A Uns 
D quin gnus. ceempueres ile El dmt 


LS 


EI def werbü Si. Le it 
9 o 3 M 4 3 % "s. T 5 ы ; 4 
T d i = ° -etui с | et af Y Vig остистих 
a e utu Я FE + EOM wc 
„< r 7 У mete 
2 .. ve 76 © ' + б = (WE 
BIG E rena aur fortan E 
a o ^ t ut Mee the e. 
Fa ta £ ог afe ge — . 25 Ze y . NM £ ë 
AW e à + * ғ ` "^ 3 
a, aud T М. LÉ n 
Л. D - 11 AM СОР 4 . ; 
407% f v^ 4 * i 
ааа” Sat aan чре ren me. um дім 
М y x ` al + مر‎ A vo in œ “MS з 5 
E Fu МЕГЕ E ond rim a = aue H 
^ RES 
A £v , > 
Z de Шә He бзш p . cur D РА rete, 


2172, e v TOM. 2 SEE "x Ж —.—— 


UE M 


mu 


n Жез Y ia "T E» S И 
JT 4477 14 Me m Tha, Ў di zh 2220102 10 he M 
» V ^ » r y с vi ШЕ; » ,% уу, pM, м. Mu 


muf quo niam v»! um lie 


MEAT pra Ma dente M Mg ce 


M 41 * DATA ылы е” ; 214. e < 4 DE ” 


— — 


727 I N e %,. 
2 LL. f 92 LE өтілі Cpu ad ni Ж 
бы "C d = the ipe Fan nf < ue N та, Aas N. 


A = LAON, BIBL. DE LA VILLE, N° 237. MISSALE LAUDUNENSE, F° 107. XI° SIÈCLE. 
NOTATION MESSINE. 
В — MEME BIBL. N° 226 (BIS). MISSALE PRÆMONSTRATENSE, F? CXXXIII”. XII? SIÈCLE. 
PROVENANCE, ABBAYE DE CUISSY. NOTATION MESSINE. 


Pl. 162 


. L. - d" NE ire 
ни; ane ae | 
ышар! iL mu A p: | | 
- іл. qe en 


Aa A 2 
4 A a.f. 17 S A b k 
, fr Es os pt nomm muo e I. 
E 7 eo ; 


2. OR er ur palma flore bir fié 0 
^, ЛА” s сы е9 4° d. % 
vt 12. ll + N 1- 1" 4 mulnplea— 
du p 24 
1 bin p ы er dem 
и” 5 IE 5 fp 9 À ES Z 2 
e net A Aannannandi M 3 


MAY ЕХ a: NER „И 
Z: m^ 1 ardan ar 


E 


XM ор °° > + JU E Ed 
Е L am er малта mi 
d tasa i i 2 ALS RSS NU | do RER 


A PE H CL ^ * 4 L MR, К 1. j 
op Tes “re ur yalma flore —— bir wur Sea d : 
7 e Tía, o hT wh 
< * . ot 


NC OE i ^^ TAN D + EO E w 1 

Amn E: — Ж A алг mA. | 
. A * zo 44. л EA ZN E 
EVI me mi fenem. | 
Ии y AA A $ A. A Z ALIA LS * ) 
| AA D Ж 4 y "AS d'A 44 Н 
БА ot G Тан si A д. oma 1 


„K H. . A s * N "A p. uir / 
neun оў соти ti im flys o pe ta 
“ «A SL | | 


À eine, DF 


A — CAMBRAI, BIBL. DE LA VILLE, CATALOGUE MOLINIER, N° 234. MISSEL PLÉNIER DE CAMBRAI, F° 2607. XII* SIÈCLE. DEBUT. 
B — CAMBRAI, BIBL. DE LA VILLE, CATALOGUE MOLINIER, N° 60. GRADUEL DE CAMBRAI, F? 65Y. XII* SIÈCLE. DÉBUT. 
NOTATION MESSINE. 


PI, 163 


'HNISSHW NOILVLON 
"IVHHWVO ЧЕ S'IVNOSHIVO AON NAAONd 


“872318 ӘПХ 74161 od SANO TLM ‘SVINTATIV “IVNNOISSIDONA "ZLHW яа STVNOSHIVO 'SONVNSAONd 
"BL oN 'NSINIIOW ANDOTVIVO “THA ул яа "188 Тууду = q — 'ATDAIS IX ‘SdOUL “TSP oN ATA ул яа 4 (2 LAN — V 
wu 


SED ah ee 
p 
У 


р und ч à 


шады JUIT 243i an 
T ^ hp y (d s 
PL онә UnA ou 
A e 7 

Зе sans YT 
DEMNM V Vy 
ap ved | ee ub 
Дуу? AS L Up Уу j 


е - LE. урт 4 g Y 
—ma — vwd augna aua | 
a 25 1 tr” "Fi Bo wee wy 


E NPA p ino 
PF 


A. d aP 


| RE 
Y E À 2 i 


b! ° 


e E 


pj — g ٣ 
— ШШ LE. N Каз mof. Jun pv АРА an á 
ee v^ Д — о өл E ` d ed 

—— ae h < L A ш е" 
EA ы E ET | 
anb vurtuvpuvtupv. — JM | B "AE: 

ee e y Y = ў Vip | 5. E 
u JUTE Eoque ا‎ ` f 
D Ë: 250 .. 2... ee 4, К ; 


OFF anb je териш | 
Voy - ++ у" AU LU z - 1 
Ба Aeg Tremp 00 До пит \ 


i E EE 


2 HL. š =" A И 
пао пло E pi 47 E 74 Age p ти ДА: èu 4 


1 бағ Jour Ç uue, <d 


PI. 164 


E Г | / 12 fA ae „а ia E 
== diesem f ſicitr hu x in dónió div (auum ` el 
æ JE T Жә p" 
wd dha den nic 2 баб ба ont bo £ ` . | 
Tia а. мыш” 
num а fando im dis rám Y Qud gloua А 


ni maleta ana sA E co W 1 

^ Noncedeqs vobifompeds + uerzura beau apti 0 | 
> TUE ſollenipurtarẽ congruo uenire bonoe” үе 
G шап £ diga cclebrart deuonone Ê. ре. 
Э catuſuir qui muentus eft inemarula, qui 
J pofta Tapu: nec (paurc n ebefaritts pe ш 
amie Quis eft bree taudabimt omar 
тттайїйатп uta ſua · Quil pbatus eft im Ulo ep eg 


G ЗИ 


fétufinuent elt · E ert uu gla cina: Quiponuc ` 
tnfgredie ni eft nfgreffusze facere mala etfe ` 
crc. Ido ftabulrca funt bona ulrus m dno?&elemo. 


ay A л. 

finas ши, таттабтсоп1< сабр, 6 Juris а 
f “де, 2 C "EC" 

ur palma fox "bie fed 5 tant ^ mutuplıca Pd ; 
2 E D y „IL. ° 7 ^ or 
7741... >; в. r À ^ 1 . | 
ur in go mo K ә аппштпапоштп ma ; 
e ii . F.. m EY 

775 in E. E асолат к йа 115 g^ ЖҚЖ a | 


L. v pt DO l ée 14 0 DIE қ Š 
^» dti LA тобет 2 . * 10hm- 


ê 
k 


Pay ed 


PL 
© 2 + ^ ^4 Сй AFA, TD ^ 11 09 

gente vario ne e. me у 
& Poemas 


. Are 


as MT 
ғ dete uerbi dí. e sl) BETA ua h e nal no MAR 7 7 
£ 


£, д 14 4 
Ете ні TUE. rds Ev 22 has Isa uj 
n i T 5 Le ё m sy 44 1. š afl и I 
бал AME оо uf eg та ty au da amma mea a ir | 
£ е "f “ce 
hti A A ve 4 “š plan A у. г фл „ A 


| EMEN 
PU quam dru ea qu 2 > É Sccundym. lehnten 


PUBLIC 
Ü BR AE 


A — BRUXELLES, BIBL. ROYALE, N° 5235. MISSEL PLÉNIER, F? 5. XI SIÈCLE. 
PROVENANCE BELGE. 
B — TRÈVES, BIBL. DE LA VILLE, N° CCCXCIX. MISSEL PLÉNIER. XII* SIÈCLE, FIN. 
PROVENANCE DU LUXEMBOURG. NOTATION MESSINE. 


Pl. 165 


ma A ) 2 lat x ys = 
атышы а 
q ni Ui T" BES ed an sa 


Ж ` mM f af sum eo «етте mbe 
: er A, re 


a мй: err tink i 


QUSS . к 


Tom iz ſaluoſ аг nof: É © 
1 ~ .. A 
EO 


9 


| | zd EAE А É 
; 2 23-5: m i ee 
| 2) Ay jt Laces Ке эф кш ên 


24 A 32 F o ` e . * * e À MO 
i ib bs 2 uelur ouè 102 


4 


ж: * ae d 


- 


WA or BR 4 а E “EE 
@ 3 Tz 2 P - qi 1^5 
. a An e 5 aa Ж 


* 3 т, x 12 TE А 
ТА 2 Ы y JP ç 2 d - y 
err mum —— ven aun & 


Na 4“... `La 
—— SUIT cr 00. M . — mfrma 


Hg yo wey y pe 
= ee ETE glort A 


„Ай =. 7 et, We 
fins et p 17 Nie re 


me 


m + i % «ед ALD ` 

2 ° 4 N | j . ^ . À Mors 
/ A " ep 5L DM d 7 Vi 
bern Lila > 2 Meu o 5 


buf of .aSTimmurg..e k. TES а fR Ç 175 е2 
қ Ж М a # ES зу ре е Қ ad ^ гі 
„г ү * ч X TOR б. ы” ш: a d "s 7 А | 
n gelé da - 


< dr umi - тит mue x 4 domino > 


pray 
BRUXELLES, BIBL. ROYALE, N° 5092-94. 


FRAGMENT D'UN GRADUEL, VERSO DE LA PREMIÈRE FEUILLE DE GARDE. XII? SIÈCLE, 
NOTATION MESSINE. 


Р]. 166 


ра ا‎ 
1 = | " I 
: Seng Gra Gra a1 O Lahat] uc patina cus 


- Е б> ” 


т E A a, fy 


% 


Я A lieure cedit" . йз plica Шала > А 
Гре tm à >" 3 
ж E E =. fA - 2 ï 
E <; E^ Re ee 1 мы 
қы "oes :1 " | 
„>. Жш... = mn E d rae es AO ` : Е ИТ 3 
106 ` J ап «omo commit À \ Ла «Лр Lena ro Pps a, LA 
ШЫ A i or Et ON w = = WA - = AA T 


| r 
„ -— | 
—— — Si ne miferseoreliam сц à i- ` Er 

„бинаа سرن‎ — — * É 

бан — „ж t As „Л | 
ar 4 „4. 

— TY уу Erta | 

— 5 

| Amm ÁN uericarcem ru. am per no tes © E ur Ls 1 
er соты. ھاو ھی ووو ب ر ہا‎ ati --. = oo. — zu --- - 


TTT 


m 
` 1% 
< > EAN 

| D. + ——— — — HT 

Á — : 
э —— 
r 
dy 


— 
PRE. NL" ж. 


| 
| 
| 1 — АЕ ы oral Met 

{ на Suc evovar, Ï de dal? 2 alos men Û 
ig ` n | — A | 
| - : 

| 


> 1 
"NA E 2 | E 
| in enfpect “бел, quem та decore fio coufpiotumo oculi TUL. OTA pro CEA "n 


: А 
А — CAMBRAI, BIBL. DE LA VILLE. CATALOGUE MOLINIER, 61. GRAD. DE CAMBRAI, F 777 ET 78", XI SIÈCLE. 
NOTATION MESSINE SUR QUATRE LIGNES, DONT TROIS SECHES ET CELLE DE FA ROUGE, 
B — GAND, BIBL. DE L'UNIVERSITÉ, MS N° 488 (S.-G., 156). хиё SIÈCLE, FIN. PROVENANCE, SAINT-BAVON. 
NOTATION MESSINE SUR QUATRE LIGNES; C JAUNE, F ROUGE, LES AUTRES VERTES. 


Pl. 167 


IT — ws => — — — 


us FD: 2 
cus ifc ms V гуз E А. Tant Ange 
x 


== =, À 2 . — — ү x + pm = A oa 

— de :: + 20% 
— ü T * Ф 

Log chou .مث‎ сз. —* e +з ges үт us 


кәне 7. he 
Tr, LE aa 


diy numm unto rumi — lo 


2-2 ет 21 жү. 


` NET. Far Cp. mu 
Ë ы e — 
атт” honoꝛ ati fant. m munieralv c 


` SEA dt. Typ 


———— 0s er fuper bare.» e se 


pe = tt 
KÉ ат әтпітірі G bun uc. NA "S 


—— — M 


s шал v dtc t praua u iv directa apa 
m ulas planas-& veuclabit gta dire иде, 
bir omis caro parner qued os dm locuti eft GK 


J с нүү 


uftuf ttc palma flore -—— — b. ficut ce dv us — ce - dyus —hba-ur S m 
— orm سو چ‎ — Bas 
p p == м É sd ааг Rua cum 


o domnu x> 


AA 


= RE. 
„ — il 


—am Y ier rav н з 


ON NST! 


ne m 


N " 


PUBT.IC 

T d 

A — REIMS, BIBL. DE LA VILLE, N° 261. VERSICULATRE DE SAINT-DENIS DE REIMS, F? 277. XII? SIÈCLE. 

B — REIMS, BIBL. DE LA VILLE, N° 221. MISSEL PLÉNIER DE REIMS, F° 747. XII SIÈCLE. 
NOTATION MESSINE. 


Pl. 168 


dir fleur œ drus uba 1 mulu -: 


ee e Ea MN 
— ` = 


Pub “i 


NL PPP тшеу e A 


4 EE s я 5225 ES 
= жол S A tu tif glore - bonone. — 


кыйт рї Жл. trum Let apocdlypfis nobis apli, 


y debs ıllıs? Audun uem de lo denem michi. Scribe. 
fag monu: qutin domm monument: Добо eum diar 
(ez ur mue а (4604045 faz: Opa eiũ Шоу ſccurt᷑ Шов. 


2 e DES A 17 Graduada 
. 


PURO г” A A 

er ambu — lera ur medi o umbre moras — non ambo p defunct 

pac en — x Е ы á A 
..... et 


Rr 


"mam EDS 
— domam tume cum % dene — BER sU =Й 3 
2. ne in т ца о a 


$, =. ЛЬ TE MES 7 DER. 


—— — ---- -— — 4- * 
ga ba cu lus u — ..- us ip fa he = eS . oonſola cu — 
* " — ET - ** СЛ ТТ СИ — 2. 
i EA ... P. 
a 5 E Â س‎ fe I m en 
4. ко Requiem < cer ~~ nam dona eis do — bu >> EC 
q] a „ A4 LE “л ê 
а 25 — me — a. 2- BEA = velum т 
A NE > I e ” 
Lye В 
t. x lur паре аа =; = a cent ad EN — 
4 E A = EN ЕЕЕ 290 = JE A 
„5 я AE Sh, кы аш £e 
5 0 qu S 
a 7 K ысыру SWS ro E RE" — ee , 
v/Abfolue do e... mne à — mms vo 56c rum ab Е P 
— NI SE MESI adc e ee > = 3 = 
* y H 


i‏ — و هه 
[s É TES 7 : =‏ 
ж ` o J" DE TA Jaa i р‏ 
4 ----“ % 
mnu um +» —culo —.. — de ds mun‏ 
bu ue 74‏ 
А — DOUAI, BIBL. DE LA VILLE. N° OO, MISSEL PLÉNIER DE L'ABBAYE D'ANCHIN, F? 1667. хис SIÈCLE, FIN.‏ 
PORTÉES MUSICALES ALTERNATIVEMENT ROUGES ET VERTES.‏ 
B — CAMBRAI, BIBL. DE LA VILLE, CATALOGUE MOLINIER, N° 193. PSAUTIER, HYMNAIRE, ETC., F? 1517, XII? SIÈCLE.‏ 
PROVENANCE, CATHÉDRALE DE CAMBRAI. NOTATION MESSINE.‏ 


Pl. 169 


=. ENS UTE, Vu TE 
Е | zi 


r aid EC - 5 „ 


“HNISS3W NOILYLON 


AAo NOILVLON N3 AAWHOASNVEL ANISSAW NOLLYLON 
"OSZ of “LIVOSANVW WIN — Y 


Ke 
Мар зк ише a mA 
EL . e “Б 


"01111 n ан ` S 


oU с V ` 


— an. We 
“5 = 


edo 


a - — he - 


sad ES. w Up ~ oy ` 


PERA EE 


113 mata 


ZU ЛГА; Т. => 


RAE _ 6—9. 


An, 


"N e ar ++ n 111852551 


ri Ee E RS OA ES ET Эн 


m oh 9 i 


En V F... 


PES pur шпар unuuv Q 
22... = 
Ee ——— — — € 
БО BE s 22 изт 8 i i 
“Aro >> "МАРИН ОО ou офа *i 
E. NT ? Ё ree”, i 
о > < le 


41114. 


4 

--Vohdumu 1u | 

= 3 
i 


2, at pl —- De b ma — —À4 


— ee — —— — 


ЕТСЕ ` JQ so ani arg 


*3KD314WOD за STII3NNOO-LNIVS ‘HONVNHAOUd 
NI “912915 әПХ 7,61 od AAN TASSIW 


E. ous oN “мул самоч “LVN “Tale ‘SIĄVd — V 


en n xv > a 


if 


TT — 


E л уюл ә закату ev 4 

) 25 BE 2: 

E cuum In —M— — ә J1JANIIO : t 
í ТЫЛЫ ТЕН ces mei 
xm pcc “ЖЕЛІ 


— 4 
— > TT e Ae. "eh vet ?y 


¿perio 1ء‎ = 


„ 


кеш dm теме” 


= a +]; * = - М 
ey Vv 99» 295. 


uod ero ш ES x 


— —- 


gs — E — 
Ma com - 14 


эр > sue јод жасату, ә 
дуои» urupqv mua 
; HET ^ aiqvuvy ay 
id d Sup un- 


od эјоуц, Al | 
| 


> Ss 
ел EA ч B 
2» ftus non conturba ` ditur qura 


ern E 
j mo manuf firmar ma num tius. 
E = A RA = 


201% — - : 
= VT ута di € түз (га, et commobat _ 


PLI II 


бл fuf fert mempra tto nem quomar 


— сох g | 
— — 


| v ftus vd palma flore bir fiut 


` YA. - | 2 * 
YA» E "Nc а 
EC d 4 r i 

m pu ` D 


BRUXELLES, BIBL. ROYALE, N° 19389. 
MISSEL DE QUESNART EN BRABANT, F° 46. XIII? SIÈCLE. 
NOTATION MESSINE. UN PEU RÉDUIT. 


М л <> 2 ae 
= ES = A dem Е T6 T nos = » «Ж AN 
lues a nc ue т сонша MEE 
i 1 Е 2 —-—— 
Е = 178 $ 


ЕСЕ ‚С^ ` Ч " КЕ * 
de A PRE paftocs di cevê abr ADMIN 
“ДЕ: H NE .- + um E 
47 st 2% ^ ^ 29; Ef ч nes A E 
EÉ 0 a abuse Sa sum ш иот mu im àn. 
à pos =a Че ee н cé. 4792. Er Ta 


dA: _ 


„ — 
ғ E 344 24. s. Ri i a = ў а Ке dr. uobis D у 3 
m Mavae 4 i 

ge lo уц d — ` A Ay Е 


"Á < ^ ыы. Ai at 4-4 ark = A, ctr È n 


4 

C NE 
nare: qui of attus рошише тацу TATE da pu edo E 
—— Eta er. Â + de E ER - A m A 


Е A 


У — 


— 

ne UN 

cendre de œŒ us deus uctus apa wegen "ur Acro; ute im uren 

⁸ꝗET?w „„ 
A 20 . 


urg; d me M 
ког nobis DAS — d bi Us mowrus.cat umanpa 


; cA Ж 4% 
٠ * A A 4-44 


| Pu i = he 

us er hö 
, "dyoparen we p ec y Sai pêr dant m poss = mel 
xw] "TS £a => e 4 44 fe 4 Me. : a 
E та con dro? mundi. У Prige 
E cu l 3 b 4 T f "m AV A E 14-74 479 


4 ч Ar DE. 27 % o Das Y ad ` f£ 
" $ Ay Ate F. 
ac боп D 


4 kam — — €: "ur Г p m 
4. a aE vu 4 === 


"fu ve quem parar P w mundum ars LTO! бас» — 


„ 


Р Tr nes E Де | Кя 
= 2 musei AN 9 2% 


METZ, BIBL. DE LA VILLE, N° 83. ANTIPHONALE ECCLESIA SANCTI ARNULPHI METENSIS. XII SIÈCLE. 


NOTATION MESSINE. 


РА 
: ae ——ů—ů— AA, TS 


dona it may et num a tem T - 
жай aa 2% то сш j 
1000 celos odos aptos et heum бошан avee 


a — — — — 


* e Е - | Ë 4 — DA” A | 
DT ш p. ا‎ X Аг 


. UN x" қ 
ame Via pe-— füt. 9 


mc "Ры, 22 — — w ma de 
ef hyo YH r C T g- . À. 1 t 405 in 
“atts boc рса amn quia mme E fent, qe d ad "d 
1 MÀ of „ se Ew 7 x "e «171115. 1 jus 
508 dC NA . BE & > e сын MACC AE = L 


ES au tem "fiut ott ua = >. 7 ut in Dome donn] Пк”. 


= 344 = > A 
© А” Жаа сле AAA AA 


23 
т PUn instead del me. 1 cegepecta bo nomen cu um 
rr = „u hc с 

Ча ptt | ES м {A 4 % Е + * Y x 


gima, d gopum c eft Uus onfpe—tum fando- um duo тшш ^ s 
7 IS s е X. 1 ПМ E os -4 г Te. e — 1% ` 


9 
à 
P = aw d glonarts. Selbe amen j em ut patma flott beck ut ficuc ce⸗ = 


— — — ne 


t4 4%. [13 
ER e EMI 


| E ps ae Аиса 
P T 44 = > di 


somni. 


t daumen 1 e = 
eee 
4 


КО US m uti P u - am => >: | 4 
Туу) КА ^ paleso ers ty = "Че, ee ШЫ 
p f 12 Í i ЖУ гей _ —— Me VM Et 24 “у. = 
ine nalen. — => 1 na. — non nba: Ж 
A xU лаж з. LE den Е 4 e nn Te oA ا“ وا د‎ И 


ef 49 ARE gna "ul b 
ME RO а et bono- K 70 na Us x 
| i ТЕЕ 412 . AN a 


r nn. . ees ha à $ n 
: a 


— A 4A “ j = a ЕР 9 


E Tas n <= £ = 


REIMS, BIBL. DE LA VILLE, N° 262. GRADUEL, F? 35%. XIII* SIÈCLE. 
NOTATION MESSINE. 


Pl. 173 


E T ү" — — AA 
Í 1% — ja * . ARE, 
amen оз асау . 
pus "i cL. 1 
| a (ы ЖУ + — In sur F d rfr 
yá nt E EP 
R 12 1 Б 
my e 
rpa K Т ¡Pal . te LUE = МА т 
WX š E - rg an жы лее — x E 
HH "VINS ‘Si. RI, 
Ta mph ОО | 
9 ap асай "^ eee Fhe 4 4 
) m turen Ж OM 1 
9% Misi AA ШШЕ 
Bor EU ae vae a cd 
= aye ^ Pp La E. E: 
mm X pue cm Tr < E 
EC гаша, 
om тп TO Ды Quad) s CCE 
А E: ЕС J. l 4 аа АҒ _ — JU x 
Ww, 7 ы À rl 
Ty uour wehen 
wn - 212; [5 1 n <Í LE i 
mmm M “г je Fur + 4 р EU 
quic , > mugo a 7 
M ra ES 
ad ты. rr то 
** j TR 14 
ІЗ” Su v Jig ou 
a 4 - Әді pr 1 
Er = P er к” 
Ma Eu au ri Y ^y. a m 
his sn Syros و‎ Mund E art 
бир a m: Rm ME aie 
AG 2594759 unar 8514 H т gb. „рт | 
mm. “andy wpe |S des LAMB _ 


e — 


"10915 ¿MIX 
"HNNIONV A SASSINIONVHO 53а 9171997109 9511991 за 


NSINSTd 195510 "“INNIUNV 


*HNISSHW NOLLV.LON 


| trogen 
huod sum 


| ap y 2} 
e 


L ык 


x Pu 
m atu 
aot 
quu) 


3 


: à 2% Ana 2 24: лаб о «timui vip pte din. 


MT d ka 


8 


| сш әбу amopsut S Pers пра ym sn» 


“SALVIA LA $8500 LNINIALLVNYILTV SITVIISNW SIALYOS 
“912915 әШХ "158 od ‘NILYAG-LNIVS 8G TVOIJLLNOd 


86 oN ‘aTa үт за “Tala 'YAWO-LNIVS 


' 23003 ait) amis ia ma T qug r4 à 


v ^ е 
erg z " 


a M 


i 
7 
Г 
D 
“ 4 
{ 


wet 


a.f 


* 
+ de 


7h 15 

my umo A ж E E MOM w әлеуе 2 à 
E sauf саиби sion Aus aret Unn qap É 
6 be 1 

mod estan 13y оша unie œ m с 9 44 чибәр ' 
eh с i 
Y na sinit) "e тара oq aig: ampi apuia À 
v у» ж 6 1. ‹ 


ji] vurje E жы 93 stp 0 dns »» wele 1 


e 4 


+ 


Pad 4 x Si f 4 

"cc am muet mb uhu á M uu "ug Ay | 

М2 002 db ғ 1. A 

"+ aupa o а al jun n sith nga мё in dé 

qiti ib som дос siglos 2115 amant do vu E 
Er = = = X - a 


y 
— A 


Frias =a 


кеме 12 5 a fau app 3 TUE umd in 


et 


юу пап йл suyu? year) 2P — 
лерде X pO ULIPONP 14. Ada] ші 


ung auby сарой: AUT cus 209 dun nur à» 


.. ш ot 


» 


m" е 


— 


e 


. 2 am 


g 
" 


Pl. 174 


ngi TN шш 


2 
— 


‘AMOIH.LOD ANIS SAN NOLLV.LON "12918 ¿MIX 601 od “951109 3113) ча Jaan 


"SYWOHL-LNIVS dd se "d 5ЯЛІНОЯУ 174197 


M T — 


mL Wen _ 


4n nion шәрри em mi 
— ”_ 


„„ e 


senum smod ir 


1004500 9 T 


Aab uet eugelpt un LL amen Wue suo ойр ӨЛШЕ 


cede 97. 7 AN 
m Mao e ev puede — 


EET ͤ El 


юп E uie nua Senn ru 
ENTE „. „ШШЕ 
оңор li эп T шиш wou p 
| o 5 D MAUS 
4 1 “psp - . Аду" yn + + — 
j * uue) a oe с ш] 2 
MA À = +. — | nd чеш y eS. s 
` T eee Md E Se ¿EST — | 
ls, Mar pr ы pe 7 5 LF er | 
D ‚ алпер SUD VIMY NA Joh pine dan | 
= ч E 5 DM «5, 4 


e T М ow * v m * fi | 2 + hes жЕ 


9 ---- => 4 


РШ AS 


"HNOIHLOD ANISSIW "LON ‘AGNVWATIY HONVNIAOYd 'HNISSSW NOLLV.LON 


"810915 ¿MX „EI оз "Tanava9 '"HTDSIS „AIX 'WISHSSQ'IH за 19551 
"2642 oN “aay Ing эзѕпи “SAYANOT = "EST ом “HTVACIHIVO ут за "Tara ‘SHAAN, 
s ` d He r= Y 
TT p 


4 


b ajh f цип ) tuna 
10 ads 1006 34 jad te Ó 
mumána, Wicks у шәп Lil 
jma qb iy aot arena 15 
ейи ca Y 
ida S | ДШ? e zs 


b 
YES ы. E. Ero. 
Жа =. ca B 
4 ( TS "We wu 
prt Ay E N 4 hs AN 
o HN 


— 
š “ж 


A 


; pa 110 
wu HO erar 
торы 5o yon nr 
ATAN 
КТА my tue) imb 
Bo шушо cp өрлеу зми 


u, юй . > 


— LS — On 


“trató aqu 


TU mq tad SA | L] 
Wr = y жеу Жы “ә 
کے کے‎ La 0. 


La й O эн зна эў 


и 19:44 яна әзіл) 


Pl. 176 


d amma m, 


am: Kun 


PN indi 


қ 
8. : 
* 


а 
* ` š E 
Жа Dd 


` 


* 
> 


% р> % 


* 
a ` 
м, 


LILLE, BIBL. DE LA VILLE, N° 28. VERSICULAIRE DE LA COLLÉGIALE DE SAINT-PIERRE DE LILLE. XIV* SIECLE. 
NOTATION MESSINE. 


Pl. 177 


mm conner ru 


`# 


up 


t жип? 


Ki ` ram do mine 


e 4a | 


wen ram mam er une nt ur cus 


xen dd nine oo 


a epim. 
55 á A ПЕПЕ === PER mm. 4 А 
бад" um à ae à € "e y d p — f 
* * UT A — — d 
эим n ВЕЕ A Tj cu 8 é 
a ر‎ & fe A dar i ne e Sp 116 oe fise | (ад pu 6 
LN al AAA PEE d een! Aa — T5 ARS ч 
Er quits s +6 си E «y 4. un & "e ТЕ MEE 
% ` : j t 45 V 
` A ' rm - —.— 4 “ 
E ! 
Са toe ic mua m 100 р é ‚бега mz auf сие y 
E : r а SS 
ne = 44 К Ge a et 4. coe d in 
sise $ 1 ^ ЕР” * .. ------ 
| —n . ee ee 
ede пт Порпауа, 1 sents Bez HOME of аге 
“С Шар AN LE ref. мены ۳ 
LE Вас c Әс 3 — EN = 2. я n J. 
Rel En 9 Oy Pe, qon pst о | a 4 [| 4 e on 
sages мэ уо ld AP 4 „ х Шаа SE 
` TX KA D p EL af: «4-7< 


) 
1 
a HR қ E E m tzi fime piem Ж. pa 
111 + БЫ E ° E #———— k 
f 4 o 
ema & 4 9942677 


= 3 


E din бүз 


А? = DOUAI, BIBL. DE LA VILLE, N° 114. GRADUEL DE L'ABBAYE DE MARCHIENNES, F° 5. 
XIV? SIECLE, DÉBUT. NOTATION MESSINE. 
B. — GAND, BIBL. DE L'UNIVERSITÉ, MS. N° 188 (S.-G., 474). 
PROCESSIONALE S. PETRI BLANDINIENSIS JUXTA GANDAVUM. XVI® SIÈCLE. NOTATION MESSINE. 


ВІ 178 


кп, à 
1 “шелін golf & Á benigne E. 
Саги I pr. mH T 
ж ied n eft FRE JE E us. "ШИ sar 3 
jab: fm f fr {Л е PE jl ph ms 
aum Кы е dina 7 int АШ omnia < 
m М 4H "T. - UN Jd 1 i 
Ў Eo ë. рма б E айй fua cc MIT e bun : 


miei À d a TEN 
MITES, aT 22,182 Їй 


^ D. = а! Қы. deca ſelruclo ИЯ E 

3 | 12 A. 

2 Domuf mea domuf фсе TELS езе 9 E^ 

ТЫ Ж Tt ! ir! ! ү] | | | Í ^ N 
e T" ra inc en {ирга firmam p&ram - 
2 | т | E 1 m. 
E 4 HET dort ram | eec 

„ 111 ^ < 

us E Mi ШЕ pco S. dr шо 
i, 2 ï d ED 
ек ете оне э у Inlongradine dierum 
| — 


l 
kal od dd dor dy Ire nee 2% —Á 


X N 


= 


м 4 
ingen gebar 


А — ROUEN, BIBL. DE LA VILLE, N° 368 (A. 27). PONTIFICALE LANALATENSE (2), F° 477. IX* SIÈCLE. 
PROVENANCE, JUMIEGES, K, 26. NEUMES-ACCENTS ANGLO-SAXONS. LETTRES ROMANIENNES. 
В — MEME BIBL., N° 369 (Y. 7). BÉNÉDICTIONNAIRE DE L'ARCHEVÊQUE ROBERT, F° IOI". X'-XI* SIÈCLE. 
NEUMES-ACCENTS ANGLO-SAXONS. 


Pl. 179 


"SNOXVS-OTONY SINIDIV-SIMNIN 
"ATDAIS SIX ° 11119 291 sod ^HHRISSHONIA Ad HMIVdOWI 


amies рне ar 
(С 


0 Pays ay 


p! 
(e Ган mai 
gut dg 


£ 


x 


THIWOIY13300N 


rc run uo 
E > < B 


E 


V 
Y. We wee ampie 


‘CLF oN ‘ILSRIHD SMAYO), ха VADENIOD па ‘1914 ‘FOQRIGWVD 
DITENA) 


bau 
cere. ry 


35 eh ne em 


ШЕ. 

24 n me inabuena 
С ВЕ 
cunis e ІН T Pure 
PBT Ty Т2 1 


jel tae 4 


4 — ез SHO 
E" Ja уелі лу vum энер 
Сеи 

n 
теуі тен; gajduna 7- P 
аатай 


өру Apa ешрде : 


` sad am Hevspo vim. 
ue ES" p d 


ил 431 


1 E I le /; ‘ m E m ë d [ 
| "À мМ prese һаа ^ d аа, 
Ж Шыт Е КЕ 
Ке. Calo de er 1 ple 


E EE gil" 
fifa ren A DB 


Tut ШЕ! | deidad fr 
| 


ud p lebf indica q uomodo ЕДІ d 


m 
NP nto 
Hn 10 A7 
D ne iha < v ert raſtum f 


"a ARP pepe Mn ИШ 
polie al- 734 fi von pech 


„ 
` >` gedendum | xom на on 


1 | m. 
Eme f. B ms =}. | 


Жү ШІ! 
L © энә ЖУ ARN dz 4 
Manon. Я es. m N 


т Œ emplo domm paa 


T d ^ = M | DE .. 
ў нешесі» pondere mn Vino 


к, 


LONDRES, MUSÉE BRITANNIQUE, CALIG., A. XIV, F° 5". XII? SIÈCLE. 
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